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ni-Leuh et Beni-Ahmar, sous fractions de. 
Tsouls, ont fiait leur soumission à Oued. 
Amelil, versant 20 fusils du modèle 1874. 
Dix familles Tralba, sous fraction des Bra- 
nes sont également rentrées de dissidence. 
Les Beni-Eta ont réoccupé leur Mechita et 
ont envoyé des délégués à Bab-Moraidj 
pour demander que nous occupions leurs 
territoires. •

Lé groupe de l’Ouest a signalé hier une 
recrudescence de l’activité ennemie au 
nord de Bab Oceine où d’importante ras­
semblements ont été bombardés par l’esca­
drille d’Ain-Defala.

Le groupe du Centre rencontra hier une 
assez forte résistance des Riffains au som­
met du Djebel Bibane où de nombreux ca­
davres furent retrouvés après te combat. 
Lorsque la jonction vers le Bibane entre 
l’infanterie venant du Nord et tes mAhailas 
commandées par le pacha de Fez fut opé­
rée, ces dernières procédèrent au nettoyage 
de la région et du massif, particulièrement 
des villages de Mounia, . d’Angeunne et de 
Tazrout. Elles prirent un moment sous 
leurs feux des rassemblements de dissi­
dents descendant des pentes d’El Mizab, à 
3 kilomètres à l’est de Bibane. L’occupation 
d!Ain-Leuh ne fut pas jugée nécessaire car 
ce poste placé sur l’arête rocheuse du Dje- 
bel-Aghil, se trouve en contre-bas et n’a 
aucune vue sur la région environnante. H 
imposerait donc l'immobilisation d’une gar­
nison importante sans aucune nécessité 
stratégique.

Le dispositif Mezraoua-Astar-Sker-Moulay 
Ain Djenan suffit à commander tout le 
pays. Les attaques menées les 14 et 15 sep­
tembre contre Tifilassen ont été mordantes. 
La garnison fut un moment menacée, mais 
l’intervention rapide d’une colonne ce se­
cours dégagea le poste, et permit d infbger 
à l’ennemi des pertes sévères. Il eut 45 
tués ét blessés.

Ce que fut le botnfiardeinent du « Paris»
Madrid, 17 septembre. — Les journaux 

.espagnols rappellent le bombardement for­
midable du Paris, qui couvrit la côte d’un 
rideau si dense que la fumée des explo­
sions formait un nuage à ras de terre qui 
.cachait les cabanes des vallées du Neckor 
et du Guis. 250 coups de canon de 305, 900 
de 155 et 1.000 de 75 donnent une idée des 
dégâts qu’a causés le cuirassé français sur 
la côte rebelle, lequel reçut douze projecti­
les sans conséquence et' eut un mai’iU 
blessé.

A l’heure actuelle, les troupes qui cam­
pent sur les sommets de ces rochers, qui 
surplombent la mer, ne laissant entre eux 
que de petits débarcadères dont la plage 
de Cabadilla, avec ses 60 mètres de large, 
est la seule abordable, se livrent à des tra­
vaux de retranchement. Le génie étant en 
pombre insuffisant, l’infanterie coopère au 
levé des tranchées qui doivent rendre !a 
presqu’île inexpugnable.

Sur cet espace réduit, il n’existe aucun 
douar ; l’unique point de vue est une mai­
son ruinée par les obus, où on dit < 
el-Krim avait un poste de commuai 
Elle est située dans un ravin proche de la 
pointe de Morro Viejo. Dans le fond de cet­
te trouée rocheuse cet édifice, de construc­
tion récente, se dresse avec ses fenêtres 
garnies de fortes barres de fer. Les soldats 
qui l’occupèrent n’y trouvèrent que quel­
ques sacs de farine, des récipients à eau et, 
aux murs, des fils téléphoniques faisant 
communiquer le Morro Nuevo avec Ajdir.

De temps en temps, quelques coups de 
■fusil viennent éveiller les échos du mont 
Meûmusi, comme les coups de canon ve­
nant des environs du mont des Palomas 
viennent toucher la plage de Cebadilla.

qu’Abd- 
dement.

Des soumissions s’acoentueil
Fez, 17 septembre. — D’une manière gé­

nérale, il se précise que les réguliers rif- 
fains se retirent du secteur du. centre, lais­
sant seulement quelques éléments pour en­
cadrer et renforcer les Beni-Zeroual, char­
gés de défendre les territoires au nord de 
rOuergha. Ils portent visiblement leur' ef­
fort vers Ghechaouea, ainsi que vers l’est 
et le nord du massif de Kiffane, En atten­
dant, nous continuons à enregistrer de 
nouvelles soumissions. Douze familles Be-

&e général Desseins commandera 
les spahis aü |0aroe

Paris, 17 septembre. — Le général de 
brigade Descoins, commandant la première 
brigade de la cavalerie d’Algérie, est _mis à 
la disposition du. général commandant su­
périeur des troupes au Maroc, pour exer­
cer le commandement des spahis auxiliai­
res pendant la durée des opérations.

La caission des finances poursuit l’examen 
ou fiudget

Paris, 17 septembre. — La commission 
des financée de la Chambre réunie sous la 
présidence de M. Malvy, a poursuivi l’exa­
men du budget de 1926. Elle a voté le bud­
get de la marine marchande, rapporté par 
M. Candace. Elle a adopté à l’occasion du 
chapitre 81 de ce ministère (services mariti­
mes postaux) une motion de M. Serot, ten­
dant à assurer plus complètement sous le 
pavillon français, l'indépendance des rela­
tions entre la Métropole et ses colonies, 
notamment par Iju jonction directe de la li­
gne de la Nouvelle-Calédonie, via Panama 
avec la ligne d’Extrême-Orient La com­
mission a adopté le budget de la caisse des 
invalides de la 
affaires étrangères.

Et la soiis-Gommission s'occupe 
des dettes interalliées

La sous-commission de la commission 
des finances de la Chambre chargée de sui­
vre l’exécution des clauses financières des 
traités de paix, s’est réunie sous la prési­
dence de M. Dariac. Elle a entendu deux 
exposés, l’un de M. Louis Marin sur le 
principe d’une théorie juridique générale 
du partage des dettes et des créances in­
teralliées, l’autre de M- Pietrj, sur les di­
vers points comptables soulevés par la 
question des dettes avec les problèmes qui 
en découlent

A la suite de ces communications, la sous- 
commission a décidé de se réunir mardi 
prochain pour délibérer sur les questions 
ayant fait l’objet des exposés de MM. Ma­
rin et Pietri, ainsi que sur le calcul des 
impôts payés par la France, les Etats-Unis, 
l’Angleterre et l’Allemagne, question dont 
le rapport a été confié à M. Bedouce.

marine et le budget des

Dn concours franco-belge 
de camions à gazogène

Paris, 17 septembre. — Le concours 
franco-belge de camions à gazogène, à gaz 
pauvre, organisé par l’association natio­
nale des combustibles liquides, l'office des 
recherches et inventions, les ministères de 
l’agriculture français et belge, a débuté 
aujourd’hui à 16 heures, par la visite des 
véhicules engagés, dans la cour de l’Office 
national des recherches et inventions de 
Bellevue. Ces camions, qui utilisent le bois 
et le charbon de bois, partiront demain 
matin de Bellevue, pour rallier Bruxelles, 
en cinq étapes. Ils reviendront à Paris, le 
11 octobre.

Ils couvriront une distance de 
2.000 kilomètres.

La présentation des camions engagés 
avait attiré à Bellevue un grand nombre 
de personnalités.

M. Painlevé s’était fait représenter par 
le capitaine Ricard, de son cabinet mili­
taire, et M. Borel, ministre de la marine, 
par le capitaine de corvette Rosatti, de 
l’état-major général de la marine. Le mi­
nistre de l’agriculture s’arrêta plusieurs 
fois au cours de sa visite, demandant de 
nombreuses explications et félicitant les 
concurrents pour la belle présentation de 
leurs véhicules.

plus de

Le député communiste fLenriet 
est laissé en liberté provisoire

Oran, 17 septembre. — Le député commu­
niste Henriet, escorté du commissaire Bue! 
et de l’inspecteur Sinfes, est arrivé ce ma­
tin par le train d’Alger et s’est présenté au 
juge d’instruction. Laissé en liberté provi­
soire, il est descendu à l’hôtel du Touring- 
Club, sous la surveillance de la police.

Les communistes Lanaru, Marane, Barbe 
et Albert sont partis ce matin à 10 heures,- 
via Port-Ven dre, par le vapeur « Musta­
pha ». ______ ____________________

DANS LA MAGISTRATURE

Paris, 17 septembre. — M. Drouard, pro­
cureur de la République à ChAteau-Chinon, 
est nommé procureur à Mortain.

M. Roux le remplace à Chàteau-Chinon.
ML Pyton, juge à Brioude, est nommé juge 

à Moulins.
M. Brimonceau, juge suppléant à Riom, 

est nommé juge a Mauriac.

Des élections sénatoriales ont lieu 
en Irlande

Londres, 17 septepibre. — Aujourd'hui, 
ont eu lieu dans l’état libre d'Irlande, d’im­
portantes élections partielles au Sénat. 19 
sénateurs sur- 64- sont arrivés à la fin de 
leur mandat et il y a 75 candidats pour ces 
19 sièges. Pour la première fois en Irlande, 
les élections sénatoriales ont lieu au suf­
frage universel masculin et féminin. Toute 
personne âgée de plus de 30 ans peut voter.

L’ensemble des circonscriptions intéres­
sées comporte 1.615.900 électeurs inscrits. 
Les résultats ne seront sans doute pas pro­
clamés avant six ' semaines.
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C’est l'opinion du sénateur Borah 
le francophobe 

pi prévaudra à Washington
Washington, 17 septembre. — On mande 

au Paris-Times qu’il est virtuellement cer­
tain que le sénateur Borah, qui a l’inten­
tion de demeurer à Washington jusqu’à la 
réunion du congrès au mois de décembre, 
afin de suivre de près les négociatioiîs pour 
le remboursement de la dette française, 
sera mis d’avance au courant des figues 
principales de tout accord qui pourrait être 
conclu entre les délégués français et les 
membres de la commission américaine de 
remboursement des dettes.

Au cas où ainsi mis au courant, le séna­
teur Borah déclarait qu’il s’opposera à 
l’accord envisagé, on estime que son opi­
nion pèsera d’un grand poids sur l'issue 
des négociations. Sous ce rapport, ajoute le 
Paris-Times, l’apparition de M. Borah sur 
la scène signifie que les raisons de senti­
ment, si elles avaient jamais pu avoir quel­
que poids, sont maintenant reléguées à ' 
l’arrière plan.
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LES DRAMES DE L’ALCOOLISME
Il trancte la uratUa Oe son in 
frappe sa sw à coups de couteau 
et se précipite sur les oenflaHnes!

Ces derniers l’abattent 
à coups de revolver
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M. BOUJU, qui vient d’être nommé 
Préfet de la Seine

Cl. Paris-Centre

Debout les Légions
Septembre vieillit tristement cette année 

Le froid et la pluie tombent sur nos campa­
gnes. Le ciel qui s'harmonise souvent avec 
nos pensées intimes est triste et gris. Kip- 
pling affirme qu'il pleut toujours quand on 
est dans le pétrin. Il pleut sur la terre de 
France !

Le cirque Bourbon va rentrer bientôt. Il 
nous offrira, parait-ü, la «s Résurrection 
du Cartel », c'est-à-dire l'agonie du pays !

Cependant que nos colonies tourmentées 
par la méthodique propagande bolchevique 
se soulèvent lentement, l'Allemagne con­
duit le bal.

Matvy à la commission des finances 1 
Cailloux ministre de ces mêmes finances !. 
Et Schrameck à l’intérieur et Steeg à la 
Justice, pauvre pays !

Que font donc les combattants ?
Comment ont-ils pu demeurer indifférents 

en voyant la nation livrée aux mains de 
ceux qui, pendant la guerre, furent des hé­
ros de Haute-Cour. 1

Comment ont-ils pu se laisser évincer 
par une bande d'embusqués, de profiteurs, 
de jouisseurs, de mercantis, d'étrangers ?

Des gens qui méritaient la caponnière 
obtiennent des portefeuilles dans un régime 
parlementaire : c’est un régime bien triste 
en vérité ; il ne peut produire que de bien 
tristes choses !,

Mais si nous ne voulons pas assister & 
l’assassinat de la patrie, il serait tout de 
même urgent de réagir avec énergie.

Allons les Légions, hâtez-vous de vous 
former et de vous lever : les politiciens 
achèvent la France.

UN DESERTEUR EST CONDAMNE

Bar-leuTuc, 17 septembre. — Le conseil 
de guerre de la 6® région a condamné à 
4 ans de prison Pierre Gillet, de Lavoye. 
Il avait quitté son régiment le 10 septem­
bre 1914 et avait été porté disparu. Il figu­
rait dans la liste des morts au champ 
d’honneur sur le monument aux morts de 
la commune.

Il vivait au. village d’Alternant, dans la 
Marne où une'lettre anonyme te fi.t arrê­
ter au début de 1925. Ses parente qui n’i­
gnoraient rien de la désertion et de son 
existence cachée, devront verser à l’Etat 
]a pension d’ascendants injustemerit tou­
chée.___________ _____________________

NogiiÈs s’entraîne en vue du raid Paris-Téhâran

Versailles, 17 septembre. — Un drame 
sanglant s’est déroulé ce matin dans 
une petite baraque de deux pièces construi­
te en carreaux de plâtre dans l’allée de la 
Pouilleuse, à Saint-Cloud. Dans cette ba­
raque habü.taienft la vpuve Hortense 
Chouard, âgée de 55 ans, sa fille Suzanne, 
âgée de 19 ans, biscuitière à la fabrique 
Olibet, le fils de Mlle Suzanne Chouard, le 
petit Paul, bébé de 18 mois et enfin Lucien 
Chouard, né le 27 janvier 1899. à Suresnes, 
fils de Mme Hortense Chouard.

Lucien Chouard, paresseux, ivrogne in­
vétéré et très brutal, n’habitait qu'irrégu- 
lièrement la petite maison familiale, d’où 

i il avait été mis à la porte plusieurs fois, à 
j cause de sa mauvaise conduite.

En effet il ne travaillait jamais et vivait 
aux crochets de ses parents qu’il terrori­
sait. Il avait été d’auteurs plusieurs fois 
condamné pour vagabondage. Ce matin, à 
9 heures, ayant .passé la nuit au dehors, il 
arriva au plateau de la Pouilleuse et de­
manda à sa sœur de quoi écrire. Il fit deux 
lettres dont une qu'il cacheta et qu’il alla 
Jeter à la boite aux lettres. Il revînt à 

1 h. 30. Sa sœur Suzanne et son neveu, le 
petit Paul étaient étendus sur 1e lit. Après 
avoir échangé avec sa sœur quelques paro­
les banales, et sans provocation aucune, 
sans avoir paru en colère, il prit dans sa 
poche un couteau de cuisine .pointu d’une 
longueur de 16 centimètres et à cinq repri­
ses, il frawia la biscuitière dans le dos. 
Cette dernière affolée s’enfuit en appelant 
au secours et malgré ses blessures réussit 
à'gagner un bureau de tabac situé à cent 
mètres de là.

Elle prévint le débitant, qui aussitôt se 
rendit an pas de course en direction du 
commissariat de police, mais en chemin il 

■ rencontra les gendarmes Thierry et Cor- 
nillé et les informa du’ drame. Le trio alors 
Rebroussa chemin et se dirigea vers 
maison du chemin de la Pouilleuse.

Les trois hommes avaient à 
quelques mètres, qu’-„ ___ ’_____
cien ' Chouard. Ce dernier se précipita 
les gendarmes brandissant son couteau. Le 
gendarme Thierry sortit son revolver et 
voulut faire feu, mais son arme s’enraya. 
Le gendarme Cornillé voyant le danger 
dont était menacé Son camarade aux prises 
maintenant avec le forqené, tira sur 
Chouaird, trois coups de revolver. Atteint 
de deux baltes à la poitrine, l’assassin s’é­
croula.. Il fut alors conduit jusqu’au bureau 
de tabac et étendu sur de la paille, mais il 
succomba presque aussitôt.

Due deüïième victime
Pendant ce temps, la grand’mère qui 

était allée faire une course, rentra et trou­
va sur le lit le cadavre de son petit-fils, 
tout ensanglanté. Elle alla elle aussi jus­
qu’au débit et rencontra les gendarmes 
Thierry et Cornillé Ces derniers prévin­
rent alors M. Lambert, commissaire de

la

avaient à peine fait 
l’ils rencontrèrent Lu- 

sur

DEUX JEUNES GENS S’EMPARENT 
D’UNE AUTO ET DISPARAISSENT

la

Le Bourget, 17 septembre. — Le chef 
p.ilotei Noguès de la C. L D. N- A. a essayé 
aujourd’hui son avion sur le parcours Pans- 
Strasbourg et retour qu’il a effectué en 
5 h. 30 de vol effectif, maglré! le temps très 
brumeux. Il s'est déclaré satisfait à son. 
retour au Bourget et a arrêté son départ 
samedi matin à 6 heures.

Noguès sera accompagné du mécanicien 
Morin. Il suivra l’itinéraire de la ligne 
aérienne Paris-Constantinople. Cinq avions 
militaires doivent partir incessamment pour 
la même destiation (Paris-Téhéran).Ancenis, 17 septembre. — Au lieudit 

Croix des Missions, deux jeunes gens qui 
conduisaient une automobile de 5 chevaux, 
durent, par suite d’une panne, descendre 
de leur voiture, et se trouvant dans l’im­
possibilité de la remettre en marche, s’em­
pressèrent de disparaître.

Us avaient pour cela de bonnes raisons, 
car il a été reconnu que l’automobile avait 
été volée à un propriétaire de Saugon 
(Charente-Inférieure), M. Marc Paillard, 
quatre jours auparavant. Le signalement 
des (voleurs a été aussitôt envoyé dans di­
verses directions par les soins de la gen­
darmerie. 

Un Chinois est arrêté pour trafic 
de stupéfiants

Elle oublie sa bague sur ou lavabo

Paris 17 septembre. — Les Inspecteurs de la 
police judiciaire ont arrêté un Chinois nommé 
Nan-Sa-Tchang, demeurant rue de Sèvres qui 
détenait une petite quantité d’opium. Au cours 
de la perquisition opérée ce matin à son domicî. 
le un individu nommé Abraham Christopoulos. 
se présenta à la chambre du Chinois pour lui 
vendre des toxiques. Appréhendé, cet individu 
fut, trouvé porteur de deux klogs d’opium et de 
300 grammes de cocaïne.

fl déclara qu'il s’était procuré 'ces marchandi­
ses h Marseille. Christopoulos fait du reste l’ob­
jet d’un mandat d’arrêt de cette ville. Il a été 
envopé au dépôt ainsi que le Chinois.

Senlis, 17 septembre. — De passage à 
Chantilly, et descendue dans un hôtel «le 
cette ville, Mme Augustine Petit, 34 ans, 
demeurant à Arras, s’était rendue u alavabo 
où elle avait retiré de son doigt une ba­
gue en platine ornée de brillants. Elle se 
rendit ensuite dans la salle du restaurant

On arrête un dangereux 
bandit

Paris, 17 septembre. — La police suisse
et un moment après, s’aperçut qu’elle avait envoya à la direction de la police française 
oublié de reprendre son bijou. Elle retour-;un avis lui annonçant l’arrestation à Berne, 
na aussitôt au lavabo mais la bague n'y le 8 septembre, d’un individu porteur d’ou- 

, a tils de cambriolage. Interrogé cet individu 
’x 1 tenta de se faire passer pour un sourd- 

muet. Puis H déclara se nommer Niorko 
Carlen, né vers 1895 en Yougo-Slavie. Le 
bureau central suisse put établir l’identité 
exacte de cet individu. C’est un nommé Jo­
seph Raynaud, dit le « Rouquin », né en 
juillet 1896 et qui faisait l’objet d’un mandat 
d’arrêt de M. Bamaud, juge d’instruction 
à Paris, pour avoir tiré sur le pont de Join­
ville, dans les premiers jours d’août, sur 
Fagetri Hartmann lequel venait de lui de­
mander papiers

était plus. La gendarmerie prévenue, t 
aussitôt ouvert une enquête qui jusqu’à 
présent, n’a donné aucun résultat Le bril­
lant de la bague était évalué à 15.000 francs

LES OBSEQUES DE THIERRY 
AURONT LIEU A SAINT-MIHIEL

Strasbourg, 17 septembre. — Le cercueil 
contenant la dépouille mortelle de l’aviateur 
Thierry est arrivé oe matin. Il a été dirigé 
sur SamtdMÈûel où wraot lien les obsè­
ques.

Ilfl

K
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Les membres do la délégation française à leur départ pour l’Amérique
Cl, Paris-Centre

F» O WR HONORER WEAN BAFFIER

L'amour du Pays chez Jean Baffier.—_—_—_—
Fidèle à sa haute mission éducatrice, le 

musée Galliéra, peu après la mort de Jean 
Bâcler, s'empressa d'organiser une rétros­
pective de son œuvre familiale : de cette 
vaisselle d'étain et de cuivre dont les 
sMxante-cinq pièces, conçues d'après l'ob­
servation dés choses et des êtres des pays

sa

Al..rtj

luZÏ. MÈRE BAFFIER
(Musée ds Nevers:

Phot. E. Belilb. (Cl. Paris-Centre)

villageoises, de massifs gars de ferme, 
sont des modèles de bel art populaire.

El c’est peut-être là qu’est le salut pour 
notre école décorative. Elle devrait se re­
tremper aux sources traditionnelles et ré­
gionales.

Si nos décorateurs veulent triompher à 
l’exposition universelle d'art du mobilier, 
qui cura lieu à Paris en, 1923 {date primi- 
tù entent fixée), qu'ils s'inspirent donc de 
notre benne vieille poterie et de notre bon­
ne vieille ébénisterie provinciale ».

Le Cri de Paris rejoignait les idées ré- 
gionalistes pour lesquelles Baffier, âpre- 
ment, lutta tou,te sa vie.

Notre grand ami aima si fortement sa 
province, il en était tellement fier .qu'il 
voulait même faire aux Parisiens parta­
ger son amour.

Et non content — vous vous en souve­
nez — d’aller à la têts de ses maîtres son­
neurs, «n costume berriaud, aux bals de 
VHôtel de Ville, jouer de la vielle et dan­
ser la beurrée, il rêvait pour Paris d'un 
village berrichon. D’un agreste village bâti 
au cœur de la grande ville avec des mai­
sons couvertes de chaume ; avec des jar­
dins fleuris d'iris et de glaïeuls. Village 
ombragé d'arbres, non pas en ciment ar­
mé, mais de vrais et beaux arbres de chez 
nous : chênes, ormes, frênes et hêtres.

Cette bucolique reconstitution en son 
temps fit sourire et traiter Jean Baffier de 
grand enfant !

Et pourtant, ces images de nos provin­
ces ne les a-t-on pas — quoique d'une façon 
éphémère — réalisées à l'Exposition de» 
Arts Décoratifs ? Vous en connaissez tout 
le succès.

Aussi Berry, Bourbonnais, Nivernais, 
vieilles provinces que Jean Baffier a tant

police de Puteaux, qui se rendit sur les du Centre, devaient garnir la longue table 
lieux. Le magistrat constata sur le corps de chêne d'une salie à manger, et sa che- 
du petit Paul, que le malheureux enfant minée monumenttale présider cét ensem- ... X----bte-

On sait qu'à réaliser cette grande œuvre 
harmonique qui lui coûta tant de travail 
et de tribulations, Jean Baffier est mort.

On s'aperçut alors de la perte immense 
faite par notre art décoratif dont il avait 
été non seulement un des précurseurs, 
mais un obstiné rénovateur. Et, dans le 
dernier numéro du Mercure de France, M. 
Gustave Kahn parlant des Origines de 
T Art décoratif en France, n'a point manqué 
de nous montrer la voie ouverte par Jean 
Baffier et la place prépondérante qu’il tient 
dans le développement de cet art.

C'est ce qu'avait déjà démontré l'impor­
tante manifestation du musée Galliéra qui 
avait réuni aux côtés de la soupière, du 
plat à viande et des flambeaux ultérieure­
ment acquis par la Ville, de Paris, les piè­
ces du surtout de table qui, au far et à me­
sure de leur réalisation, paraissaient, et 
cela depuis plus de trente ans, aux salons 
annuels de Paris, aux expositions de Bour­
ges et principalement à celles du Groupe 
d’Emulation de Nevers.

Cette manifestation posthume fut pour 
tous, même pour l'a critique une révélation 
et un précieux enseignement. Aussi la 
presse ne ménagea pas ses compliments à 
l’heureuse initiative de M. H. Clouzot, le 
très 7-élé conservateur du musée Galliéra.

Nous nous souvenons qu'alors le Cri de 
Paris, cria toute son admiration devant 
l'œuvre et l’excellence du travail de Jean 
Baffier, et de nous dire ; « Ses soupières, 
ses saladiers, ses compotiers ornés par la 
flore du Berry et soutenus par de grosses

avait eu la carotide tranchée. Sur une ta­
ble de la maison, M. Lambert découvrit 
une des lettres écrites par l’assassin, le 
matin même et qui indique bien la prémé­
ditation. Cette lettre est brève. Elle est ain­
si rédigée :

— Je suis dévoyé, insoumis, hors la loi. Mon 
corps à linstitut médico-légal. Vive l’anarchie. 
Vive la bande Bonnot. A bas le capital.

M. Lambert, après avoir fait envoyer le 
corps du meurtrier à l’institut, se rendit à 
l’hôpital Lahennec, où avait- été transportée 
Mlle Suzanne Couard, et procéda à son in­
terrogatoire. La malheureuse, peu griève­
ment blessée, car les coups de couteau 
n’ont atteint aucun organe essentiel, de­
manda d’abord des nouvelles de son petit. 
Le magistrat, très ému devant l’inquiétude 
de la pauvre mère n’eut pas le courage de 
lui avouer la vérité et lui dit que le petit 
Paul était blessé légèrement. Rassurée, 
elle dit au commissaire de police qu’elle ne 
pouvait pas explîqùer le geste de son frère. 
Elle confirma que c’était un mauvais sujet, 
paresseux, ivrogne, vivant aux crochets 
de sa famille. Elle déclara en outre qu’il 
avait été interné pendant quelque temps 
dans une maison d’aliénés. Quant au gt 
darme Comillé, il a déclaré à M. Lamb 
avoir tiré en voyant son camarade Thierry 
en danger de mort.

;en-
>ert

On arrête encore Ses bandits polonais soupçonnés 
d’avoir participé an vol la Fatines

Paris, 17 septembre. — Le contrôle gé­
néral du service des recherches judiciaires 
ayant reçu de M. le Juge d’instruction du 
Mans un avis télégraphique de mandat 
d’arrêt concernant deux Polonais, les a ap­
préhendés hier soir et gardés à vue. Ces 
individus nommés Jean Piecih, 28 ans, ou­
vrier charcutier et Vladislas Rozecki, 33 
ans, également ouvrier charcutier, ont été 
conduits au dépôt et écroués à la disposi­
tion du magistrat mandant. Comme lèurs 
compatriotes appréhendés déjà, ils nient 
toute participation au vol de Fatines.

M. BOUJU SERA INSTALLE 
LE 25 SEPTEMBRE

leParis, 17 septembre. — M. Bouju, 
nouveau préfet de la Seine, prendra pos­
session de son poste le 25 septembre.

Tehiteherine est malad
Moscou, 17 septembre. — En raison de 

l’état de santé de Tehiteherine, te voyage 
que celui-ci devait faire à l’étrangér subira 
s® certain retard.

Le comité Jean Baffier s’est, réuni avant-hier 
dans les bureaux de Paris-Centre.

Lecture aété donnée de la lettre qui sera 
adressée aux personnalités littéraires, artistiques 
et administratives de Paris, du Berry, du Bour­
bonnais et du Nivernais aux fins de constituer 
le comité d’honneur.

D’un commun accord, u a été décidé qu’une 
reproduction du portrait "lie Jean Baffier sera 
faite d’après le crayon- de Gustave Mohler, pre­
mier professeur de dessin du maître imagier, 
au temps où celui-ci, ouvrier tailleur de pierre, 
travaillait sur le chantier de notre cathédrale 
Saint-Cyr, Car Jean Baffier fréquentait notre éco­
le municipale des Arts dont, toute sa vie, il 
revendiqua avec fierté le titre d’ancien élève.

A titre de souvenir, cette reproduction sera 
offerte à tous les souscripteurs.

A la prochaine réunion du comité, M. L. 
Mohler, architecte D. P L. G. présentera son 
avant-projet du tombeau à ériger au cimetière 
de Sancoins, sur le terrain généreusement offert 
par la vile à son illustre entant.

' Sans attendre la constitution définitive du 
comité d’honneur et pour répondre à de pres­
santes demandes, il est décidé que les sous­
criptions peuvent dès maintenant, être adres­
sées ou remises :

Au siège social, 17, rue Safait-EtSemna, Nevera.

SOUPIÈRE FAMILIALE 
(par Jean Baffier, musée Graillera

Phot. E. Belilb. CCI. Paris-Centre) ,
aimées, répondrons à l’appel de Paris-Cen­
tre ainsi qu’au grand cœur du poète Fan- 
chy qui ici même a écrit :

« Ça s'ra pas dit qu'un gars cown'ioué
« Rest'ra, sans tombe et pis sans croué 
« Sous la terr’ qu'il a tant chérie.. »

Swu

Aux bureaux de Parts-Centre, et aux membres 
du comité dont les noms suivent :

Edouard Bâille, délégué du T. C. F., 13, rue 
du Champ* de-f oire. Nevers.

Honoré Bouquillard, notaire, 1, rue La Fayet­
te, Nevers.

Jean Gromolard, avocat, président de » La 
Bourbonnaise », rue Vaùban, Nevers

Francis Guyonnet, fondateur du groupe 
d’émulation artistique, 17, rue Saint-Etienne, 
Nevers.

Abel Lamy, rédacteur au chef du Paris-Centre 
3, rue du Chemin-de-Fer

Hugues Lapaire, ancien vice-président de la 
société des gens de lettres de France, Sancoins 
(Cher).

Louis Mirault (Fanchy), poète, Cours-les- 
Barres (Cher).

Louis Mohler, conservateur des Musées de 
Nevers, 18 rue La Fayette, Nevers.

Paul Mohler, procureur de la République, Is- 
soudun Indre).

Gabreil Montagnan, maître faïencier vice-pré­
sident de la Chambre de Commerce de Nevers, 
rùe de la Porte-du-Croux, Nevers.

Albert Perrin, receveur ci es Domaine.5, La 
Guerche (Cher).

Docteur Jules Subert, président du syndicat 
d'initiative de Nevers, avenue Georges-Clemen- 
cæti, Nevers.
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Le Petit Bleu (Alfred Oulmann) :

LesS©<orts LOIRET
® MAMT Æ DF.ÏCMONTARG1S

la gnarre ta Hîî

Où il appert qti’Rbd El Krim 
avait de grandes ambitions

Fez, 17 septembre. — En se soumettant, 
les Beni-Boubane, fraction des Beni-Ze- 
roual, ont indiqué au commandement plu­
sieurs dépôts de munitions constitués dans 
le pays par les Riffains. Le général de 
Charribrun ayant pu visiter l’un de ces dé­
pôts, a déclaré

— Ces dépôts sont admirablement constitués, 
creusés dans les rochers à contre-pente, ils 
peuvent contenir une grande quantité de muni­
tions d'artillerie et d’infanterie. Les paniers 
contenant les cartouches, t'usées et grenades, 
sont soigneusement rangés à côté des obus. 
Les douilles des obus et les cartouches , tirées 
sont également placées soigneusement. L’un de 
ces dépôts contenait 1.000 obus de 75 espagnol.

D’après les déclarations reçues _ a la 
Zaouia d’Amjot pendant la soumission, il 
ressort que le plan d’Abd-el-Krim était bien 
îa’œnquête du Maroc. L’Emir du Riff avait 
déjà divisé le pays en deux parties princi­
pales. Il s’était réservé la région de l’Est 
avec Fez tcomme capitale èt donnait la 
région ouest à son frère. Abd-el-Krim avait 
déjà, nommé les pachas riffains de Rabat, 
de Casablanca, de Marrakech.

D’autre part, il serait établi qu’Abd-el- 
Krim ne bornait pas son ambition à la 
conquête de la ligne de l’Ouergha, mais 
qu’il était bien décidé à s’emparer de tout 
le Maroc et de le partager.

* 
1k A

Fez, 17 septembre. — Groupement ouest. 
— Dans la région de Taffrant nos troupes 
s’organisent sur les positions conquises. No­
tre artillerie et notre aviation ont pris sous 
leurs feux, 500 dissidents des Béni-Ahmed 
ayant envahi par représailles, le territoire 
des Beni-Boubane qui se sont soumis.

Groupement du Centre. — Vers Taou.-i- 
naf, nous procédions au regroupement de 
nos forces et à l’organisation des points oc­
cupés. Hier, l’aviation a effectué trente 
bombardements sur les pentes au nord du 
Djebel Ajbib, sur Ain-Louch et Taouerta,

19» corps. — Les Riffains ont abandonné 
le front des Branes et sont remplacés par 
les gens du pays, les Senadja. Un impor­
tant dépôt de munitions riffain, à Sidi-Bou- 
Kcbba, a été évacué vers le Nord. Le poste 
de commandement d’Abd-el-Krim serait 
Arguist.

M. CHAVAGNES INTERPELLERA
LE GOUVERNEMENT SUR LES 

NEGOCIATIONS FRANCO-ALLEMANDES

Paris, 17 septembre. — M. Ghavagnes, 
député du Loir-et-Cher, a avisé le président 
de la. Chambre de son intention d’interpel- 
'ler le gouvernement sur lés négociations 
commerciales franco-allemandes

b’aviateur Castes rentrera ee soir 
à Paris

lie conseil de guerre maritime 
juge les marins du « Voltaire »
Brest, 17 Septembre. — Un conseil de 

guerre réuni aujourd’hui a bord du Voltai­
re sur l'ordre du contre-amiral Docteur, 
commandant les divisions de la Manche et 
de la Mer du Nord, est en train de juger 
Louis Besnard, René Cougis et Louis 
Pailleux, jeunes marins plus souvent à la 
salle de police qu’à leur service.

Aucun d’eux n’avait pu conserver le bre­
vet de chauffeur qui lui avait été octroyé 
en avril dernier. Besnard était en prison à 

-.bord du Voltaire. Il forma le projet de

L’émouvante manifestation de « l’Unlon des 
anciens combattants et mutilés de la grande 
guerre » ne sera probablement, hélas 1 qu’un 
geste platonique et n’exercera aucune influence 
sur les décisions qui seront prises à Washing­
ton, parce que, depuis lontemps, l’âme anglo- 
saxonne n’est qu’un coffre-fort.

Or. un coffre-fort ne s’ouvre pas avec un bras 
artificiel, une jambe mécanique ou de glo­
rieuses médailles. Les arguments d’ordre sen­
timental, les représentations les plus touchantes 
s’émousseront toujours sur une volonté dépour­
vue de toute sensibilité et le sénateur Borah 

, n’abdiquera rien de ses prétentions.
I Certes, il y a en Amérique des amis, beaucoup 
i d’amis de la France, et nombreux sont les 
Américains qui nous aiment et que nous aimons. 
Mais, malheureusement, plus nombreux encore 
sont ceux qui aiment les Allemands.

Le calendrier 1325-2G de l’Association Sportive 
Montierrandte

LE CONCERT-BAL DE LA SECTION 
« DES MUTILES DU LOIRET »

ne faut pas con'ondre Clément Max, Il ne faut pas con'ondre Clément Max è- 
l’Olympia, qui doit prêter son concours, avec 
le comique Max, des soirées populaires. Celui

Dans la magistrature
Est nommé juge suppléant rétribué pour axer> 

cen. dans le ressort de la Cour de Bourges, 
de M. Jouanneau, juge suppléant rétribué du res- 

sort de Caen.
La brillante équipe de l'Association sportive le comique Max, des soirées populaires. Celui Est nommé juge suppléant rétribué pour 

Monferrandaise qui, la saison dernière, conquit Q1» nous verrons présentera une attraction de exercer dans le ressort de la Cour de Caen, 
de haute lutte le championnat de France de la Prelluer ordre dans son skeeeht à transforma- sur sa demande, M. Le Bachelier, juge sur>- 
division d’honneur, sera encore redoutable pour • nous et viendra pour la première fois à Mon- piéant rétribué du ressort de Bourges.
les meilleurs cette année — du quinze qui : t'arg’Ls, ainsi que le chansonnier Gérard, du La- 

Le Bourget, 17 septembre. — L’aviateur 
Costes, blessé dimanche dernier au cours 
du dramatique atterrissage en Forêt-Noire, 
qui coûta la vie'à son malheureux camarade 
Thierry, doit rentrer ce soir à Paris en au­
tomobile.

LE COLONEL ARAYSKI 
EST PARTI POUR LE RAID 

PARIS-VARSOVIE

Villacoublay, 17 septembre. — Le colonel 
polonais Arayski est parti hier à 6 h. 04, 
sur un Bréguet 19-A 2 pour Casablanca, 
Tunis, Rome et Varsovie. 

LE SERGENT PETIT EFFECTUE SON 
QUATRIEME CIRCUIT

Villacoublay, 17 septembre. — Le sergent 
Petit est parti à 11 heures pour effectuer 
son «quatrième et dernier circuit, Dijon-Metz 
Dron-Villacoublay, soit 973 kilm. 800.

LE RAID DE L’ADJUDANT PALUD

Bordeaux, 17 septembre. — L’adjudant 
Palud a repris le départ pour son troisième 
parcours, ce matin à 11 heures. Il est ar­
rivé, venant de Pan, à 12 h. 30, et reparti 
à 12 h. 34.Le sergent-major Dubuc, parti'également 
de Pau, a fait escale à Bordeaux à K h. 30. 

PRËVISIOHS MÉfÈOROUOGlQUES
Paris 17 septembre. — Prévisions agricoles 

de l’Office national météorologique pour la 
journée du 18 septembre :

Région Parisienne. — Temps médiocre. Quel­
ques pluies d’averses. Vent de sud-ouest à ouest 
3 4 5 mètres. Température stationnaire, plutôt 
en baisse. Minimum de température, environ 
12 ■Région du Centre. — Temps médiocre. Quel­
ques pluies suivies d’averses. Vent de sud-ouest 
à ouest 3 à 5 mètres. Tempéraure stationnaire 
plutôt en baisse. Minimum de température, en­
viron 10". m ...Région du Massif-Central,. — Temps médio­
cre. Pluies suivies d’averses. Vent de sud-ouest 
è ouest 3 à 5 mètres. Température stationnaire. 
Minimum de température, environ 11 •.

créer sur son bâtiment une section com­
muniste. Voici le plan qu’il dressa :

Section du « Voltaire ». — Projet à dis­
cuter. Numérotage : Louis A 61, René P. 22, 
Pierrot fils 16, Alexandre R, 81, Paulo 94, 
Milo N. 79. Ces numéros désigneraient les 
camarades pour les communications secrè­
tes.

1° Elire un président par vote au bulletin 
ie plus tôt possible.

2° Ajouter comme bon vous semblera des 
camarades à la liste ci-dessus.

3° Discuter la réunion des sections du 
« Voltaire » et du « Condorcet ».

Question des correspondances avec Pa­
ris : En cas d’acceptation, communiquer 
après lecture et révision la lettre suivante: 
Section du Voltaire à section du Condorcet: 
Camarades, en vous demandant la réunion 
de votre section à la nôtre, nous faisons 
appel à la solidarité indispensable pour la 
défense de nos droits. Vos relations étant 
plus étendues que les nôtres, nous pour­
rions par notre accord mutuel, citer les 
faits d’injustice qui se passent sur les bâ­
timents. De ,cette façon, nou pourrions si­
gnaler à tout le prolétariat, la discipline 
écrasante que nous subissons. C’est nous 
défendre contre l’esclavage que de se soli­
dariser.

Nous vous engageons, suivant notre 
exemple, à employer le numérotage pour 
que les signatures" soient de nous seuls 
connues, et à ne pas vous servir de la voie 
postale. Fraternellement à vous : section 
du Voltaire.

Que fît Besnard de ce document. L’ins­
truction n’a pu l’établir. L'accusé prend 
que c’est une œuvre d’imagination dont il 
n’a tiré aucun parti et qu’il n’a communi­
qué à personne. Or. le 8 juin dernier, les 
matelots Cougis et Pailleux ayant illégale­
ment quitté leur bâtiment, faisaient leurs 
soumissions aux autorités militares à Ver­
sailles. Fouillés à la caserne de la Pépiniè­
re, à Paris, l’un d’eux fut trouvé porteur 
du document rédigé par Besnard. On ne 
songea pas à ce moment à dresser un pro­
cès-verbal de saisie, ni à interroger les 
deux marins.

Le papier campronfctant fut simplement 
envoyé à l’amiral Docteur et les deux ma­
telots furent ramenés à leur bord par la 
gendarmerie. Un ordre d’information ayant 
été lancé, le lieutenant de vaisseau Fornery 
fut appelé à rechercher l’auteur du docu­
ment communiste. Un cahier fut saisi sur 
lequel Besnard avait copié des chansons 
antimilitaristes. L’accusé n’essaya pas 
•d’ailleurs de nier.

Au cours des débats présidés avec impar­
tialité et autorité par le capitaine de frégate 
Miche], commandant du « Mulhouse », l’of­
ficier d’équipago Robert en service à Paris, 
est venu dire qu’il croyait bien pouvoir af­
firmer que c’est dans le portefeuille de Cou- 
gis que l’appel à la section secréte du 
i< Condorcet » a été découvert.

Pour le commissaire du gouvernement 
Besnard est le chef de la bande et les deux 
autres scs sous-ordres.

A 18 h. 30, le conseil rendit son juge­
ment,. condamnant Besnards à 3 ans de 
prison et à la dégradation militaire ; Cou­
gis, à 2 ans de prison et à la dégradation 
militaire.

Pailleux est acquitté.

Le frère de Marty e^t mculpé É8 provocation
Os îfitajm à la MMssanee

Paris, 17 septembre. — M. Delalé, juge 
d’instruction, a inculpé de provocations de 
militaires à la désobéissance , M. Michel 
Marty, frère du député et M. Bellanger, gé­
rant de ['Humanité, en raison d’articles pu­
bliés dans ce journal et invitant les soldats 
français à fraterniser avec les Riffains. Les 
inculpés ont choisi pour défenseurs MM. 
Berthon et Fournier.

LE PACTE DE GARANTIE
L'Action Française (Jacques Rainville) :
En d’autres termes, la « guerre à la guerre », 

c’est-à-dire la croisade qui a eu lieu de 1914 à 
1918, est condamnée par M. Chamberlain. Dans 
ces conditions, on reconnaîtra que la « garan­
tie » qui semblait avoir pris corps dans le 
pacte occidental in’a plus beaucoup le sens. S’il 
faut, pensalt-on en France il y a six mois, in­
troduire l’Allemagne dans le pacte pour que 
l’Angleterre garantisse notre frontière, passons- 
en par là. . C’est toujours mieux que rien. Nous 
nous apercevons aujo'urd’hui du malentendu. Un 
commentateur anglais autorisé a traduit de 
cette manière expressive la conception de M. 
Chamberlain se fait du pacte : « Une stricte ré­
duction de nos responsabilités envers l’Europe 
occidentale ».

| LE CRI D’ALARME DE LLOYD GEORGES
Le Nouveau Siècle :
Le journaliste italien Avrelio Palmier! publie 

dans le Mezzogiorno, un article relatif à une 
« entente internationale pour la lutte contre 
la IIP Internationale. Il dénonce les dangers 
que les gens comme Lloyd George et Hemot 
font courir à l’Europe, ei il résume ainsi la 
situation mondiale :

« L’Asie est en marche. La Chine et les Indes 
sont prêtes à se soulever contre les nations 
cil P. Tl T~I. P.S

« Les Etats-Unis ne pensent qu'aux affaires 
et sont grisés iort sottement par leur apparente 
suprématie sur l’Europe.

« L'Allemagne songe à la revanche.
• « Les Etats Scandinaves, en proie à l’idéologie 
pacifiste, désarment et risquent d’êtra les pre­
miers vaincus des prochaines luttes.

« L’Angleterre joue un jeu borné d’égoïsme 
à la petite semaine ;

« La France chlrofformée, laisse la propagan­
de communiste se développer librement ;

« La Russie a l’ambition de manœuvrer à la 
fois Berlin, l’Islam et la Chine contre les pays 
européens.

« Dans ces conditions, les Européens doivent 
se grouper pour une entente internationale. Il 
faut, dit M. Palmiéri, être prêt aux efforts et 
aux sacrifices. Surtout, « il faut avoir la volonté 
de la victoire ».

Le cri d’alarme sera-t-il entendu "
LES PASSIONS DEMAGOGIQUES

Le Gaulois (Curtius) :
M. Romler explique fort bien comment M. 

Malvy s'est assuré les bonnes grâces du gou­
vernement. Quant aux gens du Cartel, le « Quo­
tidien », qui reçoit leurs confidences ne nous 
laisse pas ignorer à quel mobile ils ont obéi 
en apportant leurs suffrages au condamné de 
la Haute Cour. « La nomnation de M. Malvy à 
la présidence de la commission des finances, 
écrit M. Pierre Bertrand, qui a le mérite de ne 
pas cacher ses principes, atteste la volonté des 
représentants directs du pays. Ils feront un 
budget démocratique et le maintiendront. Le 
Sénat devra affronter une bataille qui le lais- 

I sera-brisé. »
1 Vous voyez à quelle passion obéissent nos 
législateur à une heure où il s'agirait d’en­
visager froidement les réalités et de n’avoir en 
vue. que la restauration es finances de la 
France 1

LA RESURRECTION DU CARTEL
L'Eclair (Emile Duré) :
Les journaux de gauche saluent l’élection de 

M. Malvy â la présidence de la commission du 
budget par de grandes marques de joie. A les 

I lire, on Croirait vraiment qu’ils ont craint pour 
leur Cartel. Nous avions pourtant pris la pei- 

: ne de les assurer. Nous ne pensâmes jamais, en 
effet, pour notre part, que le scrutin du 12 
juillet qui bouleversa la majorité parlementaire 
était décisif. Ce scrutin n’était pas proclamé que 
beaucoup de radicaux qui avaient voté pour 
le cabinet avec toute l’opposition protestaient 
déjà de leur fidélité au Cartel. Ils ont renouvelé 
depuis, et à maintes reprises, leurs protesta­
tions. Le journal de leur parti, La Parole, leur 
ayant demandé récemment s’il convenait de 
conserver l’instrument de la victoire du 11 mai, 
tous, ou presque tous, répondirent que cela ne 
faisait pas question. Un seul d’entre eux, M. 
Charles Cante, député de la Gironde, parut être, 
vraiment dans la lassitude. « Les radicaux te­
nus en tutelle nationalement et départementa- 
lement, déclare-t-il, commencent à s’apercevoir 
que l’alliance ne leur est plus profitable électo- 
ralement, qu’elle l’est davantage aux socialistes, 
à qui ils « founissent » leurs troupes.

LES FAUTES DU CARTEL
L’Avenir (Pierre Fervaque) :

On saisitdestraeis antimilitaristes
Forbach, 17 septembre. — M. Bernheim, 

commissaire spécial de la gare, chargé 
d’une enquête à la suite de la distribution 
de tracts dans une caserne de Saint-Avold, 
a saisi des papillons et des brochures con­
tre la guerre du Maroc, au domicile de 
Geiskop et de Beckendorff.

Les Courses
Prix de l’Aumance — 1. Clodoald. à M. 

de Bellegarde ; 2. Le Grand Condor,à M. Mon-
Pari mutuel : 39 et 21.50 ; 18 et 10 ; 20.50 et 

13.
Prix du Mont d'Or. — 1. Régalette, à M. 

Wallet ; 2. Ghérif, à M. Frubourg ; 3. Le Rem­
part. à M. de Rivaïud.

Pari mutuel : 52.50 et 22 ; 20.50 et 7 ; 15 
et 7.50 ; 18 et 8.

Prix du Bidonnais. — 1. Dioscure. à M. Bar- 
ker ; 2. Ferry-Boat, à M. Mathé-Dumaine ; J. 
Sooner, à M. Sgjtoovitah

Pari mutuel : 2£3 et 110 ; 51 et 30 ; 29 et 15 ; 
32.50 et 18.

Prix Fleurissant. — 1. Lisrni, à. M. Porte ; 2. 
Se Souvenir, à M. York.

Pari mutuel : 29 et 17.50 ; 18.50 et 9.50 ; 23 
et 10.50.

Prix de l’Auxois. — 1. Gaspard de Basse, à 
M Héliopoulos ; 2. Viizane, à M. Coulon ; 
8. Fils du Vent, à M. Veil-Picard.

Pari mutuel : 31 et 23.50 ; 12.50 et 8 ; 15 et 
6.50 : 17 et 9.

Prix Jim Crow. — 1. Le Bey, à M. Hennessy ; 
2. Poisson Volant, & M. Letellier ; 3. Justifica­
teur. à M. Adam.

Pari mutuel : 16 et 9 ; 11 et 5.50 ; 12 et 6.50 ; 
12.50 et 7.

Prix Ywes. — 1. Union, à M. Masson ; 2. 
Trêves, à M. Garretta.

Pari mutuel : 30 et 14 ; 16.50 et 7.50 ; 29 et 
14.

On projet de réglemofllation 
sur la taxe ü’apprenüssaga est à l'étude

Paris, 17 septembre. — Le sous-secré- 
laire d’Etat à l’Enseignement technique ai 

d’administration publique relatif à là taxe 
d’apprentissage dont le produit doit contri­
buer aux dépenses nécessaires au dévelop­
pement de l’enseignement technique et de 
l’apprentissage, ainsi qu’à celles des labora­
toires scientifiques. Afin de faciliter dans 
les départements l'application des mesures 
nouvelles, il a adressé à ce sujet une cir­
culaire aux préfets dans laquelle il insiste 
sur le rôle important que sont appelés à 
jouer, à ce point de vue, les comités dépar­
tementaux de l'enseignement technique. 
Ces comités ne constituent évidemment 
qu’un rouage administratif purement com 
sultalif, mais leurs indications sont pré­
cieuses et le sous-secrétaire d’Etat appelle 
l’attention des préfets sur la composition de 
ces assemblées constituées depuis 1921 et 
qui doivent être renouvelées ou sur le point 
de l’être. En tout cas, il est indispensable 
que les préfets soient assurés du concours 
de personnes d’une compétence notoire et___
éprouvée et que les comités soient mis en Russie soviétique, 
mesure de fonctionner avant le 1er octobre 
prochain.

Ne promettons donc pas la lune ni les 
ni les autres puisque nous sommes incanables 
de la décrocher. Je le dis tout net : si le Cartel 
des gauches avait réalisé le rêve du bon roi 
Henri IV, la poule au pot tous les dimanches à 
tous les Français moyens, s’il avait donné des 
logements sains et à bon marché aux familles 
nombreuses, s’il avait fait baisser le prix du 
pain, du lait et du beefsteack je lui donnerais 
ma modeste adhéson avec enthousiasme... Mais 
je suis convaincu que des réformes sociales sé­
rieuses ne pouvaient être réalisées qu’en fonc­
tion du paiement des réparations et de quelque 
chose en plus. Et depuis la fin de la guerre, 
les pacifistes, les jsocialistes, les « pêcheurs 
de lune ». comme disait Edmond Rostand, 
se sont ligués — à la grande joie de nos alliés 
pour réduire àu minimum les charges de l’Al­
lemagne — pour alléger sa dette du paiement

uns

fait mettre à l’étude un projet de règlement ! S®8 pensions de guerre, comme si ces répara- d’administrsfion nnhltone relatif à in taX fionsdà n étaient pas aussi indispensables que 
les autres. — et dans l espoir que nos alliés

I en tiendraient compte. Peut-être obtiendrons- 
I nous à Washington de ne pas verser à ces der­
niers plus que nous recevrons de l’Allemagne. 
Mais croyez-vous qu’avec cela le Cartel des 
gauches lui-même pourra matérialiser ses 
messes ?

pro-

LE PARADIS SOVIETIQUE
La Liberté (Camille Aymard) :
Quand mon ami Henri Béraud m’avait an­

noncé qu’il partait pour la Russie, je m’étais 
dit :

« Il va nous rapporter de là-bas de beaux 
tableaux, peints à grandes fresques avec 'ce 

j réalisme puissant qui est sa manière. Mais 
I que pourrait voir un Français, ignorant tout 
‘ de la Russie, ignorant surtout la langue russe, 
i qui est comme la clef des âmes, dans ce pays 
où la peur scelle toutes les bouches ? »

। J’avais compté sans le sens aigu du jouma- 
! liste sans cette véritable divination de là vérité 
• qui fait le bon reporter. Henri Béraud, par son 
récit vivant et coloré, nous fait vivre en pleine

j Aussi, quelles clameurs au camp des com- 
j munistes ! Us auguraient mieux des allures dé- 
j mocratiques de ce journaliste bon enfant- On 

, . ... , l’avait si bien recommandé là-bas... Avec quel-
On vieillard surpris par un tram est affreusement ; ^XnTon^^Æ^rfllles’se di- 

rnufl’.é 1 ~ - - - - - - "- - - - - - - - -  -  ”

MARCHE DE LYON-VAISE
Lyon, 27 septembre. — Moulons : amenés 266, 

renvois 0. Moutons de pays, ne 1100 à 1200. 
Africains, de 1000 à 1100. Brebis, de 800 à 850. 
àgneaux, de 1250 à 1300. Auvergnats, de 1100 a 
W®, cours inchangés.

Marseille, 17 septembre. — Le docteur 
Auguste Canier, âgé de 71 ans, major de 
lrs classe, vivait retiré depuis plus d un an 
à Pas-de-Lanciers. L’une de ses distrac­
tions quotidiennes était de venir à la gare 
pour voir passer les trains. Or, hier soir, 
en regagnant son logis, le docteur Canier 
emprunta, suivant son habitude, l’accote­
ment de la voie ferrée, mais le rapide de 
Bordeaux survint. Le vieillard ne l’enten­
dit pas venir et fut happé par la locomoti­
ve. Traîné sur un long parcours, le docteur 
Canier a été affreusement déchiqueté.

> bU.ll/-Ull, « VJ 11 u.mu, iu UJ'VJII giua ».

| Toutes mes condoléances, messieurs. Vous en 
' êtes pour vos frais. C'est le bon gros « qui vous 
a eus ».

L’autre jour, Henri Béraud nous décrivait la 
vie à Moscou. Pas drôle, vous savez, la vie dams 
le Paradis soviétique. Le silence, la peur, la 
méfiance semblent clouer les lèvres et figer les 
sourires. Où es-tu, charme slave ï Où s’est en­
volé votre charmante gaîté, petites danseuses 
qui souriiez toujours 7

• « Comment on vit en Russie ? écrit Henri 
■ Béraud. Vous voulez le savoir ï Eh bien, voici : 
assez bien lorsqu’on a beaucoup d’argent : fort 
mal lorsqu’on en a peu • et lorsqu’on en a 
point, on crève. Tous les vieux sont crevés, et 
tous les bourjouis (les bourgeois) crèveront, car 

. on leur refuse et le droit de travailler êt la 
I permission de quitter la Russie.

les meilleurs cette année — du quinze qui : la-rgis, ainsi que le chansonnier Gérard, du ca- 
réussit à battre les Blarots, un seul manque celte comique DutaJ., du Petit Casibo de
saison : Marcel Legay, mort accidentellement । 
en Rhénanie.

Et l’équipe a enregistré la venue de deux uni­
tés de grande valeur, l’internationale Bernon, 
du I. O. E. C., nommé à Riom, et Savy, le jeu­
ne arrière du Stade Clermontois. Aussi l’A S. 
M. peut elle, à bon droit, escompter de sérieux . 
succès en division d’excellence pour la saison 
qui vient.

Puech assurera encore le commiiademeot du | 
team premier et Francquenelle^ontinuera à l’en- i 
traîner, ce qui est un gros avantage, la compé- I 
tence de Fex-Vaugirardin, étant incontestable.

Au total, sept équipes évolueront cette année 
sous les couleurs « bleu et jaune «• On soit 
donc que les réserves ne man.ji.ront pas.

A propos de tenue, notons que les joueurs de 
l’A. S, M. porteront cet .river la calotte bleue 
marina.

Voici le calendrier 1925-1926 :
20 septembre. Stade Aurillaoods.à Anrillao ; 

27 septembre. Olympique de Marseille, à Oer- , 
mont.

4 octobre, Paris Université-Club, à Clermont ; • 
11 octobre, Rugby-Club Toulonnais, à Toulon ;
18 octobre. Union Sportive Montluçonnaise, à I 
championnat) à Clermont ; 25 octobre. Union j 
Sportive Cognaçaise, à Clermont.

T* novembre, L’_i_  Z. "
(championnàt) à Nevers ; 8 novembre, Cmo 
Athlétique Béglais, à Bordeaux 15 novembre, } 
Football-Club Moulinois (championnat) à Cler-1 
mont ; 22 novembre, Racing-Club de France, à 
Paris ; 29 novembre. Stade Clermontois (cham­
pionnat) à Clermpnt.

6 décembre, Club des Sports Généraux, à 
Clermont ; 13 décember, Stade Valentinois, à 
Valence ; 20 décembre, Racing-Club Toulonnais, 
à Clermont ; 25 décembre, Toulouse Employés! 
Club, à Toulouse ; 27. décembre. Union Sportive 
Perpignanaise, à Perpignan.
l‘r janvier, Football-Club Lourdais, à Cler­

mont ; 3 janvier, Club Athlétique Béglais, à ! 
Clermont ; 10 janvier, Arlequin-Club Perpigua- 
nais. à Clermont 17 janvier, réservées : 24 jan­
vier. Stade Nantais : 31 janvier, FootMlI-Club , 
de Lyon, à Clermoni.

7. 14 et 21 février. Stade Toulousain, à Tou­
louse, à Toulouse ; 28 février, Olympique de 
Marseille, à Marseille.

7 mars. Stade Valentinois, à. Clermont ; 14
4 avril, Olympique de Paris, à Paris : 11 avril, 

réservée : 18 avril, Paris Universiie-Club, ' 
21 et 28 mars, Union Sportive Cognaçaise 
Cognac. 
Parte ; 25 réservée.

Paris.
Le piano d'accompagnement sera tenu par 

I Mme Jane Roux, professeur
La seconde partie du programme prsentée i 

par M. André Lejeune, du théâtre des Mathurins, I 
dans la revue en un acte « Lart vu... an chan-1 
tant » clôturera magnifiquement cette belle 

. soirée avant de céder le pas aux danseurs pour 
lesquels un orchestre de premier choix, compo­
sé de dix musiciens, s'efforcera <fe donner satis- i 

i faction à tous.
Consulter les affiches pour te prix des places. ' 

La location aura lieu chez Mme Massard, rue 
du Pont-de-l’Ouche, à partir du lundi 28 septem­
bre, tous les jours, jusqu’à 19 heures.

LE PASSAGE SOUTERRAIN ET LE PONT 
DE GRÏSELLES

Depuis <te longues années ûéjè, la population 
taontargeoise । réclamait un passage souterrain 
à la gare. Depuis plus d’un an, c’est-à-dire 
depuis la création du stade municàpaj, le pont, 
dit de Griselles, qui franchit la voie ferrée à 
proximité de la gare se lévélait de largeur 
insuffisante et de diffeile accès. La municipalité 
avait, -oikhreplris des démarches pour obtenir 
le double résultat escompté.

C’est aujourd’hui chose décidée, le passage 
souterrain va être adopté ggv

__________ _ souterain va être édifié ; la vieux pont va dispa- 
Union Sportive Nivemaise râître pour laisser place à un nouveau pont

9 mètres de largeur.
àe

LES JEUX DES 26 ET 27 SEPTEMBRE
A l’occasion des fêtes du Comice agricole 

de l’inauguration ou. monument élevé à la mé­
moire de M. l'allain, sous la présidence de M. 
le maréchal Joffre, la musique militaire du 131’ 
R. I. prêtera son concours. Le programme dé­
taillé des concerts donnés par cette musique 
sera communiqué ultérieurement.

et

BOURGES

à 
à

Le rugby à Nevers
aVoici le calendrier que FÜ. S. Nivemaise 

mis sur pied pour la prochaine saison :
Equipe première

20 septembre 1925, Club Nautique de Vichy à 
Nevers

27 septembre, Société Sportive du Printemps 
de Pans à Nevers ;

4 octobre. Union Sportive Autunoise à Nevers;
11 octobre, U, S, Nivertnaise à Vichy (Union 

Sportive) ;
18 octobre. Football-Club Moulinois à Nevers 

(championnat) ■
25 octobre, Stade Issoirien à Nevers ;
l’r novembre, A. S. MonÜerraœdaise à Nevers 

(championnat)
8 novembre, Union Sportive du Berry a Ne­

vers.
15 novembre, Sporting Club Montcellion à 

Nevers ;
22 novembre, U. S. Nivemaise à Saint-Etien­

ne (Stade Forézien Un.) ;
29 novembre, U. S. Nivemaise à Monüuçon 

(Union Sportive (championnat) ;
6 décembre. Alliance Vélo Sportif Auxerrois à 

Nevers ;
13 décembre, U. S. Nivemaise à Clermont- 

Ferrand (Stade) (championnat) 1
20 décembre, Union Sportive Montluçonnaise 

à Nevers ;
27 décembre Libre.
3 janvier 1926, U. S Nivemaise à Roanne 

(Club Nautique) j
10 janvier, U .S. Nivemaise à Autun (Union 

Sportive) j
17 janvier, Football Club Moulinois à Nevers ;
24 janvier, U. S. Nivemaise à Bourges (Union 

Sportive)
31 janvier, U. S. Nivernaiss à Monüuçon 

(Union Sportive) »
7 février, Union Sportive de Vichy à Nevers ;
14 février, U S. Nivemaise à Montceau-les- 

Mines (Sporttog Club) ;
21 février. Club Nautique de Roanne à Nevers;
28 février, Football Club Dlgoinais à Nevers ;
7 mars, Ü. S. Nivemaise à Digoin (Football 

Club) ;
14 mars, U. S. Nivemaise à Moulins (Football 

Club) ;
21 mars, Stade Forézien Universtaire de Saint- 

Etienne à Nevers ;
28 mars, U. ü. Nivemaise à Auxerre (Alliance 

Vélo Sport) ;
4 avril U. S. Nivemaise à Issoire (Stade) ;
11 avril, U. S. Nivemaise à Vichy (Club Nau­

tique).

Etat civil :
Naissances. — Madeleine Blanchet, rue des 

Ormeaux, 1 ; Jean Barre, rue du Château, 38 ; 
Jeannine Pericat, les Basses-Varennes ; Marie 
Montagne, rue Jean-Jaurès, 25.

Publications de mariages. — François Evrard, 
1 docteur en médecine, et Marie Fluclaire, à Gap; 
Armand Godard, électricien, actuellement sol­
dat au 3" groupe d’ouvriers d’aviation à Villa- 
ooublay, et Simone Godot.

Décès. — Marie Grimait!, épouse Milandre, de 
Salnt-Martin-sur-Ouanne, 66 ans, rue Jean-Jau­
rès, 25 ; Isidore Faussadier, 78 ans, ouvrier ma­
réchal, rue Jean-Jaurès, 25 ; Marie Viger, veuve 
Guibert, 74 ans, s, p., 8, rue des Récollets , 
Jacqueline Madoire, 3 mois, .rue du Four-à- 
Chaux ; André Selleret, de Loche, 33 ans, mer­
cier, 8, rue Julien-Bailly ; Bernadette Lauret, 
3 jours, rue Jean-Jaurès, 25 ; Auguste Raffard, 
de Gy-les-Nonains, 54 ans, cultivateur, rue Jean- 
Jaurès, 25.

EMPLOIS RESERVES AUX MUTILES 
REFORMES DE GUERRE

Le comité départemental des mutilés et réfor­
més de la guerre informe les mutilés de la mise 
au concours entre les invalides de guerre des 
emplois ci-après :

Aide-iardinier de la Ville de Bourges. — Nom­
bre de places mises au concours : vacances a 
pourvoir dans le délai d’un an.

Traitement : de 4.000 à 5.400 francs.
Charges de familles : indemnité mensuelle -te 

30 fr. pour le premier enfant ; 35 fr. pour ie 
second et 40 fr. pour les suivants.

Indemnité de résidence et de cherté de vie ; 
1.170 francs.

Ces traitements et indemnités sont susceptL 
blés de. révision avant la fin de l’année.

Retraite ; la limite d’âge pour l’admission à 'a 
caisse des retraites est portée au maximum da 
35 ans en raison des services militaires accom­
plis pendant la guerre.

Durée du stage ; trois mois au moins six 
mois au plus.

Programme : Le concours comprendra une 
partie écrite ; questions à traiter sous forme de 
composition servant en même temps de dictée ; 
une partie orale : questions relatives à la pra­
tique des travaux de jardinage et d’horticultu­
re.

Agents de police et gardes champêtres de la 
Ville de Bourges. — Nombre de places mises au 
concours : vacances à pourvoir dans le délai 
d'un an. <

Traitement : stagiaires, 4.000 ; titulaires, de 
4.400 à 5.400 francs.

Indemnités : habillement. 400 fr. -, charges de 
famille, indemnité mensuelle de 30' fr. pour le 
premier enfants -, 35 fr. pour le deuxième et 40 
francs pour les suivants.

Indemnité de résidence et de cherté de vie : 
1.170 francs. (Ces traitements et indemnités sont 
susceptibles d’être révisés avant la fin de l’an­
née).

Retraite : même condition que ci-dessus. 
Stage : six mois. Nature du service : Les agents 
ont à fournir un service de jour et de nuit à 
pied et à bicyclette.

pestions relatives à la pra-

GIEN
UNE SOIREE SERA DONNEE PAR 

« L’ESPERANCE GIENNOISE »
Le 27 septembre prochain, : « Espérance 

Giennoise » offrira à ses amis une soirée de fa­
mille.

Voici le programme :
Deux comédies modernes pleines de charme et 

d’esprit et une conférence avec projections sur 
notre voyage à Dinan.

Levée du rideau à 20 h. 30. Entrée gratuits.

Auto volée. — M. Léon Fradet, entrepreneur 
de travaux publics, domicilié 58. rue des Arènes, 
avait remisé mercredi pendant son déjeuner^ 
son automobile sur la place Clamecy. Quand 
il voulut la reprendre, l’auto avait disparu, La 
voiture volée est une torpédo 3 places, 5 che­
vaux. peinte en bleu canon, et portant le numéro 
9-151-R-2.

Accident, — Rue des Arènes, mercredi, vers 
17 heures, une voiture attelée d’un cheval et 
conduite par M. Mathely. marchand forain à 
Plainpied, dont le cheval s’était emballé à 
heurté une automobile appartenant à M. Cotas- 
son. agent d’assurances, rue de Juranville. Les 
dégâts sont purement matériels.

Le temps. — Température la plus basse de la 
nuit 13’5 : du jour 19 ; hauteur barométrique 
762 m/m 5.

Prévisions : Le régime de dépression continue­
ra. Des pluies sont toujours à prévoir.

(Observations dé M. l’abbé Moreux, directeur 
de ïObservatoire de Bourgess.

Etat civil :
Décès. — Joseph Monin, 67 ans, 37, rue d’Or­

léans.

ELECTION AU CONSEIL D’ARRONDISSEMENT
Le maire informe ses administrés que le. scru­

tin du 27 septembre, en vue de l’élection d’un 
membre du conseil d’arondissement pour le 
canton de Gien sera ouvert à 7 heures du ma­
tin et clos à 1b heures.

Au cas où un, second tour de scrutin serait 
nécessaire, il y sera procédé le dimanche sui­
vant. ,sa seance c

Le scrutin se tiendra à l’hôtel de ville, salle mission à : 
de la justice ae paix. ' "

rient

LA CHAPELLE-D’ANGILLON 
LE PRIX DU PAIN 

prix du pain de consommation 
d’être fixé à 1 fr. 50 le kilo.

COMMISSION CANTONALE 
commission cantonale de La

courante

Chapelle- 
d’alloca-

____ .. ____ .__ 
d’Angilloh, statuant sur les demandes „ 
tion militaire qui lui ont été transmises a, dans

• sa séance du y septembre 1925. pruijoæcé l’ad-
î Une deuxième majoration, de Mme Rose De- 
• lage, épouse de André l'rètre, soldat de lu

Concert de la Murique municipale. — Voici le classe 1924.
-- - ’ ■ L’allocation iournalièfe de François Lavenu,

classe 1923/25 à Méry-ès-Bois.
Par contre, la demande se M. Ursin Dubois, 

journalier à La ChapelIe-a’Angillcn a élé reje­
tée.

Comme on te voit, ce calendrier comporte, en 
premier lieu, une rencontre à Nevers, contre 
le Club Nautique de Vichy. Ce club s’est acquis 
une belle réputation dans la région où son jeu 
robuste en fait une équipe dangereuse pour les 
meilleures. La saison dernière lut pour lui très 
brillante : il obtint entre autre un match nul 
avec Issoire, champion du Centre (2‘ série).

Notre équipe devra donc s’employer à fond 
si elle veut inaugurer sa saison par une vic­
toire. Elle se présentera bien entraînée, et doit 
faire une belle partie. De nombreux joueurs 
seront d’ailleurs essayés afin <farriver, le plus 
vite passible à la formation définitive des cham­
pionnats.

Beau match en perspective, et que le fidèle 
public du Pré-Fleuri suivra avec un grand Inté­
rêt.

LA COURSE CYCLISTE DU 20 SEPTEMBRE 
A LA CHARITE

De nombreux engagements sont parvenus à 
l’U. V. F. Tous les grands coureurs régionaux 
prendront le départ.

L’appel des coureurs et la distribution des 
dossards auront lieu à 9 heures précises au siè­
ge social.

Le départ sera donné à 9 h. 80, à la Place 
Misère, par le starter, M. le comte d’Estampes.

Deux voitures officielles précéderont et sui­
vront les coureurs à chaque tour, soit 4 voi­
tures officielles.

Des primes seront données au premier tour, 
et seront distribuées au café de la Loire.

Commissaires : MM. Faucon, Gauthier et Sel­
lier.

Le contrôle-neutralisation aura lieu sur les 
quais, face au Grand Monarque. Directeur du 
contrôle, M. Sauvanet, délégué de l’U. V. F.

Le premier passage des coureurs au café de 
la Loire aura lieu vraisemblablement entre mi­
di et demie et 1 heure et demie.

L’arrivée se fera face au café de la Loire, de 
15 à 17 heures.

Juges à l’arrivée : MM. les délégués de l’U. 
V. F., Faucon, Gautier, Sellier.

Commissaires de route : MM. J.-M. Guyot ; 
Marcel Loiseau ; Louis Clayeux.

Voici la liste des prix : l'r prix, une bicyclette 
offerte par l’U. S. C. et la maison Peugeot, 
valeur, 500 francs ; 2® prix offert par la ville, 
300 fr. ; 3’ prix offert par l’Association du com­
merce, 200 fr. ; 4’ prix offert par Le Petit Cha- 
ritois, 100 fr. ; 5® prix offert par le Syndicat 
d’initiative, 50 fr. ; 6- prix, offert par MM. Roy 
et Sellier, 40 fr. ■ 7' prix offert par M. Gautier, 
30 fr. ; 8® prix offert par le Grand Café, 20 fr. ; 
10’ prix offert par MM. Roy et Sellier, 10 fr.

Prix en nature.
La distribution des prix sera faite 

Sauvanet, délégué de l’U. V. F., sous 
sidenee de M. le comte d’Estampes, en 
ps, à 18 heures, au Grand CafA

! programme du concert qui sera donné par la 
Musique municipale lundi prochain, 21 septem­
bre. à 20 heures, place des Alliés :

I Marche des Pousse-cailloux, allegro (A. Du- 
i maine) ; grande fantaisie sur la Mascotte (Au- 

diran) .• Pois de senteur, intermezzo (H. Goître) ; 
Les échos du Midi... mosaïque .sur des airs po­
pulaires du Midi (Kelsen) ; Allegro militaire, 
avec clairons (X).

PITHÏVIER3
Comité des mutilés du trayaJJ. — Les r-’utilés 

de l’arrondissement de Pithiviers ont instam­
ment priésav ( 
ment invités â assister à la réunion qui aura 
lieu le dimanche 27 septembre prochain, à 1-t 
heures ad. salle des réunions publiques, à la 
mairie en vue de la constitution définitive du 
bureau.

Fanfare de Pithiviers. — Programme du con­
cert qui sera donné le jeudi 24 septembre, au 
kiosque : Bourges (pas redoublé), Kelsen ; Ou­
verture des Francs-Juges iBerlioz) .• Polonaise de 
concert (Vidal) ; Reims, ouverture dramatique 
imposée à Vichy (Andneu) : Ouverture d’Obe- 
ron, morceau de choix qui sera donné à Vichy 
par la fanfare (Weber) ; Marche Tintamarres- 
que (Popy).

Etat civil :
Publications de mariages. — Pierre Foiry, 

tourneur à Pithiviers, et Marguerite Hersant ; 
Marcel Girardot, employé d’usine à Montreuil 
(Seine), et Germaine Barré, couturière à Pithi­
viers.

Mariages. — Désiré Pauver, graveur à Co­
lombes (Seine), et Marcelle Rossignol, repasseu­
se, à Pïthivers ; Jean Gauberville, maçon à Pi­
thiviers, et Béatrice Janvier, modiste à Pithi­
viers.

Décès. — Philippe Bénard, 77 ans, cuisinier, 
faubourg de Paris.

PUISEAUX
Une affaire de coups. — Deux sujets italiens, 

Gilbert Quaretti, 26 ans, et Dominico Agesini, 
27 ' ans, étaient eilvés au café Guillermain ; 
après avoir absorbé plusieurs bouteilles, ils 
s’endormit. M. Guillermain voulut ■ les faire 
sortir, mais des coups réciproques furent échan­
gés. La gendarmerie a dressé procès-verbal.

AMILLY

SAINT-AMAN»
Trouvailles. — On peut réclamer au commis­

sariat de police un porte-monnaie contenant 
une petite somme ; Mme Ducrot, demeurant 
aux maisons communes oe Nozières, a trouvé 
un billet de aô francs qu elle tient à la dispo­
sition de la personne qui l’a perdu.

NERONDES
ELECTION AU CONSEIL D’ARRONDISSEMENT

Au scrutin de ballottage, M. Buteau. reste seul 
candidat.

MM. Palisson et Confier, qui étaient candi­
dats au premier tour, se désistent en faveur 
de M. Buteau.

Etat civil :
Naissances. — Jean Petit, au Chriot ■ Pier­

rette Daudinet, au Bourg ; André Gimbert, che­
min Peynault.

Publication de mariage. — Alfred Louveau, à 
Malsoncelles (S.et-M.) et Armantine Vfllette, à 
Amilly.

Décès. — Louis Huré, 73 ans, à La Vallée ; 
Joséphine Fiette, veuve Bemier, 85 ans, clos du 
Canal. ____

CHALETTE
Etat civil :
Naissances. — Raymond Massarotü, 8. rue 

Berthelet ; Raymond Lequatre, au Grand-Lan- 
cy. '

Publication de mariage. Jacob Vodolasky 
et Eva Slei.

Mariages. — Gilbert Dufour et Marguerite 
Desvergnes ; Louis Dorée et Yvonne Guerret.

COULLONS
Caisse d’épargne. »— La succursale de la 

Caisse d’épargne de Gien à Coulions sera ou­
verte dimanche matin de 9 à 11 heures.

M. Poirier, nouveau directeur de l’école de 
garçons, a été nommé sous-caissier de la suc­
cursale d’épargne de Coulions, en remplace­
ment, de M. Chevaldonné.

DANS UN ACCIDENT D’AUTO 
UN OFFICIER A LE CRANE BROYE

Chambéry, 16 septembre. — Le lieute­
nant-colonel Terret venait die quitter Cham­
béry en automobile, roulant à vive allure, 
lorsqu’arrivé à Chignien sa machine dé­
rapa. Précipité contre un arbre, rt fficier 
eut le crâne broyé et succomba.

LA GUERCHE 
LES COURSES

Il convient d’ajouter à ia liste que nous avons 
publiée des personnalités ayant assisté aux 
courses de la Guerche.

Mme de Balloy : Mme Tiersonnier ; Capitaine 
de FéUgonde ; M. Delageneste ; Duc et Duchesse 
de Maillé ; Comtesse d’Esclaibes ; Comte et 
Comte et Comtesse Gtooux de Firmon ; Mar­
quise de Villaines ; M. des Pureaux ; Marquis 
et Marquise dAramoh ; Baronne de l’Escalo- 
•pier ; Baron et Baronne de Maistre ; M. et Mme 
P. du Verne, Comte et Comtesse B. de Nicolay ; 
M. et Mme L. Pillivuyt : Marquis et Marquise 
de Bolland-Dalon ; Comte de Bolland-Dalon ; 
M. de Vazelhes ; Baron et Baronne de Cheband- 
la-Tour ; Comte et Comtesse J de Jouffroy- 
Gonsans ; Baron et Baronne Hamguerlot ; 
Comte et Comtesse d’Aramon ; Comte et Com­
tesse de Brissac ; Mlle de la Motte ; Comte et 
Comtesse de Pracomtal ; Mme Hatton ; M. Mme 
et Mlle Côte ; M. Mme et Mlle Servois ; Comte 
de Champgrand : Comte et Mlle de Contades ; 
Comte Costa de Beauregard : Baron et Baronne 
de Glatigmy ; Comtesse du Ligondès ; Comte et 
Comtesse de Castellane : Comte et Comtesse de 
Oioulot ; Comtesse de Gramont ; Comtesse de 
Maousset ; Mme Miraband : Colonel et Mlles 
Pillivuyt ; Baron H. de Balovre ; Marquis de 
Panisse-Passis ■ Comtesse de Scoraille : M et 
Mme de Boisluisant ; M. de Champs ; Mlle de 
Barrai.

BOULLERET 
LE PRIX DU PAIN

Par arrêté du maire te prix du pain a été fixé 
à 1 fr. 52 le kilog, soit une diminution de 
0 fr. 04 par ktog.

MENETREOL-SOUS-SANCERKE
Arrestation. — Les gendarmes ont arrêté et 

conduit devant te procureur de la République 
Qlîtave Auroy 61 ans, sans profession ni domi­
cile fixe qui n’a pu leur présenter qu’un récépis­
sé de déclaration de perte de son carnet d’iden­
tité périmé et qui, en outre, ne s’était pas fait 
vacciner.

PARASSY
Arrestation. — Lous Tierce, 47 ans, serrurier, 

sans ‘domicile a été arrêté et conduit devant le 
procureur de la République à Sancerre, pour 
vagabondage et défaut de carnet.

SANCERGUES
Défaut d’éclairage. — Les gendarmes ont 

dressé procès-verbal contre Victor Mazade. 27 
ans domestique chez M. Massicot, à la ferme 
de Chaumasson, commune de Charentonnav, 
qui roulait la nuit sur une bicyclette non mu-, 
nie d’une lanterne allumée.

VIERZON-VILLE
Etat civil :
Naissances. — Georges 

Perrin.
Décès. — Célie Jacquin 

Henri Ferragu, 46 ans ; 
ans.

Benoist ; Germaine
; Thébaud. 37 ans ; 
François Dupain, 81



18-9-1925 ^PARIS-CENTRE 3
Le concours international de musique MONTLUCOJf

L’autobus de Lurey-Lévy-Saint-Pierre 
se jette contre un arbre

Deux voyageais sont blessés
Lurcy-Lévy, 17 septembre (de notre corres- 

Pendant particulier). — Avant-hiar, à 20 heures, 
autobus qui fait le service de Lurcy à Saint- 

Pierre-le-Moûtier, au lieudit « Le Pont TEtau », 
s’es jeté contre un arbre en bordure de la route’ 
par suite de la rupture de la direction.

La voiture fut réduite en miettes et les deux 
voyageurs qui s'y trouvaient ont été blessés.

13 ’ —।—-w-— ------------
LURGY-LEVY

Un nuage de fourmis. — Mercredi dernier, a 
midi, un nuage de fourmis ailées s’est abattu 
sur Lutrcy. Le boulevard Gambetta en était 
complètement couver sur une longueur de 8 à 
©00 mètres.

MOULINS

L’ouvertiiro de la sfc de rugby à Moulins

tan. 
ch

Comme « Paris-Centre » l’avait annoncé 
c'est dimanche prochain, à 14 h. 30, que le 
F. C. M. ouvrira officiellement sa saison de 
rugby et recevra sur son terrain du Pré 
Bercy l’excellente équipe première de FU- S. 
Montluçonnaise.

L’U. S- M. est connue du public mouli- 
1 nois ; en effet depuis de nombreuses années 

elle évolue régulièrement ici, soit en cham­
pionnat, soit en match amical.

Tout d’abord les Montluçonnais batail­
lèrent longtemps en deuxième série et par 
suite de constants et laborieux efforts par­
vinrent en première série. Dès lors, ils réa­
lisèrent de magnifiques progrès et réussi­
rent à se créer une très bonne place parmi 
les clubs de la région.

On se souvient d’ailleurs, que l’an passé 
les damiers ne purent que péniblement les 
battre en championnat (8-3) et que par la 
suite, en une rencontre amicale jouée à 
Moulins, il y eut match nul.

Cette année, l’équipe Montluçonnaise sera 
encore meilleure que les années précéden­
tes, car elle a enrgis'tré plusieurs rentrées 
excellentes.

Il sera donc des plus intéressant de voir 
opérer à Moulins TU- S. M. qui s’apprête à 
jouer un rôle de premier plan dans les 
championnats de cette année.

Parmi les rentrées qui renforceront les 
rangs montluçonnais nous devons citer les 
joueurs de bonne classe qui ont nom : Gui­
gnard, ex-capitàine de l’équipe seconde du 
R. C. Narbonnais ; Petit du C. A. S. Gé­
nérale, tous les deux avants; en trois-quarts 
nous trouvons Maillet, que nous avons dé­
jà vu évoluer à Moulins sous les couleurs 
fécémistes et enfin le centre Pérard, de FU- 
S. de Bourges, très adroit et excellent cro- 
cheteur.

Lorsqu’on ajoutera que Hue joueur de 
grande classe et véritable animateur de 
l’équipe montluçonnaise la commandera 
encore cette année, on concluera facilement 
que les hommes de la grande cité ouvrière 
ne seront pas qualité négligeable.

Voici la composition de l’équipe de l’U. 
S. M. :

Arrière, Blanchard ; trois-quarts, Maillet, 
Pérard, Hue (capitaine), Dunaud ; demis, 
Chicoix et Dufour ; avants, Gagnière, Gui­
gnard, Petit, Massoulard, Dupuis, Regrain, 
Damour, Blanchet.

kÆpf

hi ! ÈVRE
Congrès Hâtai des gOBÈte 

ilWMiis ds tail Gang r inüustrlogroupera de nombreuses sociétés
Le nombre Imposant des Sociétés pre­

nant part au concoure international de mu­
sique des 26, 27 et 28 septembre prochain, 
fait -prévoir un succès sans précédent

Volai (Tailleurs la liste des Sociétés piarti- 
cip&ntes :

Harmonie municipale de Vichy ; Fanfare 
municipale de Pithiviers ; Harmonie des 
usines Renault ; Union Musicale des em­
ployés des magasins du Casino à St-Etien- 
ne ; Union Phuarmoniqu'e de Thiers ; Fan­
fare des vignerons de Saint-Claude de Di- 
ray ; Lyre Moulinoise.; Fanfare de -Mone- 
teau ; Harmonie des Biscuits Peraot de Di­
jon ; Fanfare de la ville aux Dames ; Fan­
fare des usines de Rosière® ; Hamionie de 
Trelaze ; Harmonie L’Avenir d’Aix-sùr- 
Vienne ; Fanfare L’Harmonie du Bois du 
Verne ; Union Musicale de StanLAmand- 
Montrond ; Fanfare des aciéries d’UnieuX; 
Harmonie Choletaise de Gholet ; Union Mu­
sicale de Saint-Marcel ; La Semeuse de 
Cusset : La Lyre de Cour-Cheverny ; Fan- 
fare d”Amaiy-le-Duc ; Harmonie Isaoldu- 
noise ; Lyre des mineurs d’Epinaa ; Union 
Musicale de Saint-Pourçain-sur-Sioule ; La 
■Sîymphofcde de Saint-Pourçain-sur-Sioule ; 
Fanfare La Corbigeoise ;. Harmonie de 
Sa.int-.Iory ; La Nationale de Beaumont-cta- 
Gâtinais ; Harmonie Daliayrac, de Muret ; 
Union Musicale de Limoges ; Harmonie de 
Beaugency .; Fanfare des Forges de Gueu- 
fuqn Société Philarmonique d’Aurillac ;

aiifare de Mantoahe ; Harmonie d’Im- 
phy ; Union Musicale des Npôls Vineuil ; 
Société Musicale ’d’Argenton-sur-Creuse ; 
Union Harmonique de Barbaste : Société 

w— -, __x^___ ____________ ti.l : ri... ; sodé-
Cette 'œuvre est tirée de la comédie célèbre de té Musicale de Saint-Paul-en-Jarez ; Lyre 

Marivaux. Elle fut représentée pour la première. Livradoise d'Ambert ; Harmonie des En- 
fois le 31 octobre 1877 sur la scene de 1 Opéra- fants <je SainVHeand ; Harmonie du Vel&y, 
Conuque. Parmi les Interprètes se tinuwt. , T vwniri <1’Arvnft<Tm'n - TTnr-Galli-Marié, l'illustre créatrice aa Carmen. Harmonie La v irtoire c Aimequin

Ce spectacle sera particulièrement attrayant. morne Sainte-Cécite_ de j.miit-M<.n^rd-e^- 
ce soir ; car La surprise ae l'amour sera inlér- JaU -- ; uociéte Lyrique d Issotre : Harmo- 
prétée par dexcellents artistes : MM. J. de : nie des usines de Lacanche ; Musique Mu- 
Trévi et Déloger : Mlles Feraldy et Gélard. nicipale d’Eœmmoy ; L’Amicale Harmonie

Le spectacle se terminera par un délicieux je Buzancais ; Harmonie dé la Combelle ; 
ballet : Coppélia. > Harmonie de la Lyre Bourbonnaise de

■vi1!1?;/1..,' Carimer^^ntn : Bourbon-FArahambau-lt ; Chorale Mixte des
Dunanche . Le T Ma Biscuits Pemot, Dijon ;Orphéon du Peuple
Au Petit CUSÎTlOs — Les Nouveaux ruenôs, ia, J . r /.la KÆrvnfntrnnT’rlG ATillnn • ûrcélètare et populaire pièce du .théâtre fearah Lun-te, es ,.Las M magnard s de Millau , C i-

Beraharh avec le grand comédien Joffre. du phéon Socialiste de Limoges ; Orphéon de 
théâtre du Vaudeville. Firminy ; Union Chorale de Bellegarde

Au Casino-jardin. — Jusqu au lundi 21 sep- Goupy ; Orphéon de Saint-Gaudens ; dio-
tembre, le récent succès : Gosse de ricTie. avec ra[e de Moulins ; Chorale de Üames de 1V4oa.liiuj.c. p-ltuo uu Ja. «mu , »«-
Mme Sarah Morin, Mme urisaïulll. M. Dasthez, geng ■ peg Accordéonistes de l’usine F. De- seph Coûrteau, 53 ans, charretier, rue des For-

A ta Restauration.. — La rose de Broadway, 
interprétée par Maë Murray, ia célèbre danseu­
se américaine.

Au Novelty. — Le contrôleur des wagons- 
lits.

Au Parc djEnjants. — Tous les jours : Repré­
sentation du théâtre guignol.

Au Casino des Fleurs. — Aujourd’hui trois 
représentations

n. J-O 11. ov, O-U J-aajXJll, X-.W v e-wvv
rette en 3 actes de Franz Lehar, avec la divette 
Anaree veny ei m. itene Gei'beiv de la G«lié -, 
Lj. rique (MM. Desomer. uupleix, Saint-Prés, 
Grépy ; Mmes Nado-Regel, Gausse, etc..)

A 20 h. 30. au théâtre ae la Comédie. Amour 
quand tu nous tiens 1 comédie gaie en 3 actes 
de MM. R. Coolùs et M. Hennequin (Mme An­
drée Astier, du théâtre des Nouveautés ; MM. 
Louis Argoud, du théâtre des Variétés : Robert 
Cellier, Nurbel, J. P. Maury. Jean Mille ; Mmes 
J. Berretta, Rexiane, etc).

A 20 h. 30, au Jardin. Music-Hall : le célèbre
chanteur de l’Olympia Firzel : Maurupt ; Fanfare des Sapeurs-Pompiers

M«veï ; Fanfare de BoiS-le-Roi ; Ünicn
ses chiens savante ; Liane Morellp. Cinéma J i Musicale du P-.-L- M. Langeac ; Les En- 
La raison de vivre. fants de \ertaizon ; Les Amis Réunis de

, Demain, en matinée, au Jardin : La fille du Montchanin-les-Mines ; Fanfare de Mara- 
tambour major. En soirée, au théâtre : Atout. ‘
Cœur I

VICHY NEVERS

Le Concours înternalional de hontes do 20 septembre
Le concours traditionnel organise par la 

Boute Vichyssoise est déjà assuré de rem­
porter un joli succès. Les inscriptions af­
fluent. La région lyonnaise et la région 
stéphanoise y seront, comme toujours, di- 
gnemejnt représentées- Tous leurs champions 
réputés depuis longtemps comme invinci­
bles, seront à Vichy dimanche prochain-

La lutte sera certainement ardente, et 
pourrait bien causer des surprises.

Lyon sortira-t-il encore, Cette année, 
champion de notre grand concours ? Les 
joueurs qu’il nous envoie chaque année 
sont considérés par certains comme des 
« professionnels ». J'avoue ne pas partager 
leur opinion, car on s’imagine fort mal le 
professionnalisme dans ce sport. Us ont 
surtout l’habitude des concours, puisqu’ils 
tes suivent régulièrement, , Leurs équipes 
sont homogènes ; la disciplina et le sang- 
froid sont les 
leurs hommes. <------ -- .-

Rappelons que le tirage au sort des qua- 
drettes se fera à huit heures exactement, 
que les jeux seront distribués sur le bour 
drome de la Société, sur le Square des Na­
tions et’sur une partie de l’ancien parc.

Le championnat se jouera dans un 
veilleux cadre, face au grand Casino.

' > Saint-Claude de Di- 
Lyre Moulinoise. ; Fanfare de Mone-

qualités prédominantes de 
Ce sont des tacticiens.

l^o Saison

mer-

Au Grand Casino — « La surprise de l’a- Union Harmonique de Barbaste ; 
mour », opéra-comique en z actes de F. ^Polse. Alusicale de Saint-Plerre-le-Moutier 
Marivaux. Elle fut représentée pour la première ' Livradoise d'Ambert ; Harmonie dès En-

Firminy ; Union Chorale de (Bellegarde

। dénis, de Brive-la-Gaillarde ; Chorale Mixte 
des Etablissements Jacob Holtzer d’Unieùx 
Orphéon de Dessertines Marmignolles ; 
Chorale des Cheihins de Fer du Midi à Bor­
deaux ; Espérance de Madretch (Sienne), 

' Suisse ; Chorale des Amis Réunis de Saint- 
i Etienne ; Cercle Choral du Creùsot ; Chora­

le Sainte-Cécile de Tours ; Société Chorale 
_______ Les Enfants de Saint-Denis ; La Romande 

A 13 h. 30, au Jardin, La Veuve joyeuse, opé- de Granges (Suisse) ; Union Chorale Vi­
re» en 3 actes de Franz Lehar, avec la divette chyssoise ; Estudiantin» de Belcourt (Al- 
Andrée Verly e£ M. René Gerbert de_._( gert . société de Mandolines L'Espérance 

de Mulhouse ; Mandolines Renaissance de 
Philippeville (Algérie) ; Société Musicale de 
Vichy ; Les Enfants de la Sioule, Ebreull ;

( Union Musicale de Saint-Amand de Boixe ; 
Lyre de Marcoussis ; Fanfare L’Espérance 
de Gidy ; Fanfare de Vallon-en-Sully ; La 

: Lyré de >Saint-BriesLTà.urion : L’Àvenir 
i Musical de Vemeuil-sur-Indre ; Union Mu- 

.. ... -------- .. . sicale de Saint-Viatru ; La Fraternelle dechanteur de l’UIympia Firzel : i-ulvio « le roi Ma,lrnnt ■ r ‘ - - ....VA„„n,k- .. ■ tiomi at WolsLOV • .-'lUlUUUI, , J
de Badevel ;

Le congrès national des comirUsslons du ira- 
vail aura lieu à Mbntiuçcm, salle du conseil mu­
nicipal, à l’hôtel de ville les 18. 19 ri 20 septem­
bre.

Voici le programme i Vendredi 18 septembre, 
à 9 heures du matin (hôtel de ville), réunion des 
congressistes.

A 9 heures, salle du conseil municipal, ou­
verture du congrès ; discours du président î 
vérification des mandate ; nomination des com­
missions.

A 11 heures (salle des fête» da Fhôtel de vilteà 
réception deg délégués par ia Emnld.palfte.

A 15 heures (salle du conseil municipal), réu­
nion des commissions.

Samedi 19 septembre, à 9 heure» du matin, 
(salle du congrès), réunion plénière des délé­
gués, discussion des rapporta,

A 14 heures (hôtel de ville), réunion des dé­
légués, promenade en voiture.

A 18 heures, apéritif d’honneur.
Dimanche, 20 septembre, à 9 heure» du matin 

(salis du congrès municipal), dernière eéanœ 
du congrès.

A midi (salle des fêtes de l’hôtel de ville), 
banquet de clôture offert aux congressistes en 
accord avec la société départementale de la 
mutualité de l'Ailier « La Bourbonnaise ».

A L’OCCASION DU CONCOURS AGRICOLE 
DE LAFALISSE

Un train spécial A. R. sera mis en marche 
dlnjgnche prochain entra Digoin et le Donjon è 
l’occasion du concours agricole ae Lapalisse.

—- Spécial A, — Digolfi Ege (départ), 3 h. 55 ; 
Dlgoin-Ville, 4 h. 00 ; La raMatae-Satat-Martin, 
4 m 11 ; Mollnet, 4 h 16 Les Guütax (arrêt), 
4 h. 25 ; Le Fin, 4 h. 39; SatateDidier-en-Dantfon, 
4 h 51 ; I-e Donjon (arrivée), 5 h, 10.

— Spécial B. — Le Donjon (départ), 19 h, 40 : 
SaînLDldter-en-Donjon, 19 h 58 ; Le Pin, 20 h. 
11 : Las Guilloux (arrêt), 20 h 24 ! Mollnet, 
20 h. 33 : La Fontaine-Satot-Martta, 20 h. 38 : 
Digoin-Ville, 20 h. 49 : Dlgoin Ege, arrivée) 
20 h. 55.

Ces trains «MT«®OiMlent au Donjon avec les 
trains 90 sur Varennes et 03 venant de Varen­
nes.

Le train 891 ne sera pas mis en. ctoculatlon le 
20 septembre 1925.

Trouvaille, — Mme Chargwbeeuf, ttemeurani h 
La Verne, a trouvé une montre-bracelet en or. 

: La lui réclamer.
Accidents du travail. — Jean Aultester, 28 ans, 

! plaie a là cornée de l’œil gauche ; François 
' Laneuril, 46 ans, manœuvre a la gare à’eau, 
entorse tlblo-ta-sienne gauche ; Antoine Du- 
breull, 29 ans, scelleur à Sault, coupure au mé­
dius droit • René Magnard, 26 ans, mouleur a 
Meautae, plaie du dos de la main droite îmJo- 
. cp-n wihh»», (nia, vlitu l eijci, i rvi-
ges, contusion au-poignet droit • Marcel F’icau- 

, det, 20 ans, mécanicien à l’atelier du P.-O., 
; corps étranger dans F'œü. gauche.

Etat clvtj i
Naissance. — Jeamo-Marie Guillou, place <ïe 

la Poterie.
Publication do mes’iags. — Nicolas Costacd, 

rue Eugène-Sue.
Décès. — Jean Bouîade, 75 ans, 18, rite Jean- 

Jaurès ; Félix Galand. 58 ans, rue stéphasw- 
I Servant, 34.। ------------------------------------------

teraienne gauche ; Antoine Du- 
sœlleur h. Sault, coupure au mé-

ers 
talon

y Bran FÈglemsnî i théâtre mnnloîpal
Voici un extrait du nouveau règlement 

municipal relatif au théâtre de Nevere.
Art. 3. — Le receveur du théâtre ne pourra en 

aucun cm distribuer un nombre de bfflete supé­
rieur au nombre de place» disponibles dans 
chaque catégorie.

Les spectateurs qui désireraient avoir une 
place supérieure à celle qu’fis ont prise au bu­
reau pourront le demander en. offrant de payer 
le supplément nécessaire.

Il est rigoureusement interdit de mettre dons 
le» passages et dégagements de la salle, aes 
chaises, tabourets, petit® banos, etc.

Art. 4. — Pour chaque place prise en location 
au bureau, il sera perçu un profit du buraliste 
un droit de 0 fr, 25, pour les places numérotées 
et de 0 fr. 15 pour les autres.

Art 5. — En location, il m sera pas délivre 
de places de catégories différentes à la mê­
me personne.

Art, 6. — En location, il ne sera pas délivré 
Se places au personnel <m théâtre.

Art. 8, — L’entrée de service est rigoureuse­
ment interdite à toute personne étrangère au 
personnel du théâtre ou à la troupe. Un agent 
de police placé â cette porte, assurera l’obser­
vation de cette consigne. Le personnel sera 
muni tfune carte spéciale.

Le personnel de service comprend : un se­
crétaire, un médecin, un receveur, deux con­
trôleurs, un machiniste ; dtx aides-machinistes, 
un électricien ; un gazier ; 14 postes (ouvreurs 
et ouvreuses) ; une habilleuse.

La fête des vendanges se tWn 
dimanche prochain

Dimanche prochain, septembre, < Foctitij 
de la rouie de Marzy, grande fête tasto», «wbs 
te concours <ie la Philharmonie nsusdripÔM, â 
Toccaston de la fête des vendanges.

En voici le programme :
A 14 heures, course a pied pour tes eaïsnts.
A 14 h. 80, délite en ville par tes rendangsœs 

et vendangeuses, au son de la vteête, te bœrite 
Darcy en tête.

A 15 heures, à l'octroi de Marzy, ffæætà 93KP- 
cert par la PhühaÆionie muntetpaJ*.

A 1S h. 30, jeu de la poêle.
A 17 heures, course en sacs ; mât <te ooa&gua.
A 17 h. 30, jeu des ciseaux.
Attractions dtewraes, bal attentat
Lundi, continuation de la Ma

Collège de jeunes ffiîea. — La rœtete dss 
classes est fixée au 2 octobre, à 8 h. SX La 
rectrice reçoit tous les jours, sauf le dimanche, 
de 14 à 16 heures.

Interruption du ccorant électrique, — La dw» 
tribution d'énergie électrique sera fntemmjw® 
dans tout Netvers le dimanche 20 septembre, «te 
7' ......................h. 30 à 14 heures.

MOULINS^NGILKERT
LA GRANDE FOIRE AUX CHEVAUX 

SE TIENDRA LE 6 OCTOBRE
La grande foire aux chevaux avec etmooues 

pour poulains, pouliches et juments poulinières 
suitées, organisée par le syndicat agricole d’éte- 
vage du canton, aura lieu le mardi 6 octobre.

Nombreux prix en argent et médailles.
Pour tous autres renseignements, consultes 

les affiches.

üjffoUffl Ses to® ta r®
Volai, d’après les. rapports au conseil général 

des directeurs des contributions directes et in­
directes et de l’enregistrement quel a été le pro­
duit des impôts dans l’AIlier :

Contributions directes
Rôles de 1925 :
Contribution foncière des propriétés bâties, 

752.891 fr. ; foncière des propriétés non bâties 
(y compris les bois de l’Etat) 924.993 fr. ■ per­
sonnelle mobilière 980.459 francs ; patentes 
1.521.909 fr. 12. Total, 4.180.252 fr. 12 contre 
3.944.582 'fr. en 1924.
Impôt général sur le revenu • impôts cédulaires

Rôles de 1924 (portant sur les revenus de 
1923) :

Impôts sur les bénéfices Industriels et com­
merciaux, 5.951.147 fr. 02 ; impôt sur les béné­
fices -de l'exploitation agricole, 927.406. fr. 21 ; 
impôts sur les traitements, salaires, pensions, 
etc., 730.087 fr. 28 ; impôt sur les, bénéfices des 
professions non commerciales et des charges, 
et offices, 384.714 fr. 87 ; impôt général sur le 
revenu, 4.809.094 fr. 72.

Enregistrement, domaine et timbres
Ensemble des recouvrements opérés pendant 

l’année 1924, 37.211.463 fr. 50.
Les recettes de l'année précédente avaient été 

de 81.548.526 fr. 72.
Contributions indirectes

Produite de l’année 1924 :
Boissons, 18.820.008 fr. ; spécialités pharma­

ceutiques, 423.719 fr. ; automobiles, 1.921.421 
francs ; spectacles, 615.854 fr. ; chiffre d’affai­
res, 10. 818.439 fr ; autres droits, 4.731.910 fr.; 
allumettes et briquets, 366,878 fr. • tabacs, 
17.640.621 fr : poudres a feu, 494.783 fr.

Soit un total de 55.863.633 fr. en augmenta­
tion de 7.462.962 fr. sur l’année précédente.

fants de Vertaizon ; Les Amis Réunis de

EBRE-OIL
’ LE SYNDICAT D’INmAlTVB D’ESREOTL 

ORGANISE UNE GRANDE EXCURSION 
AU PUY-DE-DOllIE

i Le syndicat d'initiative informa Ja population 
I que pour terminer la saison touristique, il orga­
nise avec le concours de M. Blot, pour diman­
che prochain, une grande excursion au Puy-de-

’ Dôme.
l La départ aura lieu place de la Mairie a 8 
heures, et l’itinéraire sera te suivant :

| Les Boulante, Qombronde, Chatel-Guyon, Gor­
ges et cascade d’Anval, Château historique de

• Tournée!, Vôjvic, le Cratère, Uurtol, Col de 
Cçy§£at, Isa Puy-de-Dôme (ascension au gré des

! touristes).
1 Le retour aura Heu pur Royat «A Ctertnont.

et ouvreuses) ; une
Art. Il; — L« bureau de distribution des bil­

lets sera ouvert 3/4 d’heure avant l'heure du le­
ver du rideau fixée par la troupe. Un gardien 
de la paix sssurerera l’ordre devant le gui­
chet.

Art. 12. — Nul ne pourra pendant la durée du 
g&ectaclo pénétrer sur la scène et dans les cou­
lisses, ni entrer dans les loges des artistes, s’il | Contravention. —- M, Alexandre Chamois®, 
n'y est spécialement appelé par son service. . propriétaire au Pont-Cotion, s’est vu octroyer

Le commissaire de police et le secrétaire du j une. contravention pour passage d’animaux bo- 
théâtre sont chacun en œ qui les concerne, I vins dans une zône contaminée par la fièvre 
chargés de vellfër à ce que la scène, les cou- -- * 
lisses et les locaux d’artistes ne soient accessi­
bles qu’au personnel de la troupe, aux machi­
nistes et à leurs aides, au concierge et aux 
pompiers.

Art. 19. — Il est absolument interdît d’intro­
duire des risauffrettes dans la salle des specta­
cles.

Il est absolument interdit de fumer dans tout 
le théâtre et ses dépendances.

Art. 20. — Nul ne pourra entres* dans la sal­
le de spectacle soit avec des chiens ou des ob­
jets encombrante.

Art. 21. — Il est Interdit aux spectateurs de 
jeter quoi que ce soit sur la scène ou dans 
toute autre partie de la salle. Il est interdit de 
s’asseoir sur- les rebords des loges et galeries et 
d’y déposer quoi que ce soit.

Il est interlit uri - ,;. ter debout pendant que 
te rideau est levé.

Il est interdit de circuler dans les couloirs 
pendant que les artistes sont en scène.

Il est interdit de profés’er des cris, d’adresser 
des interpellations ou des paroles injurieuses a 
qui que ce soit.

Art. 22. — Leg enfante âgés de moins de 13 
ans ne seront admis dons la salle de spectacle 
que sous la garde de leurs parente ou de leurs 
représentante.

Art. 23, — Dans le cas où une représentation 
serait interrompue ou troublée par des cris, 
riameura, injures, sifflets, tapagés, etc, le com­
missaire de police enjoindra aux perturbateurs 
de mettre fin au désordre ou de se retirer.

A défaut par eux d’obéir â la première in­
jonction, ils seront expulsés. Procès-verbal se­
ra dressé s'il y a lieu.

Art. 24. — Dans le cas où une représentation 
serait iteoublés par m grand nombre de spec­
tateurs, le commissaire de police fera somma­
tion aux perturbateurs d’avoir à mettre fin au 
désordre ou de se retirer. Si le désordre persis­
te et que la continuation dé la représentation 
devienne impossible, lè‘ oomnussau-e dé police or­
donnera de baisser le rideau. Il ne pourra tou­
tefois donner cet ordre qu’après en avoir réfé­
ré d’urgence au maire, qui, dans les limites 
dû ses attributions de -police municipale, pres­
crira telles mesures qu’il jugera utiles.

Art. 38. — 11 est interdit au public de for­
mer â la porte d’entrée du théâtre des rassem­
blements de nature à gêner la circulation.

Art. 89. — Les voitures devront se ranger 
place des Récollets, à l’endroit qui leur sera 
désigné par le commissaire de police.

Art 40. — Les contrôleurs ne devrons laisser 
pénétrer dans le théâtre que les personnes mu­
nies de billets constatant le droit à l’occupation 
d’une place et l'acquittement des droits et taxes.

Art. 41. — Les bénéficiaires de places de fa­
veur seront munis de cartes de service déli­
vrées par le maire, mentionnant la nature de 
la place qui leur est accordée. (Cartes roses 
passibles des droits).

Art. 42. — Leg droits et taxes seront perçus 
au- bureau du contrôle sur présentation de la 
carte de service. Il sera délivré un billet en 
deux parties extrait d’un carnet a souches. 
L’une des parties sera pointée au contrôle, l’au­
tre sera conservée par le spectateur.

Art. 43. — Les ouvreuses ne devront en au­
cun cas conserver par devers elles les cartes 
ou billets qui devront toujours rester entre les 
mains des spectateurs.

Art, 44. — En cas de contestation pour l’oc­
cupation d'une place, l’ouvreuse devra aviser 
immédiatement un contrôleur ou le secrétaire 
du théâtre.

Art. 45. — MM. les contrôleurs des taxes 
sont autorisés â s'assurer par eux-mêmes de la 
régularité des perceptions par tous moyens 
qu'jlç jugeront bons contrôle des bordereaux, 
vérification des entrées, rapprochement des ta­
lons des billets, des places effectivement occu­
pées, etc.

aphteuse et interdite.

MORACHES 
LA FETE DE MA VE

La fête patronale annuelle du village de Mavé 
aura lieu dimanche prochain 20 septembre. 
Cette année, il y aura parquet, tirs, attraction» 
diverses.

CHATEAUNEUF-VAL-DE-BARGIS
Nomination. — M. l’abbé Jules'B'ucheton. ori­

ginaire de Châteauneuf, ancien professeur de 
rhétorique à l’nstitution Saint-Cyr de Nevers, 
rient d’être nommé curé de Raveau.

CORVOL-L’ORGUEÎLLEUX
Concours de blés. — La commission de la cul­

ture du blè pour le concours des blés de l’ar­
rondissement de Clamecy, a fait décerner ‘e 
troisième prix d’une valeur de 275 fr. â M. Du­
bois-Picard, de Gorvol-rOrgurilleux.

LUZY
Concert et bal. — A l’occasion de l’ouverture 

de la saison de foot bail, l’Unten Sportive Lu- 
zyçoise organise pour les samedi 19 et' diman­
che 20 septembre à 20 h. 30, un grand concert 
vocal et instrumental.

Au programme; orchestre, monologues, chan­
sonnettes, chants â voix, solos de violon (prix 
de conservatoire), de piano, harmonie, scènes 
comique et pièces militaire.

A l’issue du concert, grand bal par un or­
chestre jazz-band dw Creuset.

A Luzy et aux environs, on s'apprête à assis­
ter à ce régal artistique.

Le prix du pain. — A partir de ce jour, te 
prix du pain, sera vendu 1 fr. 50 le kilo,.

chateau-chlnon"
Vol. — Un vol de deux cents francs en billet® 

et linge a été commis aux Moulins-d’Yonna, 
commune de Château-Chinon-Campagne, au pré­
judice de M. Michelsous, 27 ans, manœuvre à 
l’usine Gallois. L’auteur en est inconnu...__

FOURS
Contraventions. — Pour défaut de lumière 4 

leurs bicyclettes, Maurice Leclercq, 18 ans, à 
Cercy ; Desautey fils, 18 ans, à Fours ; Perret, 
â Paris.

— Pour défaut de plaquas d’identité ri con­
trôle ; Léon Lepetit, 20 ans. fe Charria.

— Pour voitures sans guides : Lanoîxelée, 24 
ans, à Thaix ; Theuillon, 36 ans, à Thaix..

Etat civil :
Décès. —- Lazare Charpin, 88 ans, au Bourg.

DORNES
Paiement des nourrices, — la colonie des en­

fants de Puteaux payera les nourrices à la maA- 
rie aujourd’hui vendredi, 18 
heures.

ye-en-Othe ; L’Auxonnoisq de Lucenav-les-1 ire retour aura neu par noyai « ubitxioïh. 
Aix ; Fanfare L’Amicale Se BroufeVemet ,'l L» billets, au prix exceptionnel de 12 fr. 75, 
La Saint-Hubert, Vichtresolse ; RallyeÆpuri »onA délivrés chez M. Bougarei et donnerom ■bonnais, Moulins ; Le Rallyp-Ernwillois ;jdr011,2 r^cXn°db concours international de 
Le Réveü des Chasseurs de Vienne ; Les musîque du 27 septembre, le service sera assuré

1 Veneurs de LAdour, de La-iuzac ; Rallye, pour Vichy dans la limite habituelle des places, 
jRisclois de Riscles ; Le Rallye Aux.Censi
i d’Auxonne ; L’amicale La'qnè die MonWri- j 

son ; T_ L___ 2L.L_______ L T__
| de Roanne ; L’Amicale Lafqu.e de Richelan-^ 
i diète' ; Tambours et Clairons d« la Lyre ' 
i Moulinoise ; L’Avmt-Garde Mussidanaïsff:! 
(Le(Rappel Melunais ; L’Eciio MouÜnois ;! 
La Riomoise ; Le Réveil Qermontois; L’AI-) 
lobroge, fanfare' de trompettes de Vienne ; I 

, La Sirène Lembrarmajse de Boudes ; Sœié-1 
| hé de trompettes Conœrdia de Mulhouse ; ; 
! Espérance de Laignes ; Trompettes Espé-} 
; rance de la Beraudière ; La Biturig® de ! 
i Bourges.

On peut se rendre compte avec une telle j 
liste, de l’importance de cette manifes- > 
tatioh artistique, et aussi pour reœvioir ses)

1 Accident du travail. — M. Pierre Sauvestre. nombreux visiteurs, Vichy (prend déjà sa.1___ , __ _ ____ _______ , ____  r_._ ....__
’ plâtrier-peintre, 24 ans. au service de M, Gil- parure de fête. Les préparatifs pour une non, négociant à Varennes et. l’autre par M. 
. bert. tombe d’un échafaudage et se fracture la réception grandiose sont commencés.
I jambe droite,
| Il a été transporté à l’hôpital civil.r MA ÿUUlOÜ U'TOV AU WW.-VUA »? M V M. AVI» 1<* 4 CIAXIC

Nos hôtes. —- Parmi nos hôte? n<ïï;v^leÏÏS?t et des Sociétés locales, une grands retraite ■ arrivés, nous citerons ; M. et Mme ri. J. Mon- • • ■ ?
i neîro de Mendoca ; M. A. Viallat ; M. E. Labbé; I 
Mme de Salas ; M. Salas de Anchorena ; M. W. 
J. Hutchlnsan ; M. et Mme P. Compel ; Mme E. 
Lantz : Mme M.B. Johansen ; M. et Mme D. B. 
Lam ; Mme V. A. Bessis ; Mrs. et Capt ; Geor-

( ges Saville ; M. et Mme Louis Worms ; M. et 
Mrs. G. Hamilton Colket ; M. et Mrs. H. E. As- 
more : Sir Ch. et Mrs. Moritz. etc.

Nécrologie. — Nous apprenons la mort subite 
de M. René Aufauvre, décédé à son domicile, 
5, rue de la Paix, à l’âge de 68 ans. 

D’une ancienne famille vichyssoise, M. Aufau- 
j vre avait été pendant plusieurs années notaire à 
Randan. Après avoir habité ensuite Clermont- 
Ferrand, il s’était définitivement fixé à Vichy, 
sa ville natale.

j M. Aufauvre était le père du jeune écrivain 
vichyssois bien connu.

Etat clvxj i

LE BAL DE LA MUTUALITE HOTELIERE
Samedi, 19 septembre, à 22 heures, dans ia 

, salle des fêtes, grand bal de la mutualité hôte­
lière.

Cette fête, urne des plus brillantes de la saison 
est organisée au profit de la caisse de retraites 
et de la caisse de secours pour les veuves et 
les orphelins.

Cette œuvre d’une haute portée morale, est 
placée sous la présidence d’honneur de M. 
Lsateyras, maire de Vichy et président de la 

.section.
L'éclat de cette fête sera rehaussé par la pré­

sence de S. M. la reine de la saison thermale.
La Mutualité Hôtelière offre un programme de 

choix des mieux composés : attractions, distri­
bution de charmants souvenirs, tombola et grand 
cotillon.

Des orchestres, jazz et symphonique, anime­
ront les danses.

i Ouverture des portes à 10 heures.

BREVET ELEMENTAIRE
ET BREVET D’ENSEIGNEMENT SUPERIEUR

Contrairement ,è certains avis parus dans la 
presse, l’examen du brevet élémentaire et du 
brevet d'enseignement supérieur reste fixé au 
l’r octobre.

A Moulina, les épreuves pour les aspirants et 
aspirantes auront heu au lycée Banville.

L’appel commencera à 7 h. 30.

Lyre moulinoise. — Les dernières répétitions 
générales de la Lyre moulinoise en vue du 
concours de Vichy sont fixées aux jours ci-après 
à 20 h. 30 • vendredi 18, mardi 22, jeudi 24, et 
samedi 26 septembre avec épreuve de lecture 
à vue à chaque répétition.

Présence Indispensable.
Les tournées Baret. — Les carnets pour les 

abonnements du cycle Baret pourront être re­
tirés, contre remise du bulletin de souscription, 
au bureau de location du théâtre, le samedi 19 
à partir de dix heures.

Dans la magistrature. — M. Python, juge à 
Brioude .est nommé juge à MouOins, en rempla­
cement de M. Lougnon, dont nous avons an­
noncé la mise à. la retraite.

Le temps. — Hier, pluie, temps assez doux. 
Le thermomètre indiquait : à 7 heures, 12’ ; à 
midi, 17’ ; maxima, 19’ ; minima. 11' ; baro­
mètre. 763 m/m.

Accident du travail. — Pierre Thomas. 56 dns 
.n1 maçon, rue de Bourgogne, est tombé d’une 

échelle alors qu’il faisait un scellement dans un 
mur, et s’est fait une entorse du pied droit In­
capacité de travail de quinze jours.

Trouvailles. — H a été trouvé : par M. Paput 
rue Albert, un béret : par M. Marangon, 15, rue 
de l’Oiseau, un portemonnaie ; par M. Bros- 
sard. 4, place de la Liberté, une clef.

— Un parapluie, trouvé sur les Cours, a été 
déposé au bureau de police.

A la gare. —- MM. Marcel Deieuze, racteur en­
registrant à Gerzat, et Jean-Baptiste Laplace, 
homme d’équipe à Santenay-ies-Baiæs, passent 
au même titre à Moulins.

MM. Francisque Aupetitalot, Fernand Grand­
ies» et Jacques Mérot, hommes d’équipe à l’es­
sai à Moulins passent nommes d’équipe sur 
Place.Sont nommés : wagontuer à Mouhnsk M. 
François Morlat, homme d’équipe à Varennes-” 
sur-Allier ; homme d’équipe à l’essai à Moulins, 
M. François Chamet, journalier.

A qui le chien ? — Un jeune chien s’est rétu- 
^4 28, rua du Ront-Guinguet

w TREVOL
Tambours et Clairons de la Fanfare ! Accident d’autonwbfia. — Mercredi soir, vers 

cinq heures. M. Raoul Beau, voyageur à Fère- 
( en-Tarfflénôis, se rendait en automobile è Ne- 
vers quand à hauteur du domaine de la Vieille- 
Poste, commune de Trevol, il donna un brusque 

j cou® de vùlaint afin d’éviter une jeune fille de 
14 ans. Marie Voyard, qui traversait la route 
pour faire garer un troupeau-de vaches.

I Mais il né put redresser son automobile à 
! temps et celle-ci vint s'écraser contre un ar- 
I bre.
। Par un extraordinaire hasard, M. Beau ne ftit 
! pas blessé
I Sa machine, aux dires d'un mécanicien qui 
i l’a examinée, est irréparable,

VARENNES-SÜR-ALUER
Collision d’autos. — Dans la soirée de mer- 

! oredi, deux autos conduites, l'une par M. Be-
i Fontgarland, électricien à Boudé, sont entrées 

De plus, le samedi 26, le comité des fêtes Xn '‘dfrEglS^ ™ ™
organise avec le concours de S. M. la reine jF Tout se borna a des dégâts matériels.

‘ ’jWVVVWWVWWvWWWWWV-AAVVVVVA/WVVVVWVVWVV» 

CHEMIN DE FER DE PARIS A ORLEANS
avec cortège lumineux, qui sera une véri­
table féérie.

ïie prograffiffig
Voici un aperçu du programme î
Samedi 26 saptemibre :
A 9 heures, salle Mauresque du Casino 

des Fleurs : congrès de la Fédération des 
Sociétés M. D. C.

i A 14 heures. : assemblée générale. । 
i A 18 heures : vin d'honiieur à la Restau-1 
ration, offert par 1

i sous la présidence de M. L, La.o^l<xS,. 
j maire de Vichy, officier de la légion d’Hon- j 
! neur ; réception de MM. les mtaibres du |
Jury, ' des présidente de Sociétés et de j 

I l’Hârmonie Fédérale.
_ _____  . | A 21. heures : Grands retraite et cortège 
Naissances. — Léon James, rue Louis-Blanc lumineux, organisé par le Comité des fêtes 

prolongée ; Georgette Bernera, rue Carnot, 36 ; vichy, avec le concours de S. M .la 
Guy Ferrandon, boulevard Denière, 102 ; Ar- ■ ■■.....
mand Audebert, à Bellerlve-sur-Allier ; Robert 
Mallet, rue de Paris, 88.

Publications as mariages. — Eugène Dif, em­
ployé au P.-L.-M. à Billy, et Adrlenne Lanier, 
gilêtière, rue Belin, 1 ; Marins Chabert, plom­
bier me de Nantes, et Marie Picarlé, à Lapru- 
gne'(Allier) ; Antoine Labaye, ferrailleur, rue 
de la Gare, 15, et Eugénie Saulnirt, rue du

. ..n d honneur à la Restau-1 
par le comité d’organisation I 
lence de M. L, Lasteyras, ।

reins et des sociétés locales.
Dimanche 27 septembre j
A 7 h. 20, concours de lecture & vu®, con­

sulter le programma pour les diverses au­
ditions.

A 9 heures : concours d’exécution.
A 14 h. 30 : rassemblement des sociétés,Ut5 i» unie, AU, ou uwgouro , U. ? XX J‘X LJU W • J U.U.-C

Pont, 6 : Claudius Débourbé, tonnelier à Bert jxralevard des Etats-Unis ; défilé de toutes 
(Allier), et Jeanne Lafloque, rue Nouvelle ; Louis ।
Seillet, artiste-peintre, rue de Chateaudun, et ’ défi’-ê «mimevraroi dnSuzanne «Chopin à dreuzler-le-Neuf ; Jean Es- A 1 ls»ue 5° groupe-iterçt «n con- 
lirat1 aide-cuisinier, hôtel du Printemps, et Ma- ' coure hippique morceaux n ensemble 
ne-Louise BeJin, â Paray-le-Frésil (Allier) : « executanteY 
Georges Aumaître, jardinier, boulevard Déniè- 
re, 38, et Paulette Mazeron, employée à la Pas- 
tâllerie, boulevard Dénière, 38 ; Jean-Baptiste 
Clavel, serrurier, impasse Arnaud, et Marie 
Jouannais, employée de commerce, rue Harpet, 
12 ■ Gabriel Bizet, employé de commerce à 
Bellérive-sur-AUier. et Germaine Gardel, comp­
table, rue Bulot, 13.

Mariages. — Justin Monttn, M ans, sons-di­
recteur d’usine â Orthaz, et Catherine Pourtau, 
50 ans, couturière à Orthez • Louis Faverot, ma­
çon, 21 ans, boulevard de l’HÔpital, 9, et Alice 
Pinot, 15 ans, rue d’Orléans, 3 ; Gabriel Per­
ron, 25 ans, maçon, rue Beauparlant, 15, et 
Marie Devaux,-42 ans, rue Beauparlant, 15. < d’onsanteation à MM.Décès. — Marie Dafour, 73 ans, rue Foras- Par comn., m a mm.
tier, 32" ans ; Marie Mazerolle, 28 ans, épouse , membres du -inry.

) I I. I t t.l i-L 1 A «.VWM I * —  —   '
rie de MinckwitZ, 65 ans, à Nice. ; du Grand Casino, 650 exécutants.

I A 17 heures : au kiosque de la Restaura- 
1 tion : distribution des récompenses sons 
j la présidence de M. Louis Lasteyras, maire 
de Vichy, officier de la légion d’Honneur et 
d« M. Marc Delmas, Grand Prix de Rome.

A 21 heures : au kiosque de la Restaura­
tion : concert ipar l’Hârmonie Municipale 
« La Revanche », sous la direction de M. 
E. Bourbie.

(Pour tou? les '«détails, consulter le pro 
gramme offlaeL)

(3.000 exécutante).
A 17 h. 30 : au kiosque de la. Restaura­

tion : concert par F Harmonie et la Chorale 
Mixte des Ètabjissementp J. fHoltzer. 

; d’Uuieux (Loire), sous la direction de Ml 
Point.

A 21 heures, sous la •vêrandah Su Grand 
Casino : grand concert par l’Hannanie Fé­
dérale des S. AL C. sous la direction, de AL 
P. Dubousso.

Lundi 28 septembre,
A 9 heures : concours da solistes fafiivi- 

iïùels. A 12 heures : banquet officiel offert 
les

tier 32 ans • Marie Mazerolle, 28 ans, épouse Imemores un jury. _
de Léon Salàdin, boulevard du Sichon ; Ma- A 15 heures concert sous la vérandah

Rentrée des vacances 1925 
[Septembre-Octobre)

Trains er-preis supplémentaires 
(Toutes classes)

1* Entre Angouléme (départ 10 h. 35) et Paris- 
Austerlitz (arrivée 17 h. 18), du 19 septembre au 
4 octobre inclus.

2* Entre Angouléme (départ 21 h. 54) et Paris- 
Quai d’Orsay (arrivée 5 h. 07) du 19 septembre 
(nuit du 19 au 20), au 4 octobre inclus (nuit du 
au 5).

3’ Entre Périgueux départ 20 b. 82) et Paris- 
Austerlitz (arrivée 4 h. 19), du 19 septembre 
(nuit du 19 au 20) au 4 octobre inclus (nuit du 
4 au s).

4" Entre Limoges (départ 0 h. OS) et Paris- 
d’Orsay (arrivés 15 h. 50), dû 20 septembre au 4 
octobre inclus.

5" Entre Limoges (départ 12 h. 01) et Parts- 
Austerlitz (arrivée 18 h. 34), du 5 septembre au 
4 octobre inclus.

6* Entre Rodez (départ 13 h. 45 et Paris-Awf- 
terlîtz (arrivéa 4 h. 49), du 19 septembre (nuit 
du 1S au 20), au 4 octobre inclus (nuit du 4 au 5)

7' Entre Brive (départ 21 heures), et Paris- 
Qiial d’Orsay (arrivée 5 h. 20), jusqu’au 11 octo­
bre inclus (nuit du 11 au 12).

8‘ Entre Aurülac (départ 17 h. 24), Neussar- 
gues (dép. 17 h. Si) et Paris-Austerlitz (arrivée 
4 h. 49), du 19 septembre (nuit du 19 au 20), au 
4 octobre inclus (nuit du 4 au 5).

9' Entre Le Mont-Dore (dép. 9 h. 37) et Paris- 
Qüai-d'Orsay (arrivée 18 b. 25) jusqu’au 30 sep­
tembre inclus).’

10° Entre Montïucon (départ 13 h. 14), et Paris- 
Quai d’Orsay (arrivée 18 h. 25), jusqu au 4 octo­
bre inclus,)

11’ Entre Le Crolsie (départ 14 h. 25), Nantes, 
(départ 16 h. 50) et Paris-Quai-d’Orsay (arrivée 
22 h. 581, du 13 septembre et du 20 septembre au 
4 octobre inclus (1” et 2" classes seulement de 
Nantes â Paris).
»a^vvvvvvvvivvvvvv^M<vvvvwvvwwvtevvvvvvv»A.wvvv\

CHEMIN DE FER DE PARM A ORLEANS

FACILITES POUR LA LIVRAISON 
A DOMICILE

DES BAGAGES DANS PARIS

régularité des perceptions par 
qu ils jugeront bons : contrôle ,

Accident. — Octave Bsrtin, 
que est tombé d'une échelle 
fenil. Il est tombé- sur l'aire 
dans sa chute s’est blessé au b:

septembre, à 16
maaiMTEM^v

23 ans, domestti 
en montant an

MARZI
Un beau coup de fusil. —- M. Antoine Taükxa,

apiculteur à. Saint-Baudière, près M&rzy, a hteft- 
sé. mercredi un jeune aigle faisant 1 m 68

Trouvailles. — Réclamer à M. Duvfvier, 21, 
rue des Perrières, un billet de banque ; Mm» 
Charvy, 34, rue Jean-Gautherin, un pc, "en­
fant : Mme Lemouchoux, 6. rue du Charmer, 
une broche ; M. Camuzat, propriétaire a Souvî- 
gny-les-Bois, 'une petite brebis ; M. 'Phurtor, 
loueur de votures, 11. rue du Chemin de fer, 
un housse de capote d’auto : au bureau de po­
lie : une paire de gants de dame et un gant de 
dame.

Etat civil s
Décès. — Germain Fresne, 87 ans, vigneron, 

veuf de Marie Balainger, ru© Mirangron, 23 ; 
Marie Clair, 66 ans, épouse de Félix Mazeron, 
rue Jeanne d’Arc, 18 : Marie Bourdiaux, 43 ans, 
épouse de Ferdinand Lanoé, due de la Poisson­
nerie, 8.

Publications ds mariages, — Maurice Chau- 
mard .employé au P.-L.-m., rue Félix-Faure, 
85, et Raymonde Guêpier a Chevannes-Changy; 
Louis Boiseau, lithographe rue SatoLTrohé, 28, 
et Anna Cessât, margeuse lithographe à Chaînai 
hères (Puy-de-Dôme).

CARNET MONDAIN
Mme veuve Bourdier, Mme et M. Comte, M. 

J.-B. Bourbier, receveur municipal et Mme, ont 
l’honneur de faire part du mariage de leur pe­
tite-fille et fille Andrée, avec M. Charles Vernet, 
receveur rédacteur de l’enregistrement.

M. Urbain Vernet, industriel, et Madame, ont 
l’honneur do faire part du mariage de leur fils 
Charles, avec Mlle Andrée Bourdier.

La bénédiction nuptiale leur sera donnée te 
mardi 22 septembre 1925 à 10 h. 30 du matin, 
en l’église Saint-Etienne de Nevers.

LUX^
’TûLT. ' fn#<&tderntigin? f’TKH'

LE CIRQUE N. RANG? A NEVERS
RANCY 1 Lorsqu’il s’agit de Cirque, l'on a tou­

jours présent ce nom à la mémoire.
En effet, qui de nous n'a vu ou entendu par- 

' 1er de ce merveilleux établissements, et cette 
: renommée, justement acquise, s’appuie sur les 
1 belles attractions, qui composent toujours ses 
. . . ' “ ' i
d'avoir chez lui un spectacle des plus intéres-

,i Aussi, M. Napoléon Rancy ne craint-il pas de 
samedi 19 au' dimanche 20 inclus.

; Tous les jours : à 8 heures 30, soirée. Diman­
che 20, à 3 heures, matinée.

Les voyageurs désireux de faire livrer leurs a----- - , - r,. . ------ -
bagages è domicile dams Paris sont invités. , programmes, le public est toujours certain 
dans leur Intérêt, et en vue de faciliter la re- dterou- ”n
mise rapide des dite bagages, à le faire con- sauts.
naître dès la gare de départ. - Aussi, M. Napoléon Rancy ne craint-fl pas de

A l’arrivée, ils présentent leur bulletin à un séjourner 2 jours parmi nous, où il sera du
bureau spécial installé dans la salle des baga- —■ ■
ges des gares du Quai d’Orsay ou. d'Auster­
litz en remettant leur commande de livraison 
et, le cas échéant, leurs clefs s’ils ne veulent 
point assister eux-mêmes à la visite de l’Oc- 
troi.

Ils peuvent afesf gagney ------ —___ _
débarrassés de tout sowri.

1 jeune aigle faisant 1 m 6® 
d'envergure. Le n’est qu’après un combat d’us» 
demi-heure qu'il put venir a bout du rapace.

TOURY-LÜRCY
Trottvailles. — Un cache-col de plusieurs cou­

leurs a été trouvé â La Tour. Il se trouva h Ja 
( disposition de celui qui l’a perdu, chez MÇ 
Bjnnet. régisseur, à La Tour.

VSXRNEUIL
Course cycliste. — Dimanche, 13 septembre, à 

l’oooasion de la fâte du Camp, une course cp. 
cliste avait été organisée, ne parcours qui ccan» 
portait de nombreuses côtes, était te suivant : 
Le Gamp, Veroeuil, Aubigny, Dlennas, Qpor 
longes, Le Barbier, Vemeufi, Le Camp, arit 64 
Mlomètres environ.

Sept 'concurrent® prirent le jSéjMrt, Jau® 
produisit son effort au retour et réussit à lâcher 
sas adversaires dans la côte du Barbier, seul 
Barbier tenta de le suivre et f arvim même â 
le rejoindre. L’arrivée hit jugée dans lurdre 
suivant ;

1. Jault de Cercy. en 47' 51" ; 2. Pierre Bar­
bier. de vemeufi, a 10 mètr< 
quard. & 1 minute ; 4. Joaep

Les coureurs Virély et Chatiilon furent vic­
times de crevaisons.

Après l'arrivée, la fanfare de C rcy-la-Tocr 
fit entendra ses meilleurs morceau;

3. Albert

ENTRAINS
LE BANQUET DU COMITE DES FETES

Les membres du comité des fêtes se sont 
réunis en un banquet amical dimanche der­
nier à midi, dans les salons de l’Hôtel de 
France afin de clôturer en bonne camara­
derie la fête patronale de Saint- : alrica.

Pendant toute la durées du > apaa servi 
avec la maestra accoutumée de l’aini Julien 
Sirot, la gaieté n’a cessé de régner.

Au dessert, M. Jules Marial, le dévoué 
président, «{près avoir offert quelques véné­
rables bouteilles poudreuses,* caressa ses 
remerciements à sés oollabor is et ter­
mina par ces mots :

Toute la presse départementale A régfefflftle a 
par ses articles élogieux tenu a reme .a? te 
comité des fêtes pour te brillant «aéria qnîl 
vient d'obtenir.

Sénateurs, conseflters général et d*aiTon<fis- 
sement, maire, adjoint, conseillers municipaux 
et commerçants d’Entrains, nous ont adressé 
leurs félicitation pour la réussite de notre fête 
patronage qui a- attiré une afftaenca de IÜX3Û 
étrangers, lesquels h’ont pas ménagé leurs 
plaudissements au passage de la Berne et de 
demoiselles d’honneur.

Messieurs, votre président est très fier de 
! marques de sympathie ; il vous propos 
lever vos verres à la prospérité de notre chère 

| ville d’Entrains.
De norribreux. applaudissements répondi­

rent à. ces paroles.
। AVtXA.-XVV^’VVWVVVL’VVXAA'VVWVVVVVlAA,AA

' SAINT-BENIN-D’AZY
j CHIEN épagneul, blanc et noir, répondant aa 
nbtn de Stop, collier, nom flllsible par usure,

Prière aux personnes qui le ranœntreraieni 
d’en aviser M, Louis ©RîZÀRD, Mtx Fessottas, 
jasæ Satat-Benin-d'Asy (Nfôvste).

ces 
de

PERDU BABETTE OR, pierre bleu foncé ; du s’est ECHAPPE samedi dernier, 
parc, rués de Rémigny, du Commerce, de la Pel- 

iw smuite leur domi leterie.
84, sus WSm. Rêscsspœs®.



PARIS-CENTRE-

SAONE-ET-LOIRE
A Chagny, un bébé tombe dans le canal 

avec sa voiture
Les époux Guérin-Ramade avaient pla­

cé dans sa voiture et confié aux soins de 
quelques enfants, leur bébé âgé de 8 mois. 
Les enfants devaient se promener le long 
du canal, côté des carrières.

Commirent-ils une imprudence î Aban­
donnèrent-ils la voiture, qui fut entraînée 
par la déclivité du terrain. Toujours est-il 
que la voiture tomba dans le canal et dis­
parut sous l’eau avec l’enfant.

Après de longues recherches, on a put la 
retirer, mais le petit Guérin avait cessé de 
'ivre.

AUTUN

ALLOCATIONS 
AUX SOUTIENS DE FAMILLES

Les familles de jeunes gens appartenant au 
premier contingent de la classe 1926 qui ont 
l’intention de formuler des demandes d alloca­
tions militaires (art. 24 de la loi du 1" avril 1923 
soutiens de famille) sont informées que lesdites 
demandes devront être déposées dans les mai­
ries assez tôt pour que les dossiers parviennent 
complets à la préfecture avant le 31 janvier 
1926. Les demandes devront être formulées 
même si les jeunes gens qui les motivent n'ont 
pas encore été examinés par ie conseil de révi­
sion dont les opérations auront lieu du 4 jan­
vier au 31 mars 1926.

Foot-ball association. — Les joueurs de sélec­
tion des patronages autunois sont priés de se 
trouver le dimanche 20 septembre, h 8 heures 
et demi, au Stade municipal, en vue de l'entrai­
nement et de la formation des équipes,

Trouvailles. — Il a été trouvé par M. Desro­
ches, rue des Sous-Chantres, une corde ; par 
M. Louis Martin, rue des Bancs, une.brocne en 
fix • par Mme Sordet, rue aes Bancs, un porte- 
monnaie • par Lodsy, & Sa perception de 
Curgy, une bourse an argent contenant une 
petite somme ; par M. Brochet, rue de la Ter­
rasse, une petite somme,

..MARCIGNY
CYLINDRAGES DE LA SEMAINE PROCHAINE

Lundi 21 et mardi 22: Chemin de grande com­
munication n 36 du kilom. 4,3-40 au kilom. 
5.040. commune de Bourg-le-Gomte, lieu dit 
« Les Dions » ■ Mercredi 23 et jeudi 24 : Che­
min d’intérêt commun n* 102- au kilom. 3.259 
au kilom. 3.830, commune de Céron, lieu dit 
« La Passière »; Vendredi 25 : Chemin d’inté­
rêt commun n" 102 du kilom. 4.240 au auom. 
4.440, commune de Cerna. lieu dit « Le Cime­
tière » ; Samedi 26 : Chemin d’intérêt commun 
n" 22 du kilom. 10.047 au kilom. 10,647, com­
mune de Melay, lieu dit « Les Galands ».

CONSEIL MUNICIPAL
Sur la proposition du préfet, le conseil accor­

de au département la prorogation pure et sim­
ple d’une année du rail de la caserne de gen­
darmerie.

— Fixe ainsi qu’il suit les nouveaux droits 
d’abattage (droit d’octroi, droit d’abattage pro­
prement dit et taxe d'inspection sanitaire réu­
nies). Bœufs et vaches, 20 fr. par tête - veaux, 
7 fr.; porcs et chèvres, 10 fr.; moutons, 2 fr.

— Droits de places : Le tarif des droits de 
place est ainsi fixé : Panier de légumes, 0,10 ; 
12 fromages et au-dessous, 0,10 ; 12 œufs et 
au-dessous, 0.10 • beurre. 0,10 la livre ; poulets 
ou canards, 0,25 ; pigeons, 0,20 la paire ; pin­
tade, 0,25 : oie, 0,50 ; dindes. 0,50 ; lapin, 0,25 ; 
c’ evreau 0,50 : lièvre, bécasse ou faisan, 0,50 ; 
renard, loutre, fouine, 1 fr. : perdrix. 0,25 ; 
merles ou petits oiseaux, la paire. 0,25 ; peau 
de chevreau 0,25.

Forains : Marchandises à terre : les jours de 
foire, 0,50 le mètre carré • les jours de marché, 
0.25 le mètre carré ; bancs, les jours de foire, 
1 fr. le mètre carré ; les jours de marché, 0,50 ; 
abonnés (places réservées) les jours de foire, 

, 1.10 le mètre carré ; les jours de marché, 0,55.
Contravention. — La gendarmer® a dressé 

procès-verbal contre Philibert Dussauge, 60 ans, 
marchand de cochons, pour s’être porté à la 
rencontre de cultivateurs amenant leurs porcs 
à la foire et leur avoir acheté de la marchan­
dise.

CHALON-SUR-SAONE
LA CONSOMMATION 

DE LA VIANDE A CHALON
Pendant l’année 1924, il a été abbattu. a 

l’abattoir de Chalon, 17.708 animaux repré­
sentant 1.467.697 kilogrammes de viande.

Ces animaux se décomposent ainsi ; veaux 
5.831 ; bœufs ou génisses 1.675 ; moutons 2.69S ; 
chèvres ou chevreaux 155 : ânes ou mulets 4S.

Bien entendu, la statistique ne comporte pas 
les quantités assez considérables introduites à 
la main et provenant de l’extérieur : morceaux 
détachés, animaux de basse-cour. etc. Les abat­
toirs de Chalon et de Montceau viennent en 
tête dans le département, comme quantité et 
poids d'animaux abattus.

LA FETE DE SAINT-COSME
A l'occasion de la fête du quartier Saint- 

Cosme, le comité organise une course pour le 
dimanche 27 septembre.

Cette course sera réservée aux jeunes cou­
reurs de moins de 18 ans et non licenciés. Le 
parcours sera le suivant : Chalon, Le Villars, 
Germolles, Givry, Chalon, soit environ 23 kilo­
mètres.

DANS LA GENDARMERIE
M. François Fleury, gendarme à cnalon. est 

nommé chef de brigade de quatrième classe h 
cheval à la première brigade de Mâcon ; M. 
Joseph Payeur, gendarme à Louhans est nom­
mé chef de brigade de 4‘ classe à la deuxième 
brigade de Mâcon.

Un maçon tombe d'nn toit et se tue
Chalon, 17 septembre (de notre correspondant 

particulier). --- A Champforgueil, par suite de 
circonstances encore inexpliquées, un maçon, 
M. Lebrun, 57 ans, demeurant A Chalon, rue de 
l'industrie, est tombé de la toiture d’une mai­
son, se fracturant la cotonne vertébrale.

Relevé aussitôt, le .malheureux fut ramené 
chez lui, où il succomba peu après.

LE CREUSOT

UN JEUNE TOURNEUR A LES DOIGTS 
ECRASES PAR UN TOUR M

M. Benot Gagneau, 20 ans, demeurant rue de 
Norvège prolongée, et travailant comme tour­
neur aux ateliers des locomotives, changeait 
le train d’engrenage de son tour, lorsque celui- 
ci se mit en marche,- il eut plusieurs doigt» 
écrasés. On dut lui en amputer deux à l’Hôtel- 
Dieu où il avait été conduit d’urgence.

VERIFICATION DES POIDS ET MESURES
La vérification annuelle des poids et mesures 

aura lieu dans la commune du Creusot jusq’au 
10 octobre prochain

Exceptionnellement, oelle-ci aura lieu à do­
micile pour tous les commerçants ayant un ma­
gasin.

Les marchands ambulants devront se présen­
ter à la mairie, salle des sociétés, avec tous 
leurs poids, mesures et instruments de pesage, 
les 19. 24 et 26 septembre, de 13 h. 30 à. 16 h. 30.

AU CLUB NAUTIQUE CKEUSOTEN
Les candidate du B. P. M. E., classe 1926, 

sont priés de se présenter à la salle d’entraî­
nement, cantonnement de Chanliau, pour y sui­
vre. les cours d’éducation physique, les mardi et 
vendredi de chaque semaine, à 17 h. 30. Le 
comité du C. N. C. Insiste auprès de» intéres­
sés pour qu’ils pratiquent régulièrement ces 
cour»,

La continuation des examens pour les diffé­
rents brevets de nageur se poursuivra tes di­
manches 20 et 27 septembre.

— Le bal annuel de la société aura lieu te 
10 octobre, au salon des Sports : 1s prix d’en­
trée est fixé à 2 francs. L’entrée sera gratuite 
pour les familles des membres actifs et hono­
raires, .ainsi que pour toutes les dames. Ou­
verture à 21 heures précises : tenue correcte 
de rigeur.

Brûlures. — M. Lucien Garnier, 20 ans, ouvri® 
aux Forges, rue des Riaux, 1, a été profondé­
ment brûlé à la cuisse droite.

— Un autre ouvrier du même service, M. 
Jules Contassot, 35 ans, habitant Saint-Sernin- 
du-Bois, est tombé sur des tôles chaudes qui 
le brûlèrent au bras gauche.

Arrestation. — Emile Moreau, 23 ans, origi­
naire du Creusot, était recherché en vertu d’un 
mandat d’arrêt lancé contre lui par le juge 
d’instruction de Valence (Drôme) pour coups et 
blessures et port d’arme prohibée.

MACON
MONTE EN 1926

La commission chargée d’examiner les étalons 
pour la monte de 1926 se réunira :

A Charolles, le mercredi 11 novembre ; à Cha­
lon, le jeudi 12 : à Louhans, le vendredi 13 ; â 
Autan le samedi 14 ; à Cluny, le vendredi 27 
novembre.

Les étalons présentés devront être montés.

Service téléphonique. — Le bureau de Saint- 
Aubin-en-Charollais a été ouvert aux services 
téléphonique et télégraphique à la date du 16 
septembre.

PARÀŸ-LÈ-MONIAL

NOUVEAUX DROITS DE PLAGE
La préfecture ayant approuvé la délibé­

ration du conseil augmentant les droits de 
place et en créant de nouveaux, ceux-ci sont 
applicables dès maintenant.

Voitures pratiquant la vente de n’importe 
quelle marchandise, mais stationnant dans 
les rues et sur les places.

Voitures automobiles 4 francs ; voitures 
hippomobiles, 3 fr. ; voitures à ânes 1.50 ; 
voitures à bras, charettes ou balladeuses, 
1 fr. 50.

Voitures stationnant sur les places pu­
bliques :

Autobus 4 fr. ; automobiles 2 fr. ; voitu­
res à cheval 1 fr. ; voitures à ânes 0.50.

Voitures remisées par les bétels (jours de 
foire et marché seulement 0.25).

DIGOIN
Etat civil :
Publications de mariages. — Abel Lafoy, 

électricien à Lyon, et Charlotte Gonnet ; Clau­
de Fraise, domestiqué de ferme à Chapaau (Al­
lier) et Marie Lavèvre, domestique de ferme ; 
Francisque Reymond, menuisier, et Henriette 
Pardon, mécanicienne à Thoissy (Ain) ; Laurent 
Renaud, charpentier en bateaux à Chassenard 
(Allier) et Jeanne Maître ; Jean Bldolet, meu­
nier, et Marie-Fernande Livet, lingère à Chas­
senard.

CIEL
Blessée par des balançoires. — Pendant la 

fête, un jeune poulain, effrayé par Je brait 
se cabra et se mit à ruer. Une jeune fille. Mlle 
Guillaume. 17 ans alla se réfugier près des ba­
lançoires, mais l’une de celles-ci vint la heurter 
assez violemment lui brisant la cuisse.

Un docteur mandé, réduisit la fracture et 
prescrivit un assez long repos.

CHAROLLESConseil d’arrondissement
Le conseil adopte l’état du département 

arrêté par le conseil général fixant le con­
tingent de l’arrondissement à 229.812 fr.

— Donne acte à M. le sous-préfet de ces 
communications et adopte pour 1926 le 
sous répartement proportionnel des princi­
paux compris dans le rôle de 1925. (lor pro-

Sur la proposition de MM. Clément et 
Nourissat, le conseil après lecture du rap­
port de M. l'ingénieur en chef faisant con­
naître qu’il est impossible, par raison d’e- 
conomies de mettre en service 3 trains par 
jour.

Emet le vœu qu'à partir d'octobre pro­
chain, un horaire donnant autant que pos­
sible satisfaction aux . pqpufationis des I 
cantons de La Guiche et de Saint-Bonnet- ’ 
de-Joux, soit enfin mis. en vigueur.

— Que l'horaire journalier suivant soit 
adopté : Départ Montceau, 5 h. et 14 h. 10 ; 
arrivée Beaubery, 7 h. 10 et 16 h. 10 ; dé­
part Beaubery, 8 h. 55 et 20 heures ; arri­
vée Montceau, 11 h. 20 et 21 h. 45.

— Que les jours de foire à Saint-Bonnet- 
de-Jonx, l’horaire prévu en date du 5 sep­
tembre 1925 soit maintenu en apportant 
toutefois, la modification suivante :

Départ du train de Beaubery pour Saint- 
Bonn et-de-Joux à une heure plus matinale 
que l’heure du matin prévue par cct ho­
raire.

Médailles de la Famille française
La médaille de la Famille Française a été dé­

cernée aux mères de famille de l’arrondisse­
ment de Charolles, dont les noms suivent :

Médaille <?or
Mmes Furcy, née Alphonsine Sautiller, à l’hô­

pital le Mercier ; Pacaud, née Anne Meringue, 
La Qbapelie-au-Mans ; Tabouitot, née Louise 
Bordet. à Ballons ; Thomas, née Mari» Tralat, 
à Vendenesse.

Médailles d'argent
Mme Guilloux, née Guérin, à Changy.

Médailles de bronze
Mmes Augagne, née Julie Desmurger, à Lan- 1 

çon ; Blondeau, née Jane Moine, à Gflly-sur- 
Loire ; Bollery, née Marie-Joséphine Desmurger, 
à Chassigny-sous-Dun ; Chaumont, née Louise 
Laurodx, à Chauffallles ; Desmurger, née Ma­
rie Rey, â Tançon ; Faure, née Jeanne Mazoire, 
à Cronat ; veuve Pierre Fouignon, née Margue­
rite Monnet, à Viry _• Gaillard, née Marie NI- 
gay, à Beaudemont ; Gqyard, née Jeanne Mar­
in, à Viry ; Joly, née Eugénie Desbois, à Vi­
ry ; Lampereur, née Claudine Gilloux, à Pri- ! 
zy ; Martin, née Jeanne Sotty, à Bourbon-Lan- 
cy ; Merle, née Gendre, à Mont ; Milleret, née 
Lazarette Faucillet, à Mont ; Veuve Prost, née 
Claudine Jarriér, à Suin ; Ramare, née Marie 
Journet, à’ Digoln ; veuve Renon, née Jacqueli­
ne Duvernods, à Viry ; veuve Thevenet, née 
Antonine Tronçy & Beaudemont ; Marie Tré- 
meaud, à Viry ; Turelier, née Arme Prost. & 
Cronat ; Vernay, née Marie Baudot, à Saint- 
Juiien-de-Jonzy.

CONFERENCE AGRICOLE
M. Delorme, professeur d’agriculture à Cha­

rolles, fera le dimanche 20 septembre, à 10 heu­
res, salle de la mairie,, à Videcy, une confé­
rence agricole publique sur tes sujets suivante .

Améliorations à apporter à la culture du blé, 
emploi des engrais chimiques -, avantages et 
fonctionnement de la mutualité agricole.

Collecte. — Au mariage Bouilton-Nugues, célé­
bré à la maire de Lugny-les-Charolles, une quê­
te faite au profit du bureau de bienfaisance, a 
produit la somme de 45 fr. 25.

" ..........
LA REVUE DE LA NIEVRE 

ET DU CENTRE

A l’occasion des vacances, la Remis de la 
Nièvre et du Centre vient de faire paraître un 
numéro d’une importance et d'un intérêt excep­
tionnels, sur la Tourisme dans le Centre et la 
Gastronomie Nivernaise.

La partie touristique comporte les intéressants 
articles du docteur Subert du général Leqüime, 
de M. Buriot-Darsiles et les réponses de plus 
de quarante notabilités du Centre & une enquête 
de Raoul Toscan demandant d’indiquer le 
meilleur endroit’ où passer ses vacances

Cette première partie est illustrée ae deux 
beaux dessins inédits de Claude Rameau et 
d’Auguste Berthault.

La deuxième partie de ce numéro est spécia­
lement consacrée à la Gastronomie Nivernaise i 
et contient les meilleures recettes de chez nous, 
écrites spécialement pour la Revue par les 
grands chefs cuisiniers : Auguste Arriat, Cail­
lot, Hubert, Sauvan Ces recettes. sont accom­
pagnées de quatre études gastronomiques dûes 
à la plume de MM. Maurice Mignon, Edmond 
Duminy, Cyr Deguergue et Raoul Toscan.

Pour tous renseignements concernant la Re­
vue de la Nièvre et du Centre s'adresser à M. 
Henri Chomet, 175, boulevard Malesherbes, 
Paris.

La Revue est en vente à Nevers. aux librai­
ries Boichut, Gremion, Guillerault et Denis. 
--------------------------------------------------------- --- -

LEGISLATION DE PECHE

Un étang poissonneux constitue une propriété 
privée appartenant à divers propriétaires, et 
comme tel est soumis aux lois générales de la 
propriété. Les poissons forment un accessoire 
de l’étang, et sont, à ce titre, considérés comme 
immeubles par destination (Gode civil, art 524). 
Un des propriétaires ne peut, par fraude ou par 
artifice, attirer tous (es poissons dans la partie 
de l'étang qui lui est propre. S’il agissait ainsi, 
il commettrait un délit (Code civil, art. 564 ; 
Code pénal, articles 488 et 452).

PUY-DE-DOME (COTE-D'OR marche libre beparis
II incendie la maison de son neveu 

puis se jette dans une mare
Clermont-Ferrand, 17 septembre, (par 

téléphone de notre correspondant particu­
lier. — Au village de Qhalembel, commune 
de Fournol, un vieillard de 70 ans, M. An­
toine Pinet, ne pouvant plus travailler, 
avait fait don de sa maison à son neveu, 
Emile la combe.

Des discussions très vives ne lardèrent 
pas à éclater entre les deux parents. Avant 
hier, pour se venger, le père Pinet mit le 
feu à son immeuble. Puis il alla se jeter 
dans une mare voisine.. Les premiers sau­
veteurs accouru^ sur les lieux découvrirent 
son cadavre. Dès que l'alarme eut été don­
née, vers 15 heures, les pompiers se hâtè­
rent de se transporter sur les lieux. Pour 
aller glus vite, un boucher, M. Viallard, 
attela son cheval à la pompe à bras. Mais 
l’animal se cabra et s’emballa. En essayant 
de le maîtriser, M. Viallard fut renversé 
et les roues du lourd véhicule lui passè­
rent sur le corps, le blessant très griève­
ment, Z

Cette trafique suite " d'accidents a causé 
une très vive émotion dans la région de 
Foumol.

Une moto ss jette contre un arbre
. W teé, un blessé

Oemaont-Ferrand, 17 septembre (par té­
léphone de notre correspondant particulier) 
— Avant-hier, deux jeunes gens de Cler­
mont, Emile Marion, 25 ans, et Antoine 
Sabatier, 25 ans, tous deux chauffeurs à la 
Ci® P.-L.-M., demeurant à Clermont, reve­
naient vers 17 heure# de Thiers.

Tous deux étalent montés sur la même 
moto. Vers Èaint-Jean-d’Heurs au tournant 
de la Malgoutte, soit par suite d’un excès 
do vitesse, ou d'une fausse manœuvre, la 
mato ne put prendre le tournant assez 
brusque à cet endroit et vint se jeter sur 
un des côtés de la route.

M. Marion, projeté la tête contre un ar­
bre fut tué sur le coup. Quant à M. Saba­
tier, il a été relevé avec une fracture de la 
cuisse droite et de multiples contusions. Le 
blessé et le cadavre de son ami ont été 
transportés à Lgzous, par une automobile 
de passage et déposés à l’hospice.

Y O N NE
TONNERRE

LA MORT HORRIBLE D’UN CYCLISTE
A Thorey, André Leclerc, 42 ans, cultivateur, 

étant à bicyclette, a heurté un attelage et est 
tombé sur uns dent de herse 11 eut la carotide 
tranchée et la morte fut presque instantanée.

Un vol d® 3.000 francs. — Un vol de numé­
raires, bijoux et autres objets estimés à 3.000 
francs a été commis au préjudice de M. Gustave 
Naudin, industriel à Paris, actuellement en vi- 
légiahlrei & Ancy-le-Ffranc, par jMtae Jeanr» 
Aubert. 34 ans, femme de ménage à Chassi- 
gnelles.

AUXERRE
Etat civil i
Naissances. —- Henriette Colin ; Yvette Nolle.
Mariage. — Emile Nollot et Georgette Simon­

net.
Décès, — Arthur Bonnet, 75 ans ; Baptiste 

Lallemand.
JOIGNY

Trouvaille. — Réclamer à M. Jeannin, 43, 
rue Saint-Jacques, une écharpe en sois nore, 
trouvée route de Cerisiers.

Chute de bicyclette. — En faisant une prome­
nade en forêt d’Othe, route de Dlxmont, Mlle 
Hélène Jolly, tomba de bicyclette dans une des­
cente et se fit de multiples contusions sans 
gravité.

FONTAINES
Grave Incendie. — Un incendie s’est, déclaré 

au hameau de l’Orcière dans un grand bâtiment 
où M. Simon avait rentré toutes ses récoltes. 
Les dégâts sont assez importants.

MIGENNES
Au P.-L.-M. — M. Fournlllon, notre compa­

triote Jovinien, comptable au dépôt du P.-L.-M. 
à Dôle (Jura) vient d’être nommé au dépôt de 
Laroche-Migennes. . .

SACY
Imprudence d’un voyageur. — M. Isidore 

Delage, maçon è Sacy, en descendant de l’au­
tobus encore en marche, est tombé violemment 
sur la route. Relevé sans connaissance, il a 
été transporté chez lui en automobile.

TOUCY
Ls feu. — Au hameau de Bamaud. le feu a 

éclaté dans une écurie appartenant a M. Alexis 
Carneau. Grâce à la promptitude des secours, le 
bâtiment n’a été détruit qu'en partie.

SAINTE-COLOMEE-PRES-L’ISLE
Accident de chasse. — M. Riboulot, cultiva­

teur, chassait en compagnie de son beau-frère. 
En franchissant une haie, celui-ci accrocha à 
une branche la déteinte de son fusil, le coup 
partit et la décharge atteignit à la jambe, M. 
Riboulot qui fut transporte à Avallon à la cli­
nique du docteur Biliaudet. On espère éviter 
l'amputation.

La 5e foire gastFenjiaiiiue le Dijon 
È f an 19 irais 1925

\ ------
La Foire Gastronomique de Dijon qui, de 

l’avis général de toute la presse française 
étrangère, est la manifestation régionaliste ,a 
mieux réussie du moment, va ouvrir à nouveau 
et pour la ù’ fois ses portes le 7 novembre pro­
chain.

Avec le cadre merveilleux de son nouvel em­
placement, avec ses expositions et attractions 
multiples, avec ses halls de toutes les indus­
tries, du confort, du bien-être à la ville et à a 
campagne, ses menus de haute cuisine fran­
çaise, ses démonstrations agricoles, ses immen­
ses stands d’électricité rurale, ses fêtes ininter­
rompues, elle s'apprête à recevoir un nombre 
plus considérable de visiteurs et d'étrangers 
que l’an dernier où, cependant, elle enregistra 

);555.OOO cartes d’entrée.
Les exposants de toutes catégories feront bien 

de s’assurer de suite la possibilité d’y figurer 
clans les conditions les meilleures, pusque .a 
Foire Gâtronomique de Dijon est municipale »t 
qu’elle s’interdit tout bénéfice.

£ 13 -s ri 'ü V g & 31 ? @ S
Le Baron et la Baronne de Noblet ont la 

douleur de voue faire part de la perte cruelle 
qu’ils viennent déprouver en la personne de

Mademoiselle Camille de NOBLET
leur fille, décédée le 16 septembre 1925, munie 
des Sacrements de l’Eglise.

Ses obsèques auront Heu le samedi 19 courant, 
à 10 heures, en. l’église de Neuvy-Grancharpp 
(Saône-et-Loire).

Le présent avis tient lieu de faire part
♦♦♦

Vous êtes prié d’assister aux Convoi, Service 
et Enterrement de

Madame Félix MAZERON
Née Marie-Antoinette-Marguerite CLAIR 

pieusement décédée, en son domicile, à Nevers, 
18, rue Jeanne-d'ATc, le mercredi 16 septembre, 
dans sa 66* année, munie des Sacrements de 
l’Eglise.

Ses obsèques auront lieu le samedi 19 sep­
tembre courant, à 10 heures, heure légale, en 
l'église cathédrale Saint-Cyr.

On se réunira à la Maison mortuaire à 
9 h. 45.

De la part de : M. Félix Mazri-on, son mari ; 
M. Achille-Jean Mazeron, son fils ; M. et Mme 
Léon Clair et leurs enfants : Madame veuve 
Georges Clair, et ses enfants ; Madame veuve 
Achille Mazeron ; M. et Mme Louis Tissier, et 
toute la famille.

On est prié de n’envoyer ni fleurs ni couron­
nes.

11 ne sera pas envoyé de lettre» de faire part, 
le présent avis en tenant lieu.

Vous êtes prié d’assister aux Convoi. Service 
et Enterrement de

Monsieur Marcel DESVIGNES-FRELY
Quincailler

décédé en son domicile à Lucenay-les-Aix, le 
16 septembre 1925, dans sa 46’ année, muni des 
Sacrements de l’Eglise.

Ses obsèques auront lieu le vendredi 18 cou­
rant, à 10 heures (heure légale), en l’église de 
Lucenay-les-Ajx.

De la part de toute la famille.
Il ne sera pas envoyé de lettres de faire-part, 

le présent avis en tenant lieu.

Vous ôtes prié d'assister aux Convoi, Service 
et Entei™emant de

Monsieur Germain FRESNE
déoédé chez ses enfants, à Nevers, 23, me 
Mirangron, le 16 septembre 1925. dans sa 67 
année, muni des Sacrements de l’Eglise.

Ses obsèques auront Heu le vendredi 18 sep­
tembre. à 14 heures (heure légale), en l’église 
de Chaulgn.es,

La levée du corps aura lieu à 10 h. 80, 23, 
rue Mirangron.

De la part de :
M. et Mme Fresne, ses enfants ; Mlles An­

gèle, Paulette, Berthe et Marcelle l'resne ses 
petites-filles ; M, Marcel Fresne, son petit-fils- 
de Mme veuve Simonnet, »a sœur ; de M. et 

me Ballanger, de M. et Mme Fressard, de M. 
et Mme Jamn, ses beaux-frères et belles-sœurs; 
de ses neveux, nièces, cousins, cousines et de 
toute la famille.

Il ne sera pas envoyé de lettres de faire-part, 
le présent avis en tenant lieu.

«<:■ -s-
M. le docteur Brouillet, conseiller général de 

la Nièvre ; M. et Mme F. Courtois et leur fils, 
M. le docteur et Mme J. Palazy et leurs deux 
enfants, M. M. Brouillet, secrétaire général de 
la préfecture ; les familles Brouillet, Courtois, 
Palazy, Seldubuisson, Leneveu et Daireaux ont 
la douleur de vous faire part de la mort de

Madame Lucie BROUILLET
Née LENEVEU

leur épouse, mère, grand’mère, tante et cou­
sine,
décédée à Dômes (Nièvre), dans sa 66» année, 
munie des Sacrements de l’Eglise.

Les obsèques ont eu lieu à. Dômes, le 17 sep­
tembre courant.

11 ne sera pas envoyé de lettres de faire part, 
le présent en tenant lieu.

émus pour tous les témoignages de sympathie 
qu’ils ont reçus à l’occasion Ou grand malheur 
qui vient de les frapper.

On menttoninait par exemple les offres sut 
vantes : Oise, Aisne, Somme 72 klos 116 fr., ÎS 
ki‘os 118 fr., 7a kilos 122 , Beauce 123 • Loiret 
123/124 ; Selne-et-Oise 123/124 ; Centre 124/125 ; 
Côtes-du-Nord 118 à 120 ■ Touraine 124 ; Ven­
dée 125 ; Charentes 127 : Allier 127 ; Alsace 
126 ; Lorraine 123.50.

L’attention était attirée par la lourdeur des 
exotiques. Des affaires ont été traitées en 'blés 
Allemagne du Nord à 109 caf Dunkerque et 
l’on a fait, d’autre part, des blés russes è 
236 sh. Marseille en quantité assez rondes 
pour nos grandes minoteries. Le Manitoba 
était offert emb. octobre Qe doll 5.19 à doit 
5.24.

Rien de nouveau en seigle, Bretagne 94/95, 
autres râpons 100/101.

Seigle Amérique 103.50 par- « Hpestone Coun- 
ty » attendu 11” quinzaine octobre.

En avoines, les provenances de Bretagne 
continuent à alimenter principalement le mar­
ché, leur qualité étant en général satisfaisan­
te. Grises printemps 99/100 ; grise de Bre­
tagne 88.50/89, bigarrées 90, noires 93/94 ; 
blanches-jaunes 95 ;,■ blanches 96 départ Som­
me. Blanches Amérique disp co-51 kflos 93 ; 
par « Vincent » attendu 91.50 ; par a Liberty » 
et a Ontario » fin mois 91 : octobre 90 ; 3 d’oc­
tobre 91.50 ; mixed feed 36 Ibs par « Onta­
rio » 86.50 ; octobre 84 ; 3 d'octobre 84.50.

Orges toujours rares en celles qualités. Sar- 
the-Mayenne saines 110 ; Beauce 106 à 110 ; 
Centre saines 110 à 112 ; Bourbonnais 118. Le 
Nord s’intéresse aux exotiques ; on attend no- 
tammant des Pologne payées 112 à 114 caf 
Dunkerque. On offre des Suède à 117 même con- 

| ditions.
Escourgeon» indigènes même cour» ; Beauce 

I et Centre 93/94 : Somme, Oise 96 ; Aisne, 
Champagne 96.50. Escourgeons ébarbés, type 
paumelles 101. Cambrai-Oouai. Algérie-Tuni 
sie flottant 95 ; 4 derniers 95.50 ; Dunkerque.

Malts Afrique 165 ; escourgeons 170 ; orges 
175 â 190.

Sarrasin faible, la récolte paraît très satis­
faisante : acheteurs 80 départ Bretagne.

Fèves Algérie-Tunisie disp, et emb sept. 106. 
Dunkerque,

Mais Plata disp, 111 ; Cinquantini rouge 
115.50. Plata première quinzaine octobre 105 ; 
2’ 104 ; 8 d’octobre 104.50 ; 5 d'octobre 105.50 : 
3 premiers 107. dnquantini Plata disp. 115.50 : 
septembre 115 : octobre 1ÏÏ4 : 4 derniers 115 
francs 50. Sndo-Chlne novembre et décembre 
99 ; 4 de novembre 100. Le tout délivré Dun­
kerque

Graines fourragères. — Marché très calme. 
En luzerne, il se confirme qu'en Provence le 
rendement sera très importait, mais certaines 
qualités laisseront à désirer. Offres assez nom­
breuses. Les détenteurs demandaient au début 
de la mâtiné 725/750, mais à ces prix on trou­
vait peu ou pas d’acheteurs. Dans l'après-midi 
les vendeurs réduisirent leurs prétentions sans 
toutefois intéresser. On escompte pour la Foire 

। de Lyon des prix sensiblement plus bas.
| En trèfle violet les renseignements sont tou- 
। jours excellents. Les cours pratiqués en cul­
ture sont de 600 a 625 francs pour les graines 
du Midi, dcinf, la qualité est très belle, mais les 
acheteurs sont très réservés, et la Misse est a 
prévoir.

On commence a voir quelques lots de trèfle 
violet de l’ouest pour lesquels on envisage des 
prix de Fr. 650/675 Devant ces nauts prix, les 
exportateurs sont très réservés, d’autant plu» 
que pour l’instant la demande étrangère est 
nulle.

BOURSE DU COMMERCE
Paris, 17 septembre. — Blés, ferme. — 

Courant 127.25 p-, 126,25 n. ; novembre, dé­
cembre llfi.50 et 125.75 ; 4 novembre 125.75 
et 126.

Seigle, calma. — 100 a, 100 n, 100 n, 100.
Fannes, calme. — 157 v., 156:50 n., 159 n, 

159.50 n.
Avoine» noires, faible. — Courant 97.50 p. 

Prochain 97.50 et 96.75. Novembre, décem­
bre 86-25 et 86.50 ; 4 novembre 96-75.

Avoines diverses, calme. — 97 n. 93 v. 94 
n. 93 v.

Sucres, ferme. — Courant 224 et 224-50 p. 
Prochïdn 202.50 p- 3 octobre 201 p. 4 novem­
bre 200 et 200.50 p. Cote officielle de 224 
à 227.

Alcools, ferme- — Courant 900 n. 880 v. 
Novembre, décembre 850 p. Janvier, fé­
vrier 870 v-

NETTOYAGE ET TRIAGE 
DES SEMENCES DE BLE

Gomme semence, le blés bien sec de la ié- 
colte la plu» récente est toujours préféré ; la 
germination est meilleure et les plantes sont 
plus productives.

Dans une variété pure, bien fixée, un petit 
grain reproduisent le type de la variété sans 
changement, sans amélorations. Mais, dans cha­
que variété, les grains gros et lourds donnent 
des plantes bien nourries, plug développées, plus 
précoces, plus résistante aux maladies.

Le tarare élimine des poussière et des débris. 
Il est utile, mais insuffisant. Le trieur à alvéoles 
est beaucoup plus efficace : il permet d’enlever1 
les mauvaises graines et de séparer les gros: 
grains de blé pour la semence. Complété par 
une turbine à air, il sélectionne en outre les' 
grains les plus denses. Cette préparation des 
semences est à généraliser, en raison des grands 
avantages qu’elle procure. Une dépense supplé­
mentaire die quelques francs sur le triage de 
la semence est récupérée dix fois par les excé­
dents de récolte obtenus. « Lé triage des semen­
ces die blé est une des améliorations capitales 
de notre culture. »
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Les Rayonnants
B&r Kené é’âWfOV

[Suite]
— Entendu, ma- chère demoiselle, je vais 

confier mes pots de lait à Marianik, elle 
vendra aussi mon beurre.

— Comme je vous suis reconnaissante, 
Lison. . ,

— Pour si peu. C’est pas le plaisir que 
j’ai de vous rendre service ! Pensez, ma- 
in’zelle Yvonne, vous n'étiez pas née que 
déjà je portais les provisions chez votre 
tante. C’est moi qui ai fourni votre premier 
biberon de lait. Yvonne se retourna vers 
Rogatien :

— Je vais enfin vous débarrasser de moi, 
monsieur, cette brave femme va se charger 
du paquet que ie suis. Merci de tout oceur.

Elle lui tendait la main, il y posa douce­
ment ses lèvres.

— Mademoiselle, je n’oublierai jamais 
ces quelques heures où j’ai eu la joie d’être 
votre compagnon ; voulez-vous me, permet­
tre d’aller prendre de vos nouvelles dans 
la soirée ?

— J’en serai ravie, monsieur et aurai 
grand plaisir & vous présenter ‘à ma tante. 
Elle me' tient lieu de mère, puisque Jal le 
•malheur de n’avoir pas connu la mienne.

Il s’inclina sans répondre.
Lison revénal i avec sa longue brouette 

débarrassée de ses paniers, elle avait mis 
dessus une brassée de pailte.

— En route, dit-elle, voilà un équipage 
de fortune, c’est la guerre.

— Pour la dernière fois, mademoiselle, 
permettez-moi de vous enlever, supplia 
le jeune homme.

L’instant d’après, il regardait filer le 
singulier équipage le long de la rue ca­
hoteuse, au nülw des paysans amusés, 

tandis qu’un lourd soupir gonflait sa poi­
trine :

— Une idylle dans le drame de mes jours 
murmura-t-il en regagnant sa chambre au 
sommet de la ville.

Rogatien après avoir pris un peu de re­
pos se rendit & la poste, il y avait dçs let­
tres pour lui. Il rentra aussitôt. Ce n’était 
pas une petite affaire de lire ces feuillets 
multiples sur l’enveloppe desquels étaient 
écrit ces mots « épreuves d’imprimerie ». 
H les étala sur sa table prit dans son 
portefeuille une page blanche bizarrement 
découpée.

Elle présentait des jours de grandeur 
variée non symétriques. Il posa cette feuil­
le sur la première page de la lettre, releva 
.soigneusement les lettres qui apparais­
saient à travers les jours et formaient des 
mots, les seuls à retenir au milieu des 
phrases oiseuses semblant un article lit­
téraire. Souvent les jours ne révélaient 
qu’une lettre, une syllabe, bref, c’était une 
clef de correspondance secrète. La premiè­
re page déchiffrée, il passa & la seconde, 
après avoir retourné du haut en bas sa 
feuille trouée. Quand II eut ainsi épuisé 
toutes les lignes de 1’ « épreuve d’imprime­
rie » il la brûla immédiatement ne conser­
vant que le nouveau texte obtenu à travers 
la grille. Alors 11 put lire le message mysté­
rieux :

« La réunion générale, aura lieu’ à Paris 
le 15 septembre, à 20 heures, chez Circé, 
boulevard Bineau, à Neuilly, numéro 190- 
Mariska présidera. Il vous sera fait part 
des réunions suivantes en province. Nous 
avons accompli mutile besogne en coulant 
le « Brise-Lames », le Lionceau est sauf, 
c’est à recommencer. Vous avez été’ nommé 
à l’unanimité lors de la dernière séance pour 
en finir avec lui. Il est en France avec sa 
mère, dans leur propriété de Bretagne, il 
faut que vous les" découvriez malgré leur 
incognito et que votre mission soit vite et 
bien faite. Nous n’avons qu© trop tardé. 
La paix «et ea marcha rapide. avoua 

été joués, â la revanche maintenant. Le 
gouverneur de Kronitz a payé pour notre 
échec, son palais est en cendres, il est en­
seveli dessous. Ne manquez pas d’utiliser 
vos voyages pour la propagande, c’est l’heu­
re 1 L’Europe va changer- d'aspect, à nous 
de savoir y prendre belle place- L’espèce 
d’oison enlevé à la place du Lionceau, a 
dû s’échapper du Donjon des Vautours et 
sans doute tomber au gouffre, on ne Fa 
pas revu. Il est d’ailleurs insignifiant. Par 
ce courrier je vous adresse en valeur dé­
clarée : le Mato, revolver muet, dernière 
perfection du genre, il ne fait aucun bruit 
au départ et est d’une sûreté' absolue. Il 
est chargé de six coups, cela doit suffire. 
Il faut que le 1er septembre la chose soit 
accomplie-

Le Tzar est tué, nous avons réussi plei­
nement avec la Russie, il faut arriver au 
même point avec les autres trônes. La Bul­
garie va bien. Le Tzar Ferdinand est fou, 
la drogue était bonne..- Tâchez d’être 
adroit] rapide et surtout ne vous laissez 
pas pincer. Au cas où cela serait, et que 
nous ne puissions vous tirer de'ce mauvais 
pas, il y a, dans le paquet avec le Mato, 
un tube de "poison. Surtout pas de grâce au 
Lionceau. »

Après cette lecture, Rogatien laissa tom­
ber son front dans ses mains- Hors de l’am­
biance mauvaise, il éprouvait un doute, une 
inquiétude. Le contact pur d’Yvonne l’avait 
ébranlé. Dans son cœur ulcéré, un peu de 
douceur s’était glissé. Mais il était trop tard 
pour reculer, sa vie n’avait qu’un chemin 
de libre, tous les autres ouverts â droite 
ou à gauche étaient hérissés de pièges, les 
Compagnons de la Stelle-Négra ne pardon­
naient jamais. Les statuts qu’il avait ac­
ceptés, le pacte qu’il avait signé de son 
sang le liaient pour toujours. Un recul 
causerait sa mort. Il resta longtemps ab­
sorbé puis il secoua énergiquement la tête 
pour chasser les songes, il réduisit en cen­
dres ce qu’il venait de lire et il sortit.

Il fallait maintenant recommencer les 
r©<d»er«sh®9 «a wj®t da Reriàk. En atten­

dant, un p.etit rayon de soleil luisait devant 
lui, il pourrait, à la fin de la journée, se 
présenter chez Yvonne.

ti descendit trouver sa logeuse, vieille 
fille joviale, qui tenait boutique de modes. 
Elle avait à sa devanture d’élégants cha­
peaux, des voilettes, des fleurs artificiel­
les, des gants, des sacs à main pour da« 
mes. Elle était assise derrière son comptoir 
et chiffonnait un tulle léger quand son lo­
cataire entra.

Elle lui sourit :
— Vous n’avez pas des habitudes bien 

régulières, jeune homme, dit-elle en le 
regardant par-dessus ses lunettes. Vous 
rentrez au. grand 4our, vous dormez passé 
midi, on a frappé trois fois à votre porte 
ce matin avant le déjeuner.

— Excusez-moi, madame, et s’il est en­
core temps, donnez-moi le déjeuner.

— Il est froid. Il est plus de deux heu­
res ou quatorze heures comme on dit 
maintenant.

—■ Ça ne fait rien. Je le prendrai tel qu’il 
est-

— Alors, venez dans l’arrière-boutique, 
un vrai bonheur que vous ne soyiez pas dif­
ficile ! Ce n’est pas comme les Parisiens 
que j’avais avant vous, ils exigeaient le 
repas juste à l’heure, et les mets bouil­
lante. iC’étaicnt «’os gros marchands dp 
Sentier. Je ne sais nas quel Sentier, mais 
ils logaient dans ce" sentier-là qui est, pa­
rait-il, quand même au milieu de Paris.

— Dites-moi donc, mademoiselle Penbas, 
vous êtes de Saint-MaJo ?

— Maloulne, monsieur, et je m’en fais 
gloire I

— Vous avez connu la famille de Ker- 
ven ?

— Je crois bien, il n’y a pas mieux, du 
bon monde, pour sûr. Pourquoi voulez-vous 
savoir cela ? Je parie que c’est à cause de 
mademoiselle Yvonne. Ah ! dame, une bel­
le fille, c’est moi qui la coiffe, tout lui va. 
Seulement, bernique, mon garçon, elle a 
son petit cœur pris.

Rogatien pensa que ta brave fille avait 

,1a langue bien pendue et qu’li n’avait qu’à 
l’encourager.

— Elle est fiancée, je crois ?
— Oui, avec son cousin. Ils ont été élevés 

ensemble- Mais hélas ! on ne sait rien du 
pauvre garçon depuis des mois. Il n’y a 
pas huit jours, la pauvre demoiselle est 
venue m'acheter un canotier blanc et elle 
disait, les larmes aux yeux : toutes mes 
lettres me reviennent avec ces mots déses­
pérants : « te destinataire n’a pu être re­
joint »•

— Elle a des nouvelles à présent, je puis 
vous le dire-

— Ah ! quelle chance. Son fiancé est 
prisonnier ?

— Mais gravement blessé.
— C’est la misèFe, monsieur. Notre belle 

jeunesse s’en va... vous avez de la O'eine, 
vous, d’être né’ par-delà les Pyrénées.

—- Dites-moi : mademoiselle de Kerven 
n’a donc ni père ni mère. ?

— Depuis longtemps, monsieur. Son père 
était lieutenant de vaisseau. Pendant un 
congé, il eut la malheureuse idée d’aller 
faire un tour en mer avec sa femme, ils se 
sont noyés tous les deux et la petite qui 
n’avait pas un an, est toujours restée chez 
sa tante qui l’a élevée avec son fils, mon­
sieur Gaël.

— Ont-ils de la fortune 1
— Oui. Ils vivent de leurs rentés, sans 

rien faire. Ils peuvent même se payer une 
domestique leur châlet est à eux, il vaut 
bien dix mille francs !

Tout est relatif, songea Rogatien, cette 
brave fille juge à son aune.

Commme une cliente entrait, la brave 
fille retourna dans son magasin abandon­
nant son locataire qui avait "l’idée tellement 
ailleurs qu’au repas détestable servi de­
vant lui, qu’il l’avalait sang y nrendre gar­
de. II se leva après la dernière bouchée 
d’une salade de haricots filandreux, prit 
son chapeau, et sortit à la recherche du fil 
d’Ariane qui le mènerait vers sa mère.

Il était trois heures de l’après-midi il 
descendit les pentes roides, pavées qu‘ar­

rêtaient des marches de place en place et 
gagna le quai. L’eau se retirait et les ba­
teaux penchaient sur la vase. L’aspect 
semblait triste, un -port de marée n’est pas 
joli à contempler. 11 remonta jusqu’au bas­
sin à flots. Là, parmi des bateaux de fort 
tonnage, il aperçut l’élégant yacht blanc : 
L'Yvanct.

Curieux, il s’approcha : Arétow, lut-il.
— Comment, ici, un navire de plaisance, 

les voiles roulées, les machines silencieu­
ses, un matelot en faction sur le pont.

Le navire présente une tenue merveil­
leuse. Des fleurs, des plantes vertes dres­
sées le long du rouf, on dirait le petit frère 
du Brise-Lames. Est-ce que... Pas possible 
pourtant... que feraient ici les souverains ?’

Il s'approcha du bord, interrogea le ma­
rin :

— Peut-on visiter ce joli yacht ?
— Non, Monsieur.
Rogatien sürtit de sa poche un petit 

billet bleu et le montrant :
— Même avec ceci ?
L’autre lui jeta un regard de dédain et 

tourna les talons, Rogatien n’avait qu’à en 
faire autant, il s’en alla au pont tournant 
avec l’idée de gagner Saint-Servan, mais il 
réfléchit que c'était l’heure du bain et qu’il 
aurait quelques chances de rencontrer celle 
qu’il cherchait

Il revint au Sillon, il y avait foule sur la 
terrasse de l’hôtel Franklin, des Anglais, 
des Américains, toute une variété d’um- 
formes. Il passa devant les tables, deux 
jeunes gens, montés sur des poneys, dont 
les longues queues balayaient le sol, le dé­
passèrent, un panier attelé de deux autres 
poneys les suivait. Assise au fond, il re­
marqua une dame dont le charmant visage 
était encadré de cheveux blancs comme 
neige. Près d’elle, il reconnut l’officier avia­
teur avec lequel il avait voyagé Presque 
tout le monde saluait le joli groupe au 
passage.

Rogatien s'arrêta stupéfait. L'allure de 
ces personnages ne .pouvait passer ina­
perçue

— Quels scsii ©sa promesMiira t dema»-
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VIANDES. — Cours moyen au kilo :
Bœuf. — Quart derrière, 1' qualité, 9.50 ; 

aloyau, 1’ qualité, 12.00 , paleron, r qualité, 
7.50.

Mouton. — Entier, r qualité, 11.00 ; épaule, 
Ie qualité, 9,50 ; poitrine, 1’ qualité, 7,00.

Veau. — Entier ou demi, Ie qualité, 10.50.
Porc. — Demi-porc, 1» qualité, y.50. -,
VOLAILLES. — Canards de ferme, la pièce, 

10 à 11 fr.; oies, le kilo. 8 à 10 fr.; poules toutes 
provenances, 13 à 16.50.

POISSONS. — Le kilo : tanches, 6 et 12 ; 
anguilles, 6 à 16 fr.; goujons, 10 à 17 fr.; brèmes, 
n à 6 fr.; brochets, 10 à 16 fr.; carpes, 5 à 12 fr.;

-..•.nouilles, 1 à 12 fr.; perches, 5 à 7 fr.; trui- 
. 12 à 30 fr.
BEURRES. — Le kilo : Charente, Poitou, 

13 èl 16,50 , Touraine, 13 à 15.80 ; Normandie, 
11 à 15 fr.

ŒUFS. — Le mille : Brie, Beauce, 620 a 
650 ; Bourbonnais, Nivernais, 590 à. 680 ; Tou­
raine, 580 à 680 ; Etrangers, 590 à 5C0.

COURS AU KILO NET
Bœufs. — 1' qualité, 8.80 ; 2’ 7.70 ; 3« 6.50 ; 

amenés', 1.833 ; invendus, 210 ; cours extrême, 
9.30.

Vaches. — 1* qualité, 8.80 ; 2» 7.60 ; 8’ 6.40 ; 
amenées, 920 ; invendues, 160 ; cours extrême, 
9.40.

Taureaux. — 1’ qualité, 7.90 ; 2* 7.30 ; 3" 6.80 
amenés 250 ; Invendus, 10 ; cours extrême, 
8.30.

Veaux. — T qualité, 12.00 ; 2» 11.80 ; 3- 10.00 ; 
amenés, 1.375 ; invendus, 2 ; cours extrême, 
12.90.

Moutons. — 1" qualité, 12.60 ; 2’ 10.40 
amenés, 
13.80.

Porcs, 
amenés,

; 3’ 9.40; 
extrême.

CUIRS ET PEAUX
AIX-LES-BAINS (Savoie), 17 septempre. - 

Résultats de la vente publique ae cuirs et peaux 
en poil de bouchme, de M. Louis Clerc, du 11 
septembre.

.Prix aux 100 kilos : Veaux, légers, moyens 
et' lourds, retirés ; avarie 900 ir. ; broutards, 
retirés. Vaches, légères, 630 te. ; lourdes, 695 
francs ; extra lourdes, 755. Bœufs, moyens, 
retirés ; lourds 757.50 • extra lourds, 755. Tau­
reaux retirés. Cuirs écarts, retirés. Moutons, 
laine, 805 fr. ; rasons, 750 : airicains, 760. Che­
vaux, lourds et légers ,.retirés.

AMIENS (Somme), 17 septembre. — Résul­
tats de la vente au 15 septembre de l’Union ae 
1 aboucherie : vaches lourdes 302.15 : dito 
moyennes 275.30 ; dito légères retirées ; bœufs 
lourds 330.50 ; dito moyens 331.t>û dito légers, 
270.50 ; taureaux 234 : veaux lourds 40/.50 ; 
dito moyens '490 ; dite légers 580.35 moutons 
laine 410 ; dito rasons 395.35 ; agneaux 390.50 ; 
ch vaux lourds 103 ; dito moyens 101.60 ; dito 
■-'''ers 74 • mulets 64.50 ; poulains 27.50 ; ânes 
24° fr.

CHAMBERY (Savoie), 17 septembre. — Résul­
tats de la vente publique ae cuirs et peaux en 
poil de boucnerie de la halle aux cuirs du 10 
septembre. Prix aux 100 kilos.

Total des quantités offertes :
Veaux sans tête légers 2.500, moyens 1.150, 

lourds 315 • vaches Igéères, 130 ; lourdes, 360 : 
extra lourdes 270 ; bœu's légers 5, moyens 
45, lourds 124, extra lourds 76 : taureaux 22 ; 
cuirs avariés 23 : veaux avariés 125 ; brou­
tards 16 ; moutons lamés 7'43, rasons 800 : de­
mi-lamés 76, africains 550 ; chevaux 74 ; mu­
lets 3 ; poulains 8.

Bœufs extra lourds. 751 ir. ; lourds, 749 
francs ; mopens 740 fr. au ; légers, retirés ; 
vaches extra lourdes, retirées • lourdes, 692 
francs ; légères, retirées ; taureaux, 530 fr. ; 
cuirs avariés, retirés ; veaux sans tête lourds, 
moyens, légers avariés, retirés ; broutards, 
retirés ; moutons lainés, rasons, africains, 
retirés ; chevaux gros, moyens, légers, retirés.

8.540 ; invendus, 1.050 ; cours
— 1- qualité, 10.56 ; 2» 9.42 ;
3.109.

COURS AU KILO VIF
Bœufs. — r qualité, 5.28 ; 2’ 4.31 ;

cours extrême, 5.77.
Vaches. — 1' qualité, 5.28 ; 2e 4.26 ; 3* 3.20 ;

cours extrême, 6.02.
Taureaux. — 1' qualité, 4.74 ; 2‘ 4.09 ; 3« 3.40 ;

cours extrême, 5.15.
Veaux. — 1' qualité, 7.20 ; 2« 6.34 ; 3* 5.50 ;

cours extrême, 7.74.
Moutons. — 1‘ qualité, 6.30 ; 2* 5.20 ; 3’ 4.23 ;

cours extrême, 7.78.
Porcs. — r qualité, 7.40 ; 2® 6.60 ; 3’ 5.90.

S- 8.42 ;

3« 3.25

Gros bétail : On cote à la livre nette : bœufs 
extra, normands ou charoll-ais, 4.40 à 4.65 ; 
bœufs blancs charollais, mvemais, bourtDn- 
nâis berrichons, 4.10 à 4.75 : bœufs blancs gros­
siers 3.90 à 4.05 : gémisses charollaises extra, 
4.50 à 4.80 ; ordinaires, 4 à 4.40 ; vaches, 3.20 
à" 4.40 ; taureaux, 3.30 à 4.15.

Veaux : on cote à La livre nette ; bœufs gâ.tl- 
nais en bandes, 5.60 à 6.00 et jusqu" 
détail. Veaux à robe blanche, 5.50 à 5.

Jceufs gl 
:’à 6.45 au 
.80 ; veaux 

de" service du Morvan, 5.50 à 5.80.
Moutons nivemais, bourbonnais tondus, 5.50 

à 6.40. Berrichons tondus, 5.10 à 6.00 : brebis 
tondues 3.50 à 5.00.

Porcs ■ on cote au kilo vif : porcs maigres 
extra, 7.50. Maigres, 6.30 à 7.40. Coches, 4.50 à 
5.80.

Failles et fourrages

COURS DES VINS
AUDE (Hérault), 17 septembre. — Vins 

ges, récolte 1924, de 9 à 11’, de 68 à 80 
rosés, récolte 1924, de 9 à 11’, de 72 à 82 
blancs, récolte 1924, de 9 à 13", de 75 à 90 
fr. l’hectolitre nu pris en cave du récoltant.

COGOUN (Var), 17 septembre. — On nous si­
gnale des ventes de vins nouveaux à 7 fr. le 
degré. Les vins rosés à 11’, à 85 fr, l’hectolitre.

MONTPELLIER (Hérault), 17 septembre. — 
Vins rouges 9 à 11’, 70 à 82 fr. l'hectolitre nu 
à la propriété ; sous-marc, 7 à 8 fr. ; blanc, 
8.25 à 8.75 le degré.

NIMES (Gard), 17 septembre. — Vins rouges 
1924 8 à 11 degrés, 62 à 75 fr. l'hectolitre nu, 
récolte 1925,7 à 7.75 le degré ; Cosüères, 1924- 
1925, 7.50 à 7.75 le degré.

rou- 
fr. ; 
fr- ;

MARCHE DE LA CHAPELLE
Marché de 35 à 40 chargements, c’est 

pour la saison. .
La vente est assez active et les prix précé­

dents sont maintenus sur tous les produite, la 
tendance est même très ferme pour les fourra­
ges.En gares parisiennes, l’offre est parcimonieu­
se et cette situation n’est évidemment pas fai­
te pour atténuer les prix jusqu’alors pratiqués 
ici.

On cote :
Paille 

qualité,
Paille umuuw, *- 

qualité, 110 à 115 fr. 
francs.

P'Q.illô c.
qualité, 120 à 130 ; 3’ qualité. 105 à 115 fr.

Luzerne, 1’ qualité, 210 à 220 fr. ; 2‘ qualité, 
195 à 200 fr. • 3- qualité. 180 à 190 fr.

Regain, lri> qualité, 210 à 220 ; 2’ qualité, 
195 à 200 fr. • 3’ qualité, 180 à 190 fr.

Foin, 1" qualité, 190 à 200 fr. ; 2- qualité, 
170 à 180 fr. ;. 3e qualité, 150 à 160 fr.

Les prix sus-indiqués s’entendent par 104 
bottes de 5 kilos, rendues franco de camion­
nage et d’octroi, au domicile de l'acheteur dans 
Paris, pourboire non compris.

Les droits d’octroi pour Paris sont aux 100 
bottes de 12.50 pour les fourrages et de 7.50 
pour les pailles.

Pour les fourrages, les prix de la première 
qualité s'entendent généralement pour les mar­
chandises « â revenir » vendeur hors marché.

peu

prix jusqu’alors pratiqués

qualité, 135 à 145 fr : 2' 
; 3’ qualité, 105 à 115 fr.

■ qualité, 120 à 125 fr. ; 2’
’. ,- 3’ qualité, 95 à 105

de seigle, qualité, 135 à 145 fr. ; 2’

de blé, 1« 
120 à 130 fr. 
d’avoine, !’•

52, Avenue Daumesnil - PARIS

jg Notre brochure "Recettes

mu BUfi ETHj ïHO 
uni o sio m 01 mn

Noire brochure documentaire 
en vous montrant comment fonctionne une 
usine moderne, vous fera comprendre pour­
quoi les pâtes La LUNE, sont un des 

___ aliments les plus sains, les 
_ —plu» nourrissants.

décrit, en détail, plus de 50 plats de pâtes 
(des hors-d’œuvre au dessert).
Demandez à votre épicier comment 
obtenir ces deux brochures gratuites, 

.... ou demandez-les directement à

da-t-il à un garçon de café chargé d’un 
plateau de boissons fraîches.

— Clli-lo-sa ! répondit le serviteur italien 
sans s’arrêter.

Lu jeune homme continua son inspec­
tion des gens et des choses, une bouffée 
d’anxiété venait encore de monter de son 
cœur... tout en lisant les noms des chûlets 
élégants et fleuris dressés en vue de la 
plage : Villa des Sapins, et soudain il tres­
saillit. Sous les tamaris qui ombrageaient 
le jardin, plusieurs personnes causaient, 
une voix’venait de le faire tressaillir. Il ne 
pouvait apercevoir la personne qui parlait, 
mais il avait reconnu l’organe

— Maman ! Ce mot chanta au plus pro­
fond de son âme.

Il s’appuya contre le mur couronné de 
vignes vierges et de clématites en fleurs. 
Ses jambes avaient fléchi, nul ne s’occupait 
de lui, bien des baigneurs allaient et ve­
naient. Il s’assit de côté sur un banc tourné 
vers la mer et se mit à observer les en­
trées et les sorties de l’habitation. Il atten­
dit un long moment, puis une dame dont 
l’aspect le fit violemment rougir, d’une pro­
fonde émotion — car il reconnut le cher 
v Age vieilli ; franchit le seuil de la maison 
.,,n compagnie du jeune Aspirant rencontré 
déjà la veille an kiosque à journaux.

Un monsieur âgé, décoré,_ une dame au 
gracieux sourire, leur serraient la main, 
avec une visible sympathie. Ensuite ils re­
fermèrent la grille tandis que Madame Tré­
guer et son compagnon suivaient le sillon 
dans la direction de Paramé.

— Je vais me baigner, dit l’Aspirant, à 
tout à l’heure, maman.

Il sauta aussitôt sur la plage du haut du 
remblai, entre les gros troncs d’arbres des­
tinés à briser les assauts des vagues entre 
le mur. La mère continua seule sa route.

— C’est mon frère, pensa le transfuge, 
mon frère ! ce beau garçon en uniforme, 
oui, il doit avoir dix-neuf ans ! Et elle, 
pauvre chère maman, elle a bien changé... 
elle a perdu son allure vive, son pas élas­
tique, elle a souffert, comme c’est visible ! 
i'y suis pour beaucoup moi ! en plus de la

guerre, de la fuite, de notre pauvre maison 
détruite.

il la suivait, il s’arrêta extrêmement sur­
pris, elle montait quelques marches devant 
une petite barrière verte au-dessus de la­
quelle était écrit ce nom : Les Mimosas.

— Elle va chez Yvonne !
Alors il resta de l’autre côté du petit 

mur à hauteur d’appui ne sachant que faire- 
Entrer ? se présenter ainsi qu’un étranger 
et si sa mère était dans le salon en visite... 
Non, il n’aurait peut-être pas laforce de se 
dominer, et elle ne le devinerait-elle pas 
malgré son déguisement ? Il ne fallait à 
aucun prix que les étrangers apprissent 
quels liens les unissaient au moment où la 
terrible mission dont il était chargé allait 
s’accomplir.

Et il ne bougeait pas, absorbé dans les 
plus pénibles pensées. Le temps s’écou­
lait et Madame Tréguer ne sortait pas.

Est-ce que par hasard elle demeurerait 
là-

Il aperçut de loin René’ qui arrivait d’un 
bon pas leste et joyeux. Il tenait en main 
un journal, l’air radieux, il monta d’un 
seul élan les trois marchés, et s’engouffra 
dans la maison, d’où sa voix chaude par­
vint aux oreilles du misérable écouteur.

— Encore une succès ! Nous les avons 
rejetés jusqu’à la Somme !

— Il est heureux lui ! se dit le criminel.
Et s’armant de résolution, il osa :
— Tant pis, j’entre à mon tour... Yvon­

ne doit m’attendre... advienne que pourra ! 
Son cœur battait bien fort : quand la ser­
vante vint à l’appel de la sonnette.

— Montez, Monsieur, cria la Bretonne du 
seuil de la maison, la barrière n’est pas 
fermée. Il traversa le jardin. : Mademoisel­
le de Kerven est visible ?

— Oui, monsieur. H y a longtemps qu’el­
le attend monsieur, répondit la domestique 
avec la bonne familiarité d’une fille dé­
vouée à ses maîtres.

— Très bien, se dit Rogatien, te suis 
annoncé, la petite Yvonne a raconté notre 
avenfcere et ma «t de te, famüte.

Foires de la semaine
1 j «,1 ■ । ~n Ij i iir j «ni

SAMEDI 19
Cher. — Châteauneuf, Culan, i Rians.

I Allier. — Dompierre. Montiuçon.
Cher. — Ghâteauneuf. Culan, Rians, Saint- ; 

Martin-d’Aiivin-uv
I Nièvre. —• Sully-la-Tour,

Puy-de-Dôme. — CcaïuUt (Riom), Olliergues
Saône-et-Loire. — Buffières, Genouilly, Sai- 

zy, Townus (poulains). !
LUNDI 21

Allier. — Buxières-les-Mines, Château-sw- 
Allier. Isserpent, Le Bou-ahaud, Paray-le- , 
Frésil. Saint-Yorre.

Cher. — Augy-sur-Aubois, Baugy, Etréchy,
; Genouilly.
; Nièvre. — Ghamplemy, Châtillon-en-Bazois,
■ (la veille, menu bétail), Dun-Ies-Places.

Puy-de-Dôme. — Artonne, Authezat, Berti-
■ gnat, Brousse, Bo-urg-Lasüc, CliampagnaL 

le-Jeune, Espinchal, Le Brugeron, Sîont- 
boissier, SainTBabel, Vollore-Vile.

I Saône-et-Loire. —’ Chalmoux, Cormatin, 
' Génelard, Givry, La Perte-Verrière, Lays- 
[ sur-D., Louhans, Saint-Eusèbe, Saint-

Ythaire. Simandre.
Yonne. — Saint-Fargeatr SalnUMartin-d’Ar- 

don, Andryes, Sens, Noyers, La Ferté- 
Loupière. i

MARDI 28
Allier. — Treteau.

, Jher. — Dun-sur-Auron. La Guerche.
Nièvre. —- Duzy (la veille, moût.), Saint- 

Révérien.
Puy-de-Dôme. — Besse (2 jours) Cournon, 

Lamontgie. Montel-de-Gelat, Saint-Amand- 
! Roohe-Savine.
' Saône-et-Loire. — Buxy, Tramayes.

MERCREDI 23
Ailier. — Bellenaves, Chamezais, Mayet- 

de-Mont-agne.
Cher. — Saulzais-le-Poitier.

i Nièvre. — Mhère, Saint-Brisson
Saône-et-Loire. — Branges, Gharoles, Mont- l 

ceau-lesMines, Roussillon (2 jours). (
JEUDI 24

I Allier. — Chappes, Châtel-de-Neuve, Trei- 
gnat.

lher. — Ugnières, Passerelles.
i Nièvre. — Monceaux-le-Cornte. Saint-Pierre-
| le-Moûtier.

Puyde-Dôtne. — Murat-Ie-Quaire, Neschers. 
Saône-et-Loire. —■ Saint-Yan.
Yonne. — Ancy-le-Franc.

VENDREDI 25
Allier. — Commentry, Trezelles.
Cher. — Châteaumeillant, ’ Léré, Vallly. 
èvre. — Fours.
Puy-de-Dôme. — Loubeyrat, Peschandoires, 

Saint-Germain, Lembron, Sainl-Saiiuuux, 
Viscontat.

Saône-et-Loire. — Romenay, Seillenard, .
i Saint-Bonnet-de-Joux.

Yonne. — Permise, Brienon.

Concerts de T. S. F. d*aujourd’hui vendredi
« RADIO-PARIS »

A 12 h. 30, radio-concert Lucien Paris : 1’ 
L’union fait la force (Bozi) ; 2" Ma charmante, 
valse (Waldteutel) ; 3J Berceuse, solo de violon 
(Marcucci) ; 4‘ Dancing moon 'Aubry) ; 5’ Ha- 
bamera et Sevillana (Volpatti) ; 6’ Propos ber- 
ceur, solo de violoncelle (Deluni) ; 7’ Pays de 
rêve (Yvain) ; 8' La Navarraire, trio (Massenet- 
Alder) ; 9- Hymne aux fleurs (Fauohey) ; 10” 
Sicilienne et Rigaudon, violon (Francœurs-Kreis- 
sler) ; 11’ Margie, fox trot (Lonrad’s) ; 12’ 
Chanson de la Esmeralda (Aubry) ; 13’ Im­
promptu Saltarelle, violoncelle (H. Vidal) ; 14’ 
Dédé. tango (Christiné) ; Ï5’ La maison d’or, 
suite (Mouten).,

A 20 h. 15, radio-communiqué théâtral par 
Radio-Séénic ; 20 h. 45, radio-concert organisé 
par Marcel de Valmalets.

ECOLE SUPERIEURE DES P. T. T.
A 15 heures, radio-diffusion du concert sym­

phonique donné au salon des inventions (23" 
concours Lépine).

Programme : Blaze away (Rosez) ; Zampa, 
ouverture (Hérold); La journée des roses (Baunr 
gartner) ; Le Freischutz, lamtaisie (Weber) ; La 
Sommerlav (Sellenick) ; L'oiseau bleu, valse 
(Luncke) ; L’heureuse récompense (C. Franck) ; 
Sérénade à Magali (Volpatti) ; La dame blan­
che, fantaisie (Boïeldieu) ; Rêve d’Orient (Po- 
py) ; El capéo (Parera).

S s

A la Grande Fabrinue
Ancien Grand Café Glacier

Place du Lycée, Rue de Rémigny

il

TOUR EIFFEL
De 18 h. 15 à 19 h. 15 (2.650 m) radio-concert 

avec le concours de M. Paul Dermée, homme 
de lettres, de Mmes Denise Herbreoht, harpiste, 
Wlncker, violoniste, et Martougen, cantatrice.

Programme : Le courrier littéraire, par M. P. 
Dermée ; Berceuse pour violon ; Deux mélodies 
amglaises : a) Gadles Song ; b) The Cuckoo, par 
Mme Martougen ; Pièces pour harpe (Hassel- 
man) ; Berceuse mélodie par Mme Martougen ; 
Pièces pour harpe par Mlle Herbrecht ; Petit 
bonhomme, chant, Mme Martougen ; Sonate 
pour violon et piano ; un mouvement (Guillau­
me Lekeu) Mmes Winckler et Martougen.

A 19 h. 10, les dernières nouvelles.

A 20 heures, chronique théâtrale par M. Em­
manuel Glaser , à 20 h. 15. causerie « Adoptons 
une politique de la natalité », par M. Lefeb- 
vre-Dibom., président de l’Alli-ance Nationale 
pour T accroissement de la population française.

A 20 h. 30, transmission simultanée du pro­
gramme de la station Dawentry laite par toutes 
les stations anglaises travaillant en liaison avec 
les stations au réseau de l’Etat françaises de 
radio-diffusion (Tour Eiffel, Ecole Supérieure 
des P. T. T.) Ljon. Toulouse. Marseille, Greno­
ble l—suisse « Radio-Genève » (Cojn-ble et la station 
train).

o

O G

O

O

Il n’est 
l’attention 
cette expérience 
retransmission exempte *de parasites atmosphé­
riques et de néniontrer la possibilité d’un échan­
ge de programme entre stations de nationalités 
différentes.

sans 
des

doute par nécessaire d'attirer 
auditeurs sur l'importance de 
qui a pour Put d’assurer une

BOURSE DE PARIS 
du 17 seotembre 1925

A TERME

VALEURS
Cours 

do la veille
Cours 

du jour
HLEDDS

Cours 
de la veille

Cours 
du jaur

MARCHE A TERME
Banq. de France.. . . a a . . Courr ières '■..... 640 .. 640 ..
— M1M • •. Lens........................ 337 .. 340
— Hat Crédit. 115 .. 613 .. Boléo........................ 433 .. 432 ..
— Paris P.-Bas 1277 .. 1275 .. Penarreja............... 1179 .. 1077 ..
— Union-Paris. S70 .. 830 .. Platine..................... 766 .. 735 ..

Comp. Algérienne. 99 ..
881

Dabrowa ............... SOI .. 380 .;
Comp. Hat Esc.. 
Crédit Com.Francc

884 .. Finane. Pétrole.. 209 .. 206 ..
{,25 .. 625 .. Pétroles Premiers 171 .. 165 ..

— Fonc. Fr... 1185 .- 1.09 .. Kulhmann............ 424 .. 425 ..
— Lyonnais... 1490 .. 1490 .. Phosph. de Gafsa. 837 .. 862 ..
— Mobilier Fr. 464 .. 4 4 .. Prod. Chim. Alais

860 ..Soc. Gén. ta.. 785 .. 7^5 .. (Pechiney)... 860 ..
tais Foncière.. 1072 .. 995 .. Kessûg. Marit.. • 106 .. I116 ..
Sueiact. capital. 11275 .. 11 52 .. Transatlantique . 117 .. 116 ..
—Parts do Fend. 9975 .. 97- 0 .. Voitures................. 713 .. 710
—• Soc, Civile.. 16250 .. 16175 .. Caoutc. Indo-Chins 1222 .. 1225 ..

Est........................... <><4 ■. 3’7 ::
Orosdi Bank.... 94 a. 95 a.

Lyon....................... 8.7 .. Say.......................... 1892 ,. 1893 ..
Midi........................ . . • a • , a a Union Europ. Ind.

1141 ••Hord........................ 936... & Finan............ 1110 ..
Urléans.................. . . ■ . a 759 .. Russe Consolidé.. 22 21 21 2r
Santa Fé............... 12;-G .. 1271 .. — 3% 36... 15 81 14 9 >
Métro..................... 4 6 .. a a . . . — 5% 1906.. 22 25 21 69
Distribution Elec. 9i2 8'5 .. — 4% 1909.. 16 7 16 ..
Comp. Gén. Elec.. 139 1 .. 1380 .. Tnro Unifié............ 64 4 65 lu
Thomson ............... 3.7 .. :-‘3> a. — 6% 1314.. -6 15 36 75
Elec. Bètal. Dires. 11 0 .. 1141 .. Banque Uexiquo.. 689 .. 678 ..
Tréfil. du Havre.. 171 .. 173 ..

Mise au point
Tout produit supérieur est immédiatement 

Pié et contrefait : c’est ce qui arrive à 
Quintonine. Aussi, n’acceptez aucune copie.

co­
la

--- -- --- --------., - ------_____ __ _ ni 
aucune contrefaçon ; celui qui vous conseille 
■m produit similaire y trouve seul son compte. 
Lorsque vous demanderez une Quintonfiie, 
exigez bien la véritable marque et vérifiez l’or­
thographe.

DEMAIN 19 SEPTEMBRE

Courses à Vichy
Départ de Nevers, train de 7 h. 45

Retour à N«vers à 21 h. 31 
Prix : all«r et retour : 22,75

Officiers
Mimsté^iels

Etude de M’ BLANp 
notaire à Prémery

SiUNIFORMES
POUJ TOUTES itiSTITUTIOK'

Foires et marchés te ia région
CHAROLLES. — On cotait : beurre, 6.75 à 7 

fr. la livre ; œufs, 6.75 à 7 fr. la douzaine : 
fromages de chèvre, 1 à 1.10 pièce; fromages 
de vaxàie, 0.55 à 0.60 pièce ; fromages frais, 0.60 
pièce • gruvère, 11.50 le kilo ; dindes grasses, 
40 à 42 fr. la pièce ; dindonnes, 35 à 40 fr. ia 
pièce ; oies, 20 à 24 fr. la pièce ; pintades, 23 
à 25 fr. la paire ; poules, 28 à 30 fr. la pai­

re ; gros poulets, 28 a 30 fr. la paire ; poulets 
moyens, 26 à 28 fr.la paire : petits poulets, 23 
à 26 fr. la paire ; gros canards, 26 à 28 fr. la 
paire • canards moyens, 23 à 25 fr. la paire 
pigeons, 9 à 10 fr. la paire ; lapins, 16 à 22 
fr la pièce • lièvres, 40 à 50 fr. la pièce ; chou, 
l’fr. la pièce ; choux-fleurs, 2 à 2.25 pièce ; 
pêches, 4 fr. le kilo ; raisins, 2.50 le kilo ; 
tomates, 1.25 ; aubergines, 0.50 la pièce ; me­
lons 3 à 6 fr. la pièce ; pommes de terre 0.75 
le küo • radis, 0.40 la botte ; chicorée, 0.50 ïe 
pied, ; cornichons, 3 fr. le cent ; haricots, 2.50 
à 3 fr. le kilo ; poireaux, 0.10 pièce.

CORBIGNY. — On cotait : beurre. 7 a 8 fr.1 
la livre ; œufs, 5,75 à û tr. ia douzaine ; fro­
mages de vache frais, 0.90 à 1 ti. l’un ; durs, 
1,10 à 1,25 l’un ; gras, 1,25 à 1,50 pièce ; ca­
memberts, 2,50 l’un ; poulets, 20 à 32 fr. la 
paire ; canrds, 20 à 28 ir. la paire ; pintades, 
15 fr. l’une • pigeons, 6 à » fr. la paire ; lièvres 
25 fr. l’un : perdrix, 7 tr. l’une ; lapins de 
garenne, 10 a 12 fr. pièce ; cailles, 4.50 Tune ; 
lapins domestiques au détail. 4,75 la livre : pou­
lets au détail, 5,50 à 6 fr. la livre ; carpes, 3 fr 
la livre ; brochets, 3.25 la livre ; pommes de 
terre, 0,60 le kilo.

DORNES. — On cotait : oies, 50 à 65 fr. la 
paire ; canards et pintades, 22 à 27 fr. la paire- 
poulets, de 10 à 11 fr. le kilo ; pigeons, 8 à 9 
fr. la paire lapins domestiques, 12 à 18 fr. la 
pièce ou 6 fr. le kilo ; lièvres, 9 à 10 fr. le kilo; 
lapins de garenne, 4 à 5 fr. la pièce ; faisans, 
12 à 15 fr. la pièce ; perdrix grises, 4 à 5 fr. 
la pièce ; perdrix rouges, 5 à 6 fr. la pièce ; 
beurre, 11 a 12 fr. le kilo ; œufs, 6 fr. la dou­
zaine ; fromages du pays, 1 à 1.25 la pièce ; 
choux pommés, 1 à 1.50 la pièce ; pommes de 
terre, 0.60 à 0.75 le kilo ; tomates, 1.50 le kilo; 
melons, 2 à 3 fr. la pièce ; pommes et poires, 
1 à 1.50 le quarteron.

PITHIVIERS. — On cotait : blé, 124 fr. ; sei­
gle, 96 fr. : orge, 108 ; avoine, 96 fr. ; poulets, 
45 à 50 fr. la paire • canards, 25 à 30 fr. ; la­
pins privés, 15 à 16 tr. la pièce ; lapins de ga­
renne, 7 à 8 fr. la pièce ; œufs, 6.50 à 7 fr. 
la douzaine ; beurre, 15 à 16 fr. le kilo ; liè­
vres, 30 à 35 fr. lapièce : perdreaux, 5 à 6 fr. 
pièce ; pigeons, 7 à 8 fr. la paire.

BLES SEMENCE, sélectionnés par densité et 
grosseur. Variété recommandée Rouge du Mor­
van, très robuste, convenant à tout soi. Prix 
140 francs les 100 kilos nu départ Etang.

S’adresser A M. C. MENEVEAUX, grainetier 
â Etang-sur-Arroux (S.-et-L.).

Sanqne Ottomaiie. 
CrM Fonc. Egyets 
Congo Sup. aux

Dr. Laos Afric. 
Hitrate Sailwajs. 
Wagons-Lits ord.. 
Centra Mining... 
Rio Tinto...............
Azote................. .. ...
Lautaro..................
Péirofina..............

BANQUE
326 ..

3327 ..
861 ..

1225 ..
938 ..

1540 ..
1- 50 ..
1546 ..

Bakou.

itaOrd. 
tans.

1165 
11’79
395 

£31'1

926 ..
3291 ..
881 ..

1191 ..
921 ..

1522 ..
4325 ..
1522 ..
719 ..

1142 ..
11166 ..
398 ..

2.2> ..

Caoutchouc............
De Deere ord....
- Pref...

Fsfehkiss...............
Halacca ord.... 
Kertean Eagle... 
Honteeatini............
Phosph. Tunisiens 
Band Mines..--, 
Tanghanyka............
Tbarsis..................
Transvaal...............
Tubiza Prb.....

269 50
1355 ..
1327 ..
1205 ..
3«6 ..
109 ..
216 ..
434 ..
321 ..
297 50
414 ..
452 ..
540 ..

263 Î0
1319 ..
1315 ..
1191 ..
359 ..
102 50 
214
437
318 
292
4Li 
462 
519

so

A AFFERMER 
pour le l’r mai 19W> 

UNE PROPRIETE 
Sangué, commune de Lurcy-à Sangué, commune de Lurcy- 

ie-Bourg, contenant 13 h. Tous 
les bâtiments et une partie des 
terres libres de suite, le surplus 
à Noël.

S’adresser à M‘ BLAND, no­
taire. 28.912

3% AÏ.""/. 

P®:::: 

4% 1917............
4% 1018............

1920.....
6 % 1920............
Et 4 % 1812... 
-5 % 1919... 
Bons Trésor 1922.
— Févr. 1923. 
- Sept. 1923. 

Ohlin, déconuales:
1819-1829... 

— 1822-1932 . 
Crédit Hat. 1919.
— - 1920.
— - 1924. 
- - 1921.
— Férr. 1922.

• — Juil. 1922.
— Jam. 1923. 
— Juin 1923. 

Meurthe si Kosalls 
Meuse (Rocons.). 
Nord 6%............
Ville d'Allert6% 

— Reims 1921 - 
— Verdun 6%.
— Mul!:ouse1822

Eglises Dém... 
Drosse Métallurgie 

— loue. 
Dell. Fives-Lille.. 
Houillères Nord-.

— 1922-
Indust. Suer.Fr..
- 1922.

Indust.Text. R. Di» 
— Alsac.6%

— 1922. 
Métallurgie Sin.. 
Mines Lens 6%.. 
Saint-Gobain 1921 
Usines Sin. 6 V,. 
Hdi’d Sud...............
Omnibus...............
Tabacs des Philip. 
Commentry reureh 
Fi»es Lille............
Satusidar.............

BARQUE COMPT. 

Royal Dutch.... 
Royal Dutch 1/10. 

Shell ....................
Monaco .................
Monaco 1/5....

CHANGES 
APRÈS BOURSE

Londres..................
Hew-ïork...............

PARQUET
46 80 46 40
• • . . • a a •
a a . ■ a a a a
58 7 18 ..
47 2’ 46 75
47 05 46 50
75 - 74 10
16 60 t.6 ..

221 50 221 50
247 .. 247 ..
485 .. 486 ..

'171 .. 472 1.0
492 .. 492 ..

18 05 77 97
7u 80 a a . -

327 .. 325 50
346 .. 339 ..
33 » .. 3 1 50
■U7 .. 415 ..
459 7. 46 » ..

a. 464 7-j
370 .. 371 ..
388 .. 384 ..
3 4 .. 352 ..
34' 345
354 .. 3 5 ..
380 357 ..
3â.> .. 3.6 ..
355 . 352 ..

368 ..
376 .. 377 ..
348 .. 342 0.
ù4. .. 340 ..
150 .. 353 ..
345 .. 346 ..
361 .. 353 ..
371 .. 371 50
362 50 363 ..
341 345 ..
341 .. 341 ..
357 .. ...........

348 348 ..
332 a. 335 ..
395 25 395 ..
49 1 25 492 ..
ô90 . . :88 ..
1.-6 .. 186 ..
580 a. 180 ..

555 .. 1 45 ..
141 .. U50

328 0 ..
3265 ..

451 ..
7670 ..
1492 ..

32750

328..'
4 4

7781
1516

COMPTANT 
/1865 4%.. 

1871 3%..

e 

,2)4

ui<

— Quarts..
1899 Métro..

691 ..
310 .
82 U 

342 
340 
168
48

169
50

194

190
47

197

5(
2

5(1
25

50

71

102 62
21 17

Etude de M’ NOUN 
notaire à aamecy

-1 - Cinguièms. 
= 1995 2%%

j— Quarts..
11910 Métro..

■ a—Demie...
|19ÎO 3%..

1 — Ouarts..
1912 3%..
1919 5%..

I - Cinguiéme.
'1921 5%% 

Anichs....................
Maries...................
Hakfa El Hadid.. 
Etabl. Ponte... 
Saint-Gobain.... 
bénédictine.... 
Cusenier..............
Dist. Indo-Chiné..

/1879 ............
„ 1889 ............
u l 1891 ............

<U892

321
75

161
83 

161 
. 4.3 
1 8

5r

75

392 
T 98
453 

.518

687
3 0

82
343
315
11,8
49

168
51 .

198 50 
■ 1 ..

190 .
47 7.

196
4a

316
76 

163
82

163
43 50 

11'8 70 
273 ..
64 ..

394 ..
1098 ..

I U ..
•3580 ..
655 .. 

35'Jn ,,

75

2

w

K
O

1912 .....
1920 .....
1922 L...........
19’2111...
1879 ............
1883 ............
1885 .....

11895 .....
Il983 .....

11909 ............
1913 3%% 
- 4%..

1317 .....
1921 .....

CHANGES
Londres...............
Hew-ïork............
Allemagne.. •. 
Belgique............
Espagne ..... 
Hollande............
Italie..................
Suède..................
Suisse.................

o<3i 1
-l‘-o ..
415 ..
■136 ..
293 ..
226 ..
208 ..
228 ..
119 5i-
105 .
319 50
’iài
195 ..
210 ..

17 ..
-3 ) ,.

3.5. j

420
412
2u2
220
206
222
119
3.05
315

AVIS
Par acte M8 NOLIN, notaire 

à Clamecy, du 15 septembre 
1925, enregistré à Clamecy, le 
16 septembre, folio 3, case 5 ;

M. Robert-Louis-Jules JU- 
BAULT, hôtelier, et Mme Vir­
ginie-Jeanne MONCEAU, son 
épouse, demeurant à Nevers, 
avenue Georges-Clemenceau, 
n’" 37 et 39,

Ont vendu à M. André-Joseph 
BUTE AU, . négociant, et Mme 
Thérèse-Pauline BERARD, son 
épouse, demeurant à Chàteau- 
Chinon,

Un fonds de commerce d’hô­
tel et restaurant, exploité à 
■Nevers, avenue Georges-Cle­
menceau, n’» 37 et 39, connu 
sous le nom de « Grand Hôtel 
Terminus et du Morvan ».

Les oppositions seront re- 
çues dans les dix jours du se­
cond avis, en l’étude de M' NO­
LIN, où domicile .est élu.

Pour extrait ;
NOLIN.

28.981
M- COURTOIS 

notaire à Saulieu

7’ Lot peupliers, situes à 
Grandvault, commune de St> 
Didier.

8’ Coupe des bois de Pluviers, 
quartier des Rêpes, sur Nan- 
sous-Thil. 5 hectares 88 ares. 
23 ans.

9’ Coupe n’ 1 du bois de Clia- 
luet, commune de La Cour-d’Ar- 
cenay. 2 hectares 01 ares. 23 
ans.

S’adresser pour visiter à :
1" M. Jean POMPON, garde 

à Mcntachori, commune de St- 
Didier, pour les numéros 1 et 2.

2’ M. LEVEQU'E, garde à 
Sainte-Isabelle, commune de 
Montlay-en-Auxois; pour les nu- 
inérôs 3, 4 et 5.

' 3" M. VALENTIN", garde à 
Nan-sous-Thll, pour le numé­
ro 8.

4’ M. PERRIAU, garde par­
ticulier à La Cour-d’Arcenay, 
pour le numéro 9.

Et pour tous renseignements 
à M8 COURTOIS, notaire à

Saulieu. 28.998

reçues à Nevers, en l’étude de 
M’ GALLIC1IER-LAVANNE, no­
taire, où 
effet.

Pour
domicile est élu à cet
seconde insertion : 

F. DURET, 
A. MALLET.

28.996
sa

Agents
' ^Affaires

Ou @itr® 
2OM0© francs ' 
placer par hypothèque suïà 

immeubles ou propriétés.
Remise immédiate des fonds.
Discrétion absolue.
S’adresser à M. GUERBER, 

4, rue Jacques-Cœur, à Bout* 
ges (Cher). Tél. 2-51.

(Service spécial de prêts hy­
pothécaires de toutes impor­
tances). 29.000

£17

103 03

50. fl
91 7-

3.'5 7.
854 75

85 7

410 æ

Etude de
M* GALLICHER-LAVANNE 

docteur en droit 
notaire à Nevers
5, rue Gambetta

M'

432 ..
195 ..
212 ..
217 50
280 50
123
225 ..
317 ..
190'..
3j5 ..

78102
21 2-> 

5C4 75
91 72

307 ..
853 25
86 65

569 ..
409 ..

COUPES DE BOIS 
ET RESINEUX 

A vendre au rabais
Le vendredi 25 'septembre 

1925, jour de foire, à Saulieu, à 
3 heures de l’après-midi, rue 
de la Foire /salle Collas).

1’ Coupe n’ 13, de la Vente 
à l’Italien, sur Saint-Didier, 16 
hectares 01 are. 23 ans.

2’ 293 épicéas, dans coupe n’ 
7. Vente à l’Italien.

3’ Coupe n' 9 des Epeaux sur 
Montlay-en-Auxois, 11 hectares 
60 ares. 30 ans.

4* Coupe n’ 5 Nissertaut, 
sur Montlay-en-Auxois, 12 hec­
tares. 30 ans.

5" Lot . de résineux, situé à 
Sainte-Isabelle.

6’ Lot de résineux, situé à 
Maison-Blas, commune de Sau­
lieu.

Suivant contrat reçu par 
GALLICHER-LAVANNE, notai­
re à Nevers, le vingt-cinq août 
mil neuf cent vingt-cinq enre­
gistré à Nevers (A. C.), le deux 
septembre mil neuf cent, vingt- 
cinq folio 142, case 87G, M. 
Henri-Emmanuel MARTIN et 
Madame Elisabeth TERRIN, son 
épouse, demeurant ensemble à 
Nevers, rue de la Jonction, n’ 
12, ont vendu à M. François 
DURET et Madame Amélie 
MALLET, son épouse, demeu­
rant ensemble aux Tuileries, 
commune de Sermoise ('Nièvre), 
le fonds de commerce de débi­
tant de vins et liqueurs avec 
gérance de débit de tabacs ex­
ploité à Nevers, rue de la Jonc­
tion, n’ 12, connu sous le nom 
de « Café de la Jonction ».

Comprenant :
L’enseigne, la clientèle, l’a­

chalandage, la licence d’eXplol. 
tation,

Le matériel et le mobilier ser­
vant à l’exploitation dudit 
fonds,

Les marchandises, 
Et le droit au bail. 
La prise de possession a eu 

lieu 1e. premier septembre mil 
neuf cent vingt-cinq.

Les oppositions à faire, s’il 
y a lieu, sur Je prix de la vente 
devront être faites au plus tard 
dans les dix jours qui suivront 
la présente insertion renouve­
lant celle parue dans ce jour­
nal le sept septembre mil neuf 
cent vingt-cinq. Elles seront

Ville industrielle Centre, à 
céder FONDS HOTEL l’r ordre, 
dans bel immeuble moderne, 21 
chambres, chauffage central, 
eau chaude' et froide, garage, 
service auto, matériel neuf, réll 
15 ans, loyer 6.000 fr. Comptant - 
80.000. promesse vente immeu­
ble, bas prix.

S aui’esser à M. GUERET, 
notaire, à Commentry (Allier). 
____________________  28.990

PARTICULIER achèterais 
DOMAINE rapport Centre.

Ecrire à RIVOLI, Agence 
I-Ia^as, Pau. 28.983

CAFE-HOTEL, ville du~Cem 
tre, tenu par vieillard, les 
chambres meublées rapportent 
12.000 fr.; bonne buvette, cédé 
avec 45.000 fr.

Voir LACOMBE, 21, rue Fon- 
taine-au-Roi, Paris, ou à Guéri- 
gny (Nièvre), villa Castel-Neuf.

28.768

tâs propriétés
GENTILLE VILLA neuve, à 

Niwvy-sur-Loire. Non inonda­
ble, panorama étendu. Compo­
sée de : salon, salle à manger, 
entrée, cuisine, laiterie, office;

Au 1er étage : pergola, en. 
tfée, 2 chambres de maîtres et 
cabinet de toilette.

Au 2’ étage : chambre de 
maître avec cabinet de toilette, 
une autre chambre et 2 gre­
niers.

Superficie 700 m2, arbres 
fruitiers, eau de source, élec­
tricité. Prix meublée 50.000 fr. 
Facilités de paiement.

S’adresser P. de la MARE, à 
Neuvy-sur-Loire (Nièvre). 27.885

les braves gens 1 Mais Qù est donc ma, 
mère ? Il reprit :

— La tante de Mlle de Kerven est-elle 
ici ?

— Sans doute, monsieur.
— Et l’autre dame qui habite ici ?...
— Madame Tréguer ?
— Parfaitement.
— Elle aussi attend monsieur.
Rogatien n’eut pas le temps d’en deman­

der davantage, la Bretonne ouvrit la porte 
du salon. C’éta’it une pièce vaste, claire, en­
soleillée des derniers rayons du couchant-, 
les murs tendus de toile de Jouy étaient or­
nés de portraits, des fleurs partout, des 
sièges bas sans style, confortables et, 
dans l’un Yvonne, la jambe allongée sur un 
pouf. Elle lui tendait les deux mains avec 
une souriante cordialité.

La pièce voisine n’était séparée du sa­
lon que par une portière formée d’une pluie 
de bambous et de perles de verre filé. De 
là émergea aussitôt une dame au visage 
épanoui, elle s’écria :

— Ah ! Monsieur quel plaisir de vous 
voir ! Grâce à vous, notre inquiétude de 
cette nuit était sans objet. La péute nous 
a avoué son incartade bien punie, mais en 
grande partie réparée par vous. Rogatien 
s’inclina très sérieux, très ému, il n’avait 
plus l’habitude du monde. Enfant, il avait 
été' initié aux usages de politesse, mais tant 
de vilaines circonstances l'avaient éloigné 
de la vie de relations amène.

Madame de Kerven avançait un fauteuil 
près de celui de sa nièce :

— Asseyez-vous, monsieur, le docteur est 
V4inu, il a dit que le bandage avait été fait 
par un confrère, Yvonne va beaucoup 
mieux.

Il eut, un geste de dénégation nolie :
— Nous n’avions rien, et je n’ai rien pu 

faire de bien. -Mademoiselle ne aura pour 
longtemps ?

— Une quinzaine de jours environ, les 
llgamente sont distendus, c’est une entorse 
complète.

Rog*tien qatoaratait paa, S «m» IWe

ailleurs, le cliquetis de la portière le fit se 
retourner. Il pâlit, sa mère était devant lui.

—■ Chère Madame, dit aussitôt Yvonne, 
je vous présente mon compagnon de cette 
nuit — El senor clon Pablo Espelata y Ra- 
mirès, elle rit reprenant haleine, j’ai bien 
envie d’ajouter : Y robinsero, el mio salva- 
tor...

Madame Tréguer eut un regard amusé 
pendant que la tante de Kerven, s’écriait :

— « A la disposition de usted ! » A notre 
tour, cher monsieur, je vais mettre au 
jour toute notre science espagnole et vous 
dire : « Ecco esta vostra casa ».

Il s’inclina encore : Merci d’un pareil ac­
cueil pour une chose si simple, croyez Ma­
dame, que j’en suis profondément touché.

Au son de sa voix, il aperçut le geste 
rapide de Madame Tréguer, elle cherchait 
ses lunettes dans sa poche, les ajustait et, 
s’approchant de lui, elle le fixait avec une 
grande attention.

IL se tut, il alla s'asseoir près d’Yvonne 
qui lui faisait signe :

— Vous dinez ici, votre couvert est mis. 
Tante a dit. que c’était à moi d’offrir au­
jourd’hui, hier vous avez voulu me faire 
dîner avec des coquillages-- ■

— Faute de mieux.
Il ne savait que faire, il essayait de chan­

ger sa voix, de prendre un peu d’accent 
espagnol. René entra en coup de vent, il 
vint à lui franchement :

— Monsieur, mes compliments, j’aurais 
bien voulu être, à votre place cette nuit chez 
Châteauhriand, mais je n’aurais pas su, je 
le crains, recevoir comme vous.

Rogatien regarda son frère, leurs yeux 
tout pareils se rencontrèrent.

— Ah ! fit le petit, je vous avais remar­
qué hier au café.

— Moi aussi, monsieur, voire uniforme, 
votre galon, m’avaient inspiré une '.vive 
sympathie. Vous arrivez du front T

— Pas tout à fait, mais j’y repars.
Il dit ces mots plus bas en regardant sa 

mère qrt sfétaft aaâse comme ef om «mo­

tion violente l’avait terrassée, elle était 
très tremblante, sans voix.

— Maman !
René fut près d’elle à l’instant, croyant 

que cette faiblesse était causée par l’an-, 
nonce de son départ, il s’assit à côté : Ne 
te tourmente donc pas, mère chérie, j’ai 
accompli le plus difficile, à présent 4e suis 
vacciné !

Il se retourna vers Rogatien : Songez 
monsieur, si je veux me battre ! nous som­
mes des réfugiés ici, Madame de Kerven 
a eu la bonté de nous offrir l’asile le plus 
confortable, et maintenant nous avons hâte 
non de la quitter, certes, mais d’aller re­
lever nos ruines et pour cela il faut bouter 
le boche hors France. Je suis sûr que vous 
me comprenez, votre roi Alphonse a été 
parfait pour les prisonniers, c’est grâce à 
lui que ma chère maman a su que je n’é­
tais pas tut’, mais interné en Allemagne.

— Et moi, ajouta Madame de Kerven 
avec un soupir, j’ai su par lui mon pauvre 
enfant prisonnier, blessé mais vivant.

— A prop.os d’Alfonso, expliqua l’aspi­
rant, tout à l’heure j'ai vu Marc de Ké- 
roual au bain, il m’a dit que le roi d’Es­
pagne très incognito, allait venir sur nos 
côtes, il veut se rendre à travers les mers 
jusqu’en Russie, pour ramener s’il le peut 
la Tzuri'ne et ses filles... si toutefois elles 
ne sont pas mortes.

— Mais comment pourrait-il passer par 
ici ? exclama Rogatien très attentif.

— Avec son navire la Giralda, il gagne­
rait par la mer du Nord la Baltique...

— Madame est servie ! dit la Bretonne 
du seuil de la salle à manger dont elle re­
levait la portière pour découvrir ^attrayant 
couvert dressé dans la pièce voisine.

l'ne corbeille d’œillets roses égayait la 
table.

René s’approcha d’Yvonne et riant se 
retourna vers Rogatien : A mon tour, 
confrère, je vais rouler le fauteuil de no­
tre invalide.

Le pseudo-espagnol voulut offrir te bras 
à Madame de Kwven, mate eJte eoutenaM

la portière pour laisser passer le fauteuil, 
alors il alla vers Madame Tréguer, s’incli­
na très respectueux. Quand elle mit son 
bras sous celui tendu tous les deux trem­
blaient :

— Serait-ce toi ? murmura-t-elle dans un 
souffle.. 11 se pencha et comme ils étaient 
les derniers, derrière. Yvonne, il put effleu­
rer le front levé sur lui d’un rapide baiser.

Nul n’avait pu voir cette scène, seule­
ment la pauvre mère était si émue qu’elle 
ne parvint pas à diner.

— Qu’as-tu mère î observa René avec 
sollicitude. Les nouvelles de la guerre sont 
si bonnes ce soir, ne t’effraie plus, c’est 
la fin de nos soucis par la victoire.

— Madame, dit Yvonne, savez-vous te 
meilleur parti à prendre, c’est de rester ici, 
de vous établir dans notre Bretagne, autant 
rebâtir ici votre maison.

— Vous avez raison, on a été si bon pour 
nous en votre Bretagne.

Madame de Kerven voulut une diver­
sion. A quoi bon s’appesantir sur l'irrépa^ 
rable, elle demanda ;

— De quelle ville d’Espagne êtes-vous 
Monsieur ?

— De Barcelone, Madame répondit Ro­
gatien sans hésiter, redevenu possesseur 
de lui-même, tout heureux de cette invrai­
semblable faveur du sort qui lui donnait 
en ce milieu paisible un foyer, à lui le ban­
ni, le criminel, 11 éprouvait un bien être in­
dicible entre ces deux femmes sa mère et 
cette délicieuse Yvonne qui le traitait en 
ami. II oubliait l’horreur de sa situation, 
l’ordre odieux reçu le matin, il lui semblait 
rf/peser son cœur.

— Et vos parents sont là-bas 1
— Non Madame, mon père n’est plus et 

ma mère est fixée en France. J’y suis ve- 
nu pour elle... je ne pouvais plus vivre 
sans la revoir. Des affaires importantes- 
m’ayant obligé à voyager pendant plu­
sieurs aimées.

Il se tett, il BMitaft que l'émotion allai! 
hmrf&w m sroix _
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Le PHOSPHORGANE l
la sauvera !

Pour Dames. Fillettes et Enfants

Modèles exclusifsVêlements de Dames
SW

Qualité supérieure

est le SEUL savon SPECIAL 
dont vous devez vous servir

L’OPTIQUE 
est une science

CHAUSSURES ET CONFECTIONS 
VETEMENTS DE TRAVAIL 

SOLDES EN TOUS GENRES

Maison THEVENIN, à Champlemy (Nièvre)

Fourreur-Spécialiste
NEVERS

^SSuïst'Si/Æ';

MENAGE TUILIER pour di­
riger petite tuilerie de campa­
gne.

S’adresser & M. le régisseur 
c(u Château de Paray-le-Frésil 
(Allier).. 29.003

BANC DE SCIE circulaire à 
déballer avec palier et roule­
ments à bille.

S’adresser à M. le régisseur 
du château de Paray-le-Frésil 
(Allier^. 29.003

On demande i acheter BOU­
TEILLES DE CHAMPAGNL 
VIDE à 0 fr. 45 la bouteille

l aire offre 7, rue Creuse. Np-
25.656

Kolinsky, Petit-Gris, etc,

2 BONNES OUVRIERES pour 
le tailleur et le flou.

Maison RENAUD (robes et 
manteaux), rue Gambetta, 14, 
Nevers. 28.964

Membre fie F « A.
______Téléphone : 34

CHEVAL J sang, 8 ans, très 
doux, peut être conduit par 
dame.

VOITURE garden, 4 places, 
HARNAIS.

S’adresser à M. RAPIN. à La 
Fermeté, ou chez M. CRECZET. 
à Saint-Eloi (Nièvre). 28.860

IV!’1® L. CRETEAUX
18, rue de Rémigny, Nevers (Nièvre)

ON DEMANDÉ

CAVISTE, ayant quelques no­
tions de tonnellerie. Urgent. 
Inutile se présenter sans très 
bonnes références.

Sadr. Maison DONNADIEU, 
Nevers. 28.926

gdsp" Pour toutes demandes de renseigne­
ments. il est indispensable de rappeler 
le numéro de l’annonce et de joindre 

un timbre de 0 fr. 30 pour la réponse.

Hengrd Argenté, bleu, Pékans, Vison Canada 
Hermine, Murmel, Putois, Astrakan

OUTILLEUR - MATRICEUR 
pour la province, références 
exigées.

Bureau dû journal. 28.172
GENS DE MAISON 

ON DEMANDE

MÉNAGÉ gardien château, 
homme à toutes mains inté- 
riéur, femme seconde cuisiniè­
re. Sérieuses références exigées.

S’adresser à M. le régisseur 
du château de Paray-le-Frésil 
(Allier). 29.001

AUTOMOBILISTES î
Pour les BÉPARATïONS DR VOS VOÏTURÏS adressez-vous à 

quelqu’un de competent, ayant une longue pratique, possédant un 
bon ouiillago et un personnel sérieux :

VOUS âüHEZ DES PHIX MODÉRÉS DES TflOX GARRÏ1TIS UK ÀK
J. LANGERON, Mécanic en

2, rue de Pariçjny, et 8 bis, rue Jean-Gautherin, NEVERS

Doit sa réputation à sa fabrication 
irréprochable et à ses prix de 
fabricants.

Votre Visite est attendue
32, Rue de Paris, 32

Tél. 1-18 MOULINS RC. 796

3 CHIENS COURANT, beaux 
et bons, 4 ans (1 griffon ven­
déen) et un couple briquet à 
poil dur, primés Vichy, cause 
cessation chasse. «

Ecrire M. Robert JAMET, à 
Saint-Pourçain-sur-Sioule (Al­
lier). 28.759

Grand Chois de Meubles
DE TOUTES CATEGORIES 

Installations Complètes

Amilcar
La Voiture supérieure entre toutes 

La moins chère à qualité égale 
Tous les modèles livrables DE SUITE 

à L'Agence.

imprimerie de PARIS-CENTRE, à Nevers 
Le Gérant : .'ovet de Maübec.

GARAGE

j.-N. VINCENT
ST-POURÇAIN-SUR-SIOÜLE (Allier)

A. SAUJOT
13, Rue de Rémigny, NEVERS

A Vendre 
VIEUX JOURNAUX

C tr. 75 Je kilogr.

- La Compagnie de Recaoutchoutage - 
61, Hue de Nièvre. flEVEt^S 

PLUSIEURS USINES ET AGENCES EN FRANCE 
Siège Social : PARIS

VOUS GARANTIT 70 °/o D’ECONOMIE 
SI VOUS LUI CONFIEZ VO S PNEUS USAGES

MSF'EZ-VOLJS des CONTRE FAÇO N) s________ ________

GARAGE MODERNE
A LiUZY (Nièvre)

Agence Exclusive :

CITROEN
& ROLLANDPILAIN

HOP SPÉCIALE DE DENTELLES « 8RDDEKES 
(mains et mécaniques)

MAISON DE CONFIANCE LA MIEUX ASSORTIE 
LE MEILLEUR MARCHE A QUALITE EGALE

S« Ame SAVONNERIES LEVER, HAUBOURDIN-LEZ-MIUE (Nord) 
rsbricants du célèbre “ SUNLIGHT SAVON."

BRhHDE MAISON 0 AMEUBLEMENTS 
Veuve Joseph BUVAT

SEMOIRS A LA VOLÉE 
DISTRIBUTEUR ENGRAIS 

Marque « flODET » 
Livraison rapide

C.DEPALUE & P. MUS 
OPTICIENS

27, Rue d'Ailler. MOULINS

rouges nouveaux sont arrivés
VERS - Téléphone 0.77

Échantillons sur demande

MYOPES ov 
PRESBYTES 
en vous adressant 
â un Spécialiste, 
vous curez tets» 
jours satisfaction, w

BARAQUE en bois, servant 
de maison d'habitation. Très 
bon état.

Bureau du journal. 28.891

2 ALAMBICS complets, bon 
état

1 VOITURE quatre roues, 
genre breack, six places, très 
bon état

Bureau du journal. 28.918
DACTYLOGRAPHE.
Bureau du journal. 28.993

Longues ou courtes 
elles sont toujours 

aux oeufs frais , les 
pâtes

IIIAVU

RAPPELEZ-VOUS rLIXd" BÀLLIâ 
INDISF=2NSA3LES

pour favoriser la pousse du ROUGE DU 
DINDON. Guérissent le CHOLERA DES VO­
LAILLES.

EN VENTE :

M. MARTINET, Herboriste 
DECIZE (Nièvre)

Bandages Herniaires et Ceintures 
en tous genres

Droguerie. — Peintures. —Siccatifs à parquet. 
— Teintures ménagères etc.—

RW
qui régalent.et nourrissent

Mères !
«M.,sA. 'w dont les filles 
- ■ • Sont anémiques
soit du fait d'une croissance trop rapide, d une alimentation défectueuse, 
d’un travail exagéré, soit pour tout autre cause, vous pouvez les sauver I 

Le Phosphorgane 
composé de phosphate nucléiné rendu assimilable par une savante prépara­
tion, est un réparateur de l’organisme et le spécifique certain de 1 anémié.

Sous son action puissante, le sang reprend sa force, les muscles 
atrophiés se gonflent, les nerfs irrités sont calmés, les joues 
se colorent et s’arrondissent, les yeux reprennent leur éclat, 

la santé est rendue
Le Phosphorgane est le remède unique et souverain des anémiés, 
des convalescents, des neurasthéniques, des tuberculeux et des surmenés.

Le flacon : 1O fr. — Les 3 flacons : 28 fr. franco

GRANDE PHARMACIE PARISIENNE 
A. COU^ECHOUX, Pharmacien, BERNAMONT, Successeur 
NEVERS — 87, Rue du Commerce — NEVERS

WWW

/S®:

Rideaux, Stores, Brise-bise, couvre-lits, Tapis
R. C. Nevers 560 ENTIEREMENT FAIT A LA MAIN

Sémaasts'aîloiî 
DELAHAYE GaragedelaNièm

La vieille piarpg française, üulverseiienieni réputée i pas Faux-?® j , MW

IEWJ

Inutile de chercher plus longtemps où on doit aller pour faire son choix en GILET 
SWAETER, pour Dames et Fillettes, laine et soie, ECHARPES, COMBINAISONS, ROBES 
Fillettes, VAREUSES, on sait que l’on trouve le plus bel assortiment

Au Fouillis des Dames
19, Rue Ferdinend-Gambon, NEVERS

En plus, vous y trouverez un immense choix en MANTEAUX velours de laine pour 
Dames, à partir de 69 francs.

Pour Messieurs : CHEMISES, CRAVATES, CACHE-COLS, jersey soie, CHAUSSETTES 
Sont toujours du dernier cri et de bon goût. En plus, nos prix sont avantageux

Magasin ouvert dimanches et jours de fêtes jusqu'à midi. SûbilREE LiBRE

’JCossutb


